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AVANT-PROPOS. 

LES CHARMES avec lesquels les beautés de la Nature agitent fur les 
l yeux & l'efprit de Tes amateurs, font d'une force toute particulière: 
Jamais ils n'en (ont raftàfiés , jamais dégoûtés. Plus ils voient de variété 
parmi Tes productions, & plus ils en pouedent, plus ils en veulent voir & 
pofleder. Depuis long tems les Scrutateurs de la Nature ont entrevu 

3ue Tes trefors font inepuitâbles, de là vient, qu'enflamés d'un defîr impatient 
e découvrir toujours de nouvelles choies, ils ne l'ont jamais contens de 
ce qu'ils en ont fous les yeux. Nous éprouvons la vérité de ce que nous 
venons de dire dans le fort de cet Ouvrage, les Amateurs, non contens 
d'avoir reçu dans les deux premières parties, les copies de quelques 
beaux morceaux, qui pouvoient fervir d'échantillons des belles produ- 
ctions de la Nature dans la Gaffe des Coquillages, vouloient qu'on donnât 
encore deux parties, pour avoir du moins les Genres & les efpèces prin- 
cipales ralTemblées dans un même ouvrage. Non feulement on défera à 
leur demande, on ajouta encore des Tables, & on crût conclure ainfî l'Ou- 
vrage. Mais au fieu de s'en raffafîer, les Amateurs n'en demandèrent qu* 
avec plus d'ardeur d'y voir une collection beaucoup plus ample de ces pro- 
ductions de la (Nature , & qu'on fit entrer dans cet Ouvrage ' les efpèces 
rares qui y manquoient, & même les variétés les plus curieufes & les plus 
rares. De tout côté nous fûmes preflés de ia part de nefs Amis & des perfon- 
nesqui ont favorifé jusqu'ici de leur approbation nos entreprifes, de con- 
tinuer cette Collection, & leur generofité alla même jusqu'à nous offrir non 
feulement d'excellens Deffins tirés d'après les pièces de leur Cabinets, mais 
même de précieux originaux, pour nous-mettre d'autant mieux en état de 
fatisfaire à leurs defirs. En particulier nous avons des obligations infinies à 
Monfieur HOUTTUYN Dofteur en Médecine à Amflerdam, grand 
ConnouTeur dans ce genre de Çuriofité, par les foins duquel nous ont été 

ouverts 



ouverts Ici plus beaux Cabinets d'Hollande, d'où on nous fit parvenir des 
Deffins excellcns dçs morceaux les plus rares & les plus beaux de ces im- 
menfcs Collections qui renferment ce qu'il y a de plus précieux dans ce 
genre: C'eft ce qui nous a déterminé à continuer cet Ouvrage, & à l'aug- 
menter encore de quelques parties. Nous ofons nous flater, que le pre- 
mier coup d'oeil que les Curieux daigneront jettcr fur les pièces qui leur 
font prefentées dans cette partie, nous alfurera leur approbation» 

Après ce que nous venons de dire on n'attendra pas que nous entrepren- 
nions de nous juftifier, ou défaire l'éloge de nôtreOuvrage. Fournis d'une bon- 
ne provifîon de matériaux, nous en hazardons cette Continuation: & il ne 
nous refte ici qu'à remercier les perfonnes qui ont daigné jusqu'ici nous 
affilier, de leurs fecours généreux, & à les fuplier de nous les continuer, 
perfuadées auc de nôtre côté on n'épargnera ni foins ni dépenfes pour 
remplir le Plan de cet Ouvrage, & pour faire paroitre, avec toute l'exa- 
fctitude & la promptitude pofîîble , les précieux morceaux qu'ils nous fe- 
ront la grâce de nous communiquer. Si du refte la contemplation des 
Variétés infinies qui fe rencontrent dans la forme, les deffins, les couleurs 
de ces productions de la Claftè des Coquilles, & la confidération de leurs 
raports, peuvent contribuer quelque chofe à dévoiler les myftéres qui ca- 
chent les opérations de la Nature dans la formation de ces (uperbes robes; 
Nous aurons la fatisfaction d'y avoir concouru en quelque manière par cet 
Ouvrage, ou d'avoir du moins -fourni un fujet de Recréation également 
* agréable & inftructive aux Curieux qui ne fe trouvent pas à portée de vi- 
fiter ces magnifiques Collections, & de leur avoir facilité, par une No- 
menclature jufte & exacte, la connouTance de ces productions de la 
Nature, 
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COQUILLES. 

CINQUIÈME PARTIE. 
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P L A N C H e i.: : 

1 Figure i. 
1 feroit difficile de trouver une plus belle efpèce de Coquille que celle 
dont nous offrons ici la copie» On l'apelle le pavillon d v orange; 
c'eft le nom que lui donne d'argbnville. En Allemand, Orange- 
Fabne, en Hollandois, de Oranje Vlag^ en Latin, Vexiflum Araufiacum. 
Dans les Notes à l'Ouvragç de rumphius il eft^dit que dans le tems 
qu'il écrivoit, l'on ne connoilïbit en Hollande que deux individus de 
cette efpèce, l'un étoit celui dont il donnoit la copie, Y autre fe trouvoit 
dans le Cabinet de M. vincbnt. Lorsque d'arcbnvillb publioit l'Appen- 
dice à Ta Conchyliologie, on n'en connoilïbit que trois à Paris, deux en 
Angleterre, & une feule en Hollande. Il eft certain, qu'aujourdhui il s'en 
trouve plufieùrs individus dans les Cabinets d' Hollande, mais cela n'empe- 
che pas que cette efpèce de Coquille ne foit extrêmement rare & précieufe, 
qui s'eftiroe toujours quelques centaines de florins, ou quatre à cinq cents 
livres la pièce, fi elle eft fans défaut. Pour ce qui concerne la pièce que 
Cinquième Partie. A } nous 
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nous offrons ici, elle eft plus belle par fes bandes & fes couleurs, qu'elle 
n'eft gracieufe par'fa forme, par laquelle elle reflèmble beaucoup aux Ai- 
lées de la Famille des rochers ou murex. Nous ne concevons pas corn, 
.ment on a pu ranger cette Coquille fous le Genre des tonnes. Ses larges 
fafeies couleur d'orange, placées. alternativement avec des bandes plus étroi- 
tes, fe divifent toujours en deux vers les lèvres; Ce qui fert à en relever 
la beauté, de forte que cette Coquille pourra toujours être regardée com- 
me, un ornement particulier des plus belles collections de Coquillages. 

* 

Ftg. 2. & j« Cette efpèce de Coquille n'eft pas moins rare que la pré- 
cédente, & nous n'en connoiiîbns point de copie qui ait été faite d'après un 
morceau auffi parfait que celui que nous avons exprimé dans ces figures. 
d'argen ville n'en préfente qu'une forte ordinaire à clavicule fort aplatie, 
qu'il range fous. la Famille des porcelaines. albert seba en rapporte 
deux dans fon Ouvrage , & remarque, que celles qui ont les lèvres épaif- 
fes, font des mâles, les autres des femelles, Celle que nous offrons ici a 
des lèvres épaifles , & les deux bouts fort allongés , & c eft auffi ce 
qui en -relève beaucoup la beauté, qui lui a fait donner le nom de navet* 
te de tisserand, en Allemand, Weber/publ, en Hollandois, de fTccvcr- 
Jpoel. II eft extrêmement difficile de trquver des morceaux de la beauté 
de celuici. Il fe diftingue en particulier par une couleur de chair, vive & 
agréable, répanduë fur le dos, (fig.3) les deux bouts & la bouche, (fig. i # ) 
Les longues avances des deux extrémités ; ne font que des prolongations 
des lèvres delà bouche, ce que la copie que nous en donnons fait voir d'u- 
ne manière aisés claire, 

plan c h e il: : 

lig. 1. ». & J- Cette efpéce de Coquille bivalve eft apéllé pince de 
chirurgien, \ caufe de la reflemblance qu'on lui trouve avec cet inftru- 
ment, en Allemand, Bart -Knclpcr, fouvent auffi, Zttcktrerbfenfcbotcn % ou 
Saubobntnfihottn, en Hollandois, Peul ofBoerc^ Boon-Doublet. L'individu dont 
on donne ici la copie, eft fort curieux & d'une beauté fupérieure. 
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Fig. î. & t. en préfentent les deux battant qui* quoique différens un 
peu l'un de l'autre , ne laiflent pas de s'accorder en ce qu'ils (ont marqués 
l'un Si l'autre de raies jaunes, onduleufes, qui forment en fe croifant une 
efpèce de rézeau fur un fond btun. Fig. 3. préfente l'intérieur de la co- 
quille; où il y a à remarquer, que la charnière eft placée à l'un des bouts, 
d'où il vient que -lorsqu'elle ouvre fes battans, elle n'imite pas mal la fi- 
gure d'une tenaille ouverte, ou, comme rumph dit, d'une pincette Chi- 
noife/ L'intérieur de la coquille eft nacré en quelque manière. 

PLANCHE III. î î 

Kg. i. Un turban V tete iaune, en Allemand , Turkifcber Bund mit 
berSpitze, en Hollandois, Ceebetopt Tulbandje. L'on diftingue parmi les Li- 
maçons ceux qui ont la bouche ronde, de ceux qui l'ont de forme ovale 
& un peu échancrée; & parmi ces derniers Ton diftingue encore ceux 
qui font umbiliqués , de ceux qui ne le font pas. De ces trois fortes de 
Limaçons nous avons déjà fait paroitre différens morceaux dans la 
première partie de cet ouvrage Planche X. Car d' après cette divifion 
les Limaçons qui s'y trouvent repréfentés figg. 3. 4. & f. font proprement, 
felen le fentiment des Curieux modernes, des Limaçons à bouche ronde ; 
Ceux qui ont la bouche applatie ou allongée , & qui font en même tems 
umbiliqués, font apellés par les Hollandois soldats, tel eft celui delà 
Fig. 1. de la Planche X. Part. ï. que noiiS venons de citer. Ceux au con- 
traire qui ne font point umbiliqués, & dont on en voit deux figg. & 
&7, de la même Planche, font appellés par les Hollandois, Tulbande ou T«r- 
kifcbe Bunde ; fi l'on compare maintenant la figure que nous offrons ici, 
avec celles de la dite planche, l'on verra facilement que le Limaçon qu'el. 
le préfente, doit être rangé parmi les turbans. Ce qui rend cette coquille 
particulièrement remarquable c'eft qu'elle a le Commet couleur d' Orange, 
pendant que le premier orbe eft d'un noir de charbon , au travers duquel 
percent par-cipar là des fâches nacrées dans des endroits où la robe eft 
un peu ufée. Cette diverfité de couleur n'eft. pas purement accidentelle! 
elle eft naturelle à cette efpèce de limaçon j quoique l'on en rencontre où 
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la couleur d'orange eft beaucoup plus pile, & quelquefois même ce n'eft 
qu'un jaune ordinaire. Du refte il ne fera pas neceflaire d'avertir que cet- 
te efpèce de Limaçons doit être rangée fous le Genre des toupies (Tro- 
ckï) quoi qu'ils n'en aient pas parfaitement la forme. 

Rg. t. Il a été déjà fouvent fait mention dans cet ouvrage des Lima- 
çons à bouche demi -ronde, qui s'apeflent proprement Vérités, en Aile* 
mand, Scbwimmfchnecken. Il y en a une efpèce qui eft marquée à la lèvre in* 
térieure de quelques taches rouges couleur de ftng, & qu'on apelle à 
caufede cela quenottes saignantes, en Allemand, Blutige Zabne, en Hollan- 
dais, Bebleede Tanien. D'argenville en fait auffi mention fous ce nom, & 
celle que nous offrons dans cette figure, eft de cette efpèce. 

Wig. j. Voici une Coquille beaucoup plus rare, on T apelle 1' argus 
fascie', en Allemand, ier Jboecktrigte uni bandirte Argus , en Hollandois, % ge- 
knobbclie en gebandeerde Argus, rumph en donne une fort bonne copie, quoi 
qu'elle ne foit point enluminée. Elle a reçu le nom d* Argus du grand nom- 
bre de tubercules blancs qui en garniflènt les bandes comme autant d'yeux. 
Pour la diftinguer d'une autre efpèce & Argus qui eft de la famille des Por. 
cclaines, on l'a nommé argus fascie, ou Argus àfafcies £5? à tubercules. 
Le fond en eft d'un fauve clair, les fafcies couleur de marron. On le ran- 
ge parmi tes Buccins ou Coquilles en forme de Trompette. 

Kg. 4. Ceftfous cette famille qu'il faut ranger auffi cette Coquille à cotes 
brunes, en Allemand, Braun gerippte Schnecke, en Hollandois, Bruin geribde, 
qui s'offre'dans cette figure. Sur un fond brun clair elle perte des côtes 
d'un brun foncé. d'argenville Planche XVIL Lit. M. raporte une 
Coquille femblable qu'il range parmi les Tonnes. Mais comme la forme de 
cette Coquille eft a peu près la foême que celle de X Argus fafcié, que nous 
avons décrit ci-deffus, nous la rangeons parmi les Buccins. 

Rg. 5. Ceft avec plus .de raifoti que fe range parmi les Tonnes la Co- 
quille qui vient fe préfenter fous ce N. f , A caufe des cannelures profondes 

qui 
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qui en feparent les côtes, on la nomme en Allemand die fcbmale Fortrcppe, 
en Hollandois fmalle Bordes Trappen, c'eft à dire Tifcalier étroit. La pro- 
fondeur de ces cannelures fe fait voir principalement dans les échancrures 
de la lèvre formées par lés extrémités prolongées des côtes. Ces côtes font 
d'une couleur jaunâtre fur un fond pâle. 

PLANCHE IV,J $ 

flg. i. Dans la première Partie de cet Ouvrage Planche XXV.fiçg.î.& 2. 
nous avions donné la copie de deux Pour près rameufes en Hollandois KruUboo* 
rensj qui différent des Brûlées. Ces dernières font d'une couleur plus 
foncée qui les fait paroitre comme flambées, & différent encore par la for. 
me de leurs feuilles, qui font moins frifées. Parmi ces Brûlées il y en a 
à feuilles étroites qui finiflent en pointe, telle qu'eft celle qui fe voit fig. 2* 
Planche IX.** Part. III. qu on apelle la Brûlée blanche. Celle que nous of- 
frons ici a des feuilles plus larges. C'eft auffi une efpèce de brûlée, corn- 
me Von peut s'en afliirer en la comparant avec celle de d'abgbnvillb 
Pi XIIL Lettre F. nous la nommons bunte Brandborn, en Hollandois Bout* 
Brandaris , brule'b blanche nub'e de brun, par ce qu'elle eft nuée 
brun fur un fond blanc, & que les extrémités de leurs feuilles font noires, 
de & comme brûlées, ce qui les relève beaucoup. 

fîg. 2. L'on donne le nom de noix muscade, en Aile* 
mand, Mufcaten - Nufs , en Hollandois, Noote Moskaat % à une Coquille 
dont la robe eft marquée de raies qui la font reflèmbler à ces efpèces de 
Gtfsffg*"' dont on fait des couvertures délit en Hollande; de Cette efpèce 
eft celle que nous offrons ici. La couleur en eft, d un brun-rougeâtre, & 
la bouche n'eft point échancrée* Il faut fe garder de confondre ce nom de 
jfoix-mufcadc, avec celle de Macis ou Fleur de mufcade, que Ton donne 
à une Coquille bivalve de la famille des Huîtres* 

~ Hg. 3. Dans l'explication des Planches XXVTL & XXVHL de la pre- 
mière Partie, il a été parlé de la différence qu'il y a entre les Crabes com- 
muas , les criffes du Diable t Se Crabes goûteux. Un morceau de cette dernière 
Cinquième Partie. B * efpè- 
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efpèce fe trooverepréfenté figure i. Pl. III.* delà féconde Partie. De celle- 
ci, auffi bien que des autres efpèces de Coquilles que nous venons de nom* 
mer, il f aut diftinguer le scorpion, en Allemand, Scorpion - Scbncckc , en 
Hollandois, Scorpioen, dont nous donnons ici la copie, & qui eft d'une 
beauté fupérieure. La bouche eft couleur d'Orange, & diffère en cela to- 
talement de celle du Crabe goûteux. L'on donne à cette efpèce le nom de 
scorpion, par ce que fa queuë & fes pattes crochues ont quelque ref- 
femblance avec la queue du Scorpion. Cependant les François moins feru- 
puleux donnent auffi lé nom de Scorpion aux Crabes goûteux. 

Rg. 4. La belle Datte on Olive qui fe préfente dans cette figure 
tfapelle I'olive brodée, en Allemand, geftickte Datteln, en Hollandois, 
Çeborduurie Daieh A cauffe de la belle robe bigarrée qui en revêtit le 
dos, & qui fait un effet charmant, en contrafte avec le blanc fale de fes 
extrémités, cette coquille eft connue chès les Allemands fous le nom de 
Waliejel, Ane fauvage. On lut donne ce dernier nom probablement par 
ce qu'en fortant de la mer cette belle robe eft couverte d'une Epiderme 
fuive oo gris d'àne que Ton enlève. Elle vient des Indes. 

PLANCHE V.î t 

Kg. i. Parmi ces trompes marines ou conques de triton, en Alle- 
mand Tritons ou Trompctten -Scbnecktn ^ en Hollandois, Triton ou Trompet- 
Hoom y les petites font eftimées plus rares que les grandes. La Planche 
XVL* de la féconde Partie de cet Ouvrage en préfente la plus petite 
efpèce, quoique d'une couleur fort différente de celle de la grande efpè- 
ce/ La Coquille dont nous offrons la copie dans cette figure , eft d'une 
efpèce de grandeur moienne , & d'une beauté fupérieure tant dans le defffa 
que dans fes couleurs. L'on en voit de la même efpèce qui font deux fois 
plus longues & plus larges. Elles viennent toutes des Indes. On nous 
en apporte auffi, il eft vrai, des Indes Occidentales, mais elles différent 
beaucoup tant par leur forme que leurs couleurs de celles qui nous viennent 
des Inde$ Orientales, rumph s'étend, beaucoup fur la beauté des taches 
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en forme de Flammes qui ornent la robe de cette Coquille, & le feu de fa 
bouche rouge. Quand elle eft bien nettoiée, elle prend tant dans (on 
intérieur qu'au dehors le poli & le luftre de la Porcelaine. La bouche a 
des deux côtés des raies brunes. L'on en rencontre fouvent qui font endo- 
magées à la pointe, on les place ordinairement fur des piédeftaux, & Ton 
s'en fert pour garnir le deilus des Coquilliers ou des armoires. 

Kg. 2. Cette Coquille, à en juger par fa forme, paroit être un Lima, 
çon terreftre. eumph apelle cette forte de Limaçon, Scblammfchnecken^ 
Limaçon de la fange, & dit qu'on la trouve dans les champs marécageux 
où on plante du Ris, & dans la fange des embouchures des Rivières, où 
Ton en rencontre quelquefois de la groflfeur du poing. Il leur donne une 
couleurbrunequitirefurle verd, avec des raies jaunes. L'individu qui eft ré- 
préfenté dans cette Ggure, a outre ces couleurs encore des raies violettes 
qui defcendent tout le long de la Coquille. Le fommet eft couleur de 
pourpre foncé tirant furie noir. On apelle cette efpèce de Limaçon, oril 
W boiuf, en Allemand, Ocbfenaugen^ en Hollandois, Ofle^Oog. 

Fig. ?. Le Limaçon de ce No. eft de la même forme que celui du pré. 
cèdent, & on le nomme pour l'en distinguer Tobil de vache, en AU 
jemand, Kbh-Aug, en Hollandois, Koe-Oog. sbba a donné cette même 
efpèce, dans la troifième Partie de fon Ouvrage Pl. XL. figg. 3.4. & f. Le 
morceau que nous offrons ici , eft couleur de chair , à fafcies brunes de 
différente largeur, & à bouche & fommet jaunâtres. La bouche eft fort 
. grande & de forme ovale. Les fafcies fe font appercevoir auffi dans Tinté, 
rieur de la coquille fous une couleur jaunâtre. A la bafe il y a un Umbilic 
fort profond; & par fa forme cette Coquille reflemble en quelque ma- 
nière au Cornet de PoftiUon, que l'on voit dàns la première Partie de cet 
Ouvrage, Planche II. Fig.4. & f. 

PLANCHE VI. tt 

Kg. 1. Les Vis ou Aiguilles étoilées, en particulier celles de cette efpè- 
ce, ont eû le iort d'être rangées, à caufe de leur forme tantôt fous cette 
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ftmffle tantôt fous une autre. A n'en confiderer que le nom on clevroit les 
mettre parmi les Fis ou Aiguilles. Leur forme au contraire paroit leur 
donner une prétenfion fondée à la famille des Fufeaux; cependant la grof- 
feur du premier orbe les a fait ranger àd'AROBNViLLE & à d'autres par- 
mi les Buccins ou Trompettes. D'autres Curieux encore veulent qu'on les 
range parmi les Ailées i caufe de leur Lèvre étendue. Ne voulant rien dé- 
cider , nous nous contentons de dire qu'elle nous paroilîent devoir être re- 
gardées comme une efpèce de Fufeaux. Celle que nous offrons dans cette 
figure préfente, & que nous appelions fuseau étoile' épais 
eft un morceau d'une beauté fuperieure. Les Allemands l'apeL 
lent: Dicke geftirnte Naiel^ les Hollandois, Dikhe Starre ptn. Quand 
on fait* abftraûion de la pointe allongée, quoi qu'elle ne foit pas auffi effilée 
que celle des Fufeaux étoiles ordinaires, la ftru&ure de cette Coquille Te 
trouve la même que celle d'une Conque de Triton ou Trompette, les orbes 
en diminuent infenfiblement & Ton en compte jusqu'à douze. La couleur 
eft d'un brun clair mêlé d'un jaune luifant, qui diminue vers la pointe. 
La bouche eft garnie d'un double rang de petites dents ; la Planche fui* 
vante en préfenter* l'intérieur. 

Fî%. i. Une petite huître b'fikbçsb blanche d'une grande 
beauté & fort curieufe, à caufe de fes épines, qui font fort longues et 
déliées; par ci -par la l'on y voit de petites taches noires & rouges. Les 
Allemands l'apellent Weiffe gezac\te Lazarus-Klappe^ les Hollandois Wit ge m 
takt Laiarus Klapjc. Elle vient des Indes. 

PLANCHE VII.»* î 

Rg. i. lb fuseau étoile' épais de la Planche précédente (e 
'préfente ici du côté oppofé. de grandeur naturelle. L'on y découvre fia. 
térieur de la bouche de couleur blanche tirant fur le bleu. Une rangée 
de dents qui garniflent cette boache & une echancrure en forme de demi- 
Lune vers la pointe inférieure , font les cara&ères qui diftinguent cette 
efpèce de Fufeau étoilé des autres. 



Kg. 2. & 3. Ces Figures préfentent les deux valves d'une petite hui. 
TRt épineuse bariolbb extrêmement belle, que les Allemands apel. 
lent Bandirte Lazarus - Klappe, Jes Hollandois Gebandeerde Lazarus Klapjc. La 
Valve fupérieure eft ornée de raies rougeâtres , qui partent du fommet en 
forme de raions & font un très bel effet fur le fond blanc & heriffé qu'elles tra- 
verfent. Ce qui en relève encore la beauté, c'eft que ces raies font interrom- 
pues par des taches d'une couleur plus éclatante. La Valve inférieure 
fiç. 3. diffère confiderablement de l'autre, ce qui eft ordinaire aux Huitres 
épbieufes. Elle eft compofée d'une infinité de feuilles relevées & pliiïees» 
qui lui donnent presque l'air d'un Gâteau feuilleté ou fleur de Mufcade. Mais la 
charnière prouve que c v eft une Huître épineufe. 

PLANCHÉ VIII. î t 

Itg. !♦ Une couronne d'ETHiopiB bariolb'b, en Allemand 6e* 
ficckte Zitzenback^ en Hollandois, Moesjes Tepelbak; Des Coquilles qui por- 
tent le nom de Couronne d'Ethiopie il fe trouve déjà quelques unes dans cet 
ouvrage. Planche IV. # de la féconde Partie repréfente la Couronne 
d'Ethiopie ou Gondole couronné mammillaire àfafcies, & Pl. XXX. # une 
Autre fans mammclons, connue fous le nom de Jacobs Kruik chès les Hollan- 
dois, & chès les Allemands fous celui de Scbweim - RHJfel y ou Groin de Cochon. 
Quoique ces morceaux foient très beaux dans leur efpèce, ils ne laiflëht 
pas d'être furpaffés par les Couronnes bariolées, dont l' efpèce fe dtftingue 
d % une manière fort avantageufe parfes tachés, & fa couleur jaune brunâtre, 
comme Von peut voir dans la copie que nous offrons ici. La couleur de 
cet individu eft d'un jaune foncé qui tire fur le brun avec des zones plus 
claires. Cette Coquille a un très beau poli & des taches en forme de 
mouches, d'où il vient que les Hollandois Tapellent Moesjes Tepelbak , & les 
François couronne d'bthiopie bariolé e ou mouchrte'e. Elle vient des In- 
des, oh Von en pèche un très grand nombre, & d'une grandeur fort con- 
fiderable; les Indiens mangent ranimai qui l'habite, après l'avoir rôti dans 
la propre coquille > la quelle leur fert enfuite d'ecuelle ou de feau. L'on 
voit auifi des cuilliers qui font faits d'un fegment d'un orbe intérieur de 
cette Coquille. 
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Bg. t. & j. Les Coquilles qui fc trouvent repréfentées dans ces fi* 
gures, appartiennent auffi à la famille des Tonnes; elles ne font pas de 
l'efpèce de la Gondole cour omit mammittaire ou Couronne d'Ethiopie, puisqu'il 
leur manque le mammelon. Vous les apelloris le baquet, la Gondole ou la 
tonne d' Agathe nue'b, à caufe de fa robe & nue luifante, en Allemand, 
Agate HTolkenbackeny en Hollandois, Jgaate ITolkbakjcs. Ces coquilles n'at- 
trapent jamais la grandeur des Couronnes tiEthiopit. Le dedans de leur bou- 
che eft violet, de même que leur extrémité fupérieure. 

Rg. 4. t. et 6, Des fatelles -couleur de Ross stue'es 9 en Aile* 
mand Rofenfdrbige geftreifte Scbtijfclmufcbeh , ou Klipkleber , en Hollandois, 
Roozekleurige Kapjes. Ces trois Coquilles font toutes couleur de rofe, quoi- 
qu'elles différent Tune de Vautre. Nous avons donné déjà plufieurs Patelles 
finies dans cet ouvrage, mais il n'y en a une encore d'une belle couleur 
de rofe. Celle de la Figure 4. eft quant au fond presque toute de cette 
couleur, du fommet partent des fines en forme de râlons comppfées de 
petits points blancs. Le bord eft d'un jaune pale avec des taches d'un 
rouge foncé. Fig. {. a un bord jaune beaucoup plus large, & de larges 
raies blanches, qui partent du fommet de la Coquille, dont le fond cou- 
leur de rofe eft parfemé d'une infinité de points d'un rouge de fang, qui 
font un effet très agréable. Le bord eft marbré de taches plus grandes 
fur un fond blanc picoté de jaune. Fig. 6. a auffi un bord large, d'un jau- 
ne plus foncé avec de petites taches couleur de rofe. Le refte de la Coquil- 
le eft auffi couleur de rofe, excepté au fommet qui eft blanchâtre. Nous 
aurons dans la fuite occafion de donner encore plufieurs morceaux de cette 
efpèce de Patelle. 

planche ix.: : 

Kg. i. huître b'finkusb a lomqubs EPINES, en Allemand: Langge* 
sache Lazarus - Klappe , en Hollandois, Stcrkgetdktc Laxarus - Klap. Dans 
la première partie de cet Ouvrage nous avons donné la copie de la valve 
fupérieure de différentes Huitres ipineufes à longues épines des Indes Orienta. 

les, 



les, Planche VI. d'une Huître couleur iïOrangc, Hanche VII. <Tuw autre d'ua 
rouge vif % Planche IX. d'une autre encore à épines fort longues; laquelle cet 
pendant n'eft pas à comparer à celle qui s'offre dans cette figure. 11 y*» 
quelque teins qu'on a aporté des Indes Occidentales des Huîtres de cette 
efpèce, à épines extrêmement longues, parmi lesquelles fe diftingue 
celle-ci, tant à 1 égard de Tes épines que de fa Couleur. La Valve fupé- 
rieure eft presque toute d'un rouge agréable, l'inférieure eft plus pâle , 
mais fi elle perd du côté de la couleur, elle gagne du côté des épines, qtfel. 
le a d'une longueur extrême, il y en a même une qui excède le diamètre de 
la Coquille* Ces épines font larges & applatties au bout, & de forme irre- 
gulière. Vers le haut Ton voit le côté plat de la charnière de là Valve 
inférieure, au milieu de laquelle s'avance un petit bec applati, qui eft ordi- 
naire a cette efpèce d'huitre. L'on ne comprend pas à quoi ces épines peu* 
vent fervir à l'Animal qui habite cette Coquille, "car comme elles font in- 
flexibles, elles ne fauroient du moins lui fervir de bras ou de jambes, cepen- 
dant ce font des prolongations de l'ecaille, qui certainement n'ont point été 
formées fans deflèin, ce qui nous aprend, comme une infinité d'autres 
Phénomènes, qui s'offrent dans la Nature, combien il y a d'imperfcrutable 
dans fes Ouvrages! 

«ç. 2. On àpelle communément la Gibiciere cette efpèce de Manteau^ 
à plis larges & applatis. Ils différent beaucoup quant à la couleur, ordi- 
nairement ils tirent plus fur le brun , & n'ont pas les couleurs auffi vives 
que les autres efpèces de manteaux. Celle - ci que nous appelions gi- 
becière iaunc, en Allemand, gtlbe Jfyermantel, en Hollandois, Geele Ja- 
gers Mantel % eft du plus beau Jaune foncé tirant fur le brun, & vient, de 
même que \zTeUine couleur de rofe, de la figure 3* des Indes Occidentales. 

Kg. 3. On apelle cette efpèce de Coquille, TeUine radiée couleur de ro/îr, 
en Allemand, Rofendoubletten , en Hollandois, Roos Doublet , à caufe de leur 
belle couleur de rofe. Vers la charnière, d'où il part des ftries ou côte s 
fines qui s'étendent fur toute la coquille , fa couleur fe change presque en 
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un ronge d'écarlate. Cette coquille apartient (ans doute à la Fâmille des 
Gme; , quoique d'autres la rangent parmi les TeUlnes. L'on en trouve auffi 
qui font couleur de ûfran, des violettes, & quelquefois d'un blanc de 
neige. 

flg. 4. La forme de cette Coquille juftifie le nom de Gibecière (en Allemand, 
dieJtgers-Tafcbe, en Holl. Jaagers fTe^tafcb) qu'on lui a donné. Quelques Cu- 
rieux la nommenUimplement le Manteau. Ceft à ce qu il paroit, le PeSen primus 
five vulgaris de mjmphius, que les Malais appellent Bia Siffir (Peigné), & BiaTer- 
bangQa Conque volante) , parceque cette coquille s'élance quelquefois hors de 
l'eau, & fait un petit trajet dans l'air, qu'on diroit qu'elle voloit. Sa couleur 
eft d'un jaune pâle tirant fur le gris, à tsches d'orangé foncé, quoique ces 
dernières ne fe voient que fur l'une des deux valves. Les oreilles en font 
presque égales , cara&ére qui diftingue celles que rumfhius regarde com- 
me les plus rares, 

fîg. 5* Cette Coquille paroit être une Ailée à bndes (en Allemand, ban- 
ihte Lapboerner, en HolL Ceband Laphoorntie) dépouillée de foiv aile. Peut* 
être n'en a -telle jamais eue, l'animât $1(1 habite cette coquille n'étant pas 
vcnû à l'achever; car Vonfçait que les Animaux qui habitent certaines 
,efpèces d'Ailées, n'ajoutent aux lèvres de leur bouche ces prolongations 
en forme d'aile, que lorsqu'ils font parvenûs à un certain âge. La couleur 
eft d'un gris foncé, à bandes tachetées de blanc. 

Tig. 6. La Famille des Cornets offre une Variété de deflein fi prodi. 
gieufe , qu'il eft fouvent extrêmement difficile , pour ne pas dire impoC 
fible, d'affigner au jufte à chaque individu la place qui lui convient. De 
ce nombre eft le Cornet qui fe préfente ici, & qui ne peut fe ranger ni 
parmi les Volutes mouchetées (en Holl. moesjes Tooten) ou faujfes Volutes dt 
Guinée , ni parmi les Taies de beurre. A nôtre avis, l'efpèce à laquelle il 
approche le plus, c'eft la Volute à taches «régulières que les Hollandois s 
appellent de Vlooje fcbeetje; & nous croïons Ty devoir raporter d'au ant plus, 
que les taches font fort inégales, femées pele-mèle grandes & petites fans 

aucu« 



aoctme régularité. B y a des Curieux qui aiment mieux le ranger parmi les 
Variétés des Volutes à caraftéres; mais H faut remarquer, que fur cent 
de cette efpèce Von ne trouve pas deux pièces qui fe reflèmblent parfaite- 
cient parla forme & r arrangement de leurs taches. < 

PLANCHE X.* » 

Ttg. i # 2t Lés Coquilles grouppées chine manière finguîliére font eftU 
«tées généralement comme des morceaux intereflans. Parmi ce nombre 
mérite fans contredit d être rangé le petit Oifeau ou HirondtUe (en Holl. 
Voo%el-Dùubltt) % dont nous offrons ici les deux valves, fig. i, & z. Sa 
belle confervation & la longueur de la quëue, qui eft confiderable , en re- 
levé le prix. A confiderer l'inégalité de leurs Valves, dont Tune eft un peu 
-plus petite que l'autre, Ton diroit qu'elles rC appartiennent pas au même in- 
dividu, mais c'eft une Chofe fort ordinarre à cette efpèce d'Huitre. L'ou 
comprendra fans difficulté que c*eft fa forme qui îa fait nommer YOifeau* 
Lorsqtfon la dépouille de fa peau extérieure, qui eft d\m gris bleu ou 
noirâtre, Ton découvre une cçuche couleur d'orange, & fi Ton enlève 
celle-ci, il s'offre, comme dans la plupart des coquilles, une belle nacre, 
qui le fait même apercevoir par -ci par- là dans le morceau que nous avons 
devant les yeux. Lune de fes deux Valves fig. i. eft chargée d'une Crê- 
te de coq de couleur violette, à l'autre adhère une Valve* d'une Crête de 
coq femblable, qui fait voir le dedans. H paroit de là que cette efpèce 
dTiuitre aime à fe groupper avec d'autres coquilles, comme a eft fort ordi- 
naire aux Huîtres & aux Moules. 

*« 

Tt%. 3. La Coquille qui s'offre dans cette ficrurc, peut fe raporter tant 
parmi les Aiguilles que parmi les Buccins. Elle mérite de l'attention à 
caufe de fa couleur brune luifante, qui lui donne Fair du noyer. Lafafcie 
jaunâtre qui l'entoure, lui a fait donner le nom de cornet brun a n bàndb 
(en HolL Bruin BanâboQmtje!) 

ng. 4. La Coquille qui occupe le milieu de cette Planche, eft d une 
couleur très agréable, & reffemble par le deflein de robe à cette Co- 
quille précieufe que l'on connoit fous le nom de P avili on SOrange. Sa for. 

Cinquième Partie. s C "me 
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me la fait raportcr parmi les fufeaux emoufle's, & on Vapelle lb fuseau 
d' orange* à x tubercules, (en Holl. Geknobbeldc Oranjc Spil) % ou le tapis 
de PERSE. Cependant en comparant les copies des fufeaux de cette efpèce, 
que nous avons données dans les Tomes précédens de cet Ouvrage, avec 
le morceau que nous offrons ici, Ton y trouvera une différence très mar- 
quée, qui confifte en ce qu'il eft à fond d'orange rouftàtre, relevé d'une 
manière très agréable par des rayes onduleufes, & que fes orbes s'elévent 
peu 1 peu de manière à lui donner en quelque façon l'air d'une tour; au 
lieu que les autres font ordinairement d'une couleur brune, & à queue plus 
longue & plus effilée* 

Ftg. j . 6. Ces deux gibecières barïole'es de br \nr (en Holl. Bruin borne 
Jaagm-Manult) reflemblent par leur forme à celle de la fig. t. de la Planche 
précédente ; mais elles en différent par leur couleur. Le fond eft d'un 
côté d'un blanc fale, nùé de taches brunes en forme d'ondes; l'autre cô- 
té çft plus pâle & moins chargé de taches. La Famille à laquelle ces co- 
quilles fe reportent, offre une Variété infinie de deffin & de couleurs. 

Iig.7. came m forme de coeur de couleur D f or ançe (en Holl. Oranjc 
Klearig Hart). Un morceau femblable fe voit P, II. PL XX.* fig. 4. mais le 
deffin que nous offrons ici, eft plus exaft. 

PLANCHE XI.: : 

Ftg. 1. Quoique nous aïons déjà donné quelques Pourpres rameufês 
brunes & bariolées dans la première Partie de cet Ouvrage Pl. XX V* XXVL 
Nous n'héfitons point d r en donner ici encore un morceau, qui mérite une 
• attention particulière à caufe de fes longues feuilles : C'eft la chausse - trape 

BRUNE À LONGUES FEUILLES , OU LE CHEVAL DE FRISE BRUN, de Mr. D'ARGEN- 

ville, (en tioYl.Langgctakte bruine KruUboorn). Le fond en eft d v un brun foncé 
& luifant, qui relève d'une manière très agréable les feuilles frifées de couleur 
blanchâtre & d'une forme très élégante. Les fafeies & les bouts des fe- 
uilles font jaunâtres» Si ces extrémités avoient un peu plus de largeur, à 
peu près comme dans P. III. Pl. IX.** /g. 3* onpourroit lui donner le nom 

de 
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de Pourpre à feuilles eu forme de cornes de cerf. La bouche eft d'un bleu 
tirant fur le brun» & dans Ton intérieur fe font apercevoir les rayes de la 
furface extérieure dont les couleurs percent un peu à caufe de la transpa» 
rence de la coquille , à peu près comme dans un morceau femblable de la 
Pl. XXV. RI. 

Fig, i. Les tellines radiées , que les Hollandois appellent Bocaffan- 
Doublet , Si dont nous avons donné deux morceaux dans la féconde Partie 
Pl. XX # * offrent beaucoup de variété dans leurs couleurs t qui dépend prin- 
cipalement de la manière qu'elles font néteiées& découvertes j & ce beau 
violet qui s'y trouve répandu ordinairement , tant au dedans qu'au dehors, 
n'eft pas de même vivacité dans tous les individus. Celle que nous pré- 
Tentons ici eft ornée dans fa robe extérieure de beaux rayons violets, & 
comme picotée de petits points. On la nomme telline radiée (fieftradl- 
de Bocaffari), Cette même efpèce de Coquille fe trouve auffi de couleur 
de rofe, jaune , bleue & blanche, tant unie qu'avec des rayons. A" caufe 
de leur largetir Ton doit la ranger plutôt parmi les Tellines que parmi les 
Cames. 

Fig. 3. Le Manteau qui s'offre ici (apellé en Hollande Cefiippeke Man- 
te!) outre fa belle marbrure de jaune & de brun, fe fait remarquer princi- 
palement par les points blancs, qui en garnirent les bords dans fa partie in- 
férieure. La Valve de deflbus eft d'une couleur un peu plus pâle; & l'inéga- 
lité des oreilles faute aux yeux* 

fig, 4. Cette Coquille peut être appellée la gondole nûee d'orange 
(en Holl. Oranje fTolkbakjc'), parce qu'elle reflèmble par fa forme à celles 
auxquelles nous donnons communément le nom de Tonne , à caufe de leur 
bouche large & évafée. Elle eft nuée de taches d'orange, & fafciée de 
Zones d'une couleur plus foncée, de forte qu'on pourroit dire, qu'elle eft 
parmi les Tonnes nuées ce que f Amiral d'Orange eft parmi les Cornets. Il 
y a des Curieux qui donnent à cette efpèce de Coquille auffi le nom de 

TONNE D'AGATE. 
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lig. f „ Diaprés les caraftéres que nous avons indiqués dans la fécon- 
de Partie de cet Ouvrage, pour diftînguer les Rouleaux d'avec les Tarières, 
la Coquine qui s'offre fous ce Na pareil devoir être rangée parmi les pre- 
miers plutôt que parmi tes dernières. On peut Papetier le drap orangé 
jl reseau (en HolL Otfirecpte Oranje Wct-RoUy. EHe eft à fond de couleur 
d'orange, avec des rayes longitudinales brunes, dans les mterftices des- 
quelles Ton voit d'éfpace en efpace une efpèce de réfeau; quelques ftries 
transverfales la font paroitre entourée de côtes fi fines qu'elles n'ont pas 
pu être rendués (enfibles dans le deflfein» Les orbes que l'on découvre à 
la tête font au nombre de fept» 

planche m: : 

JRjf. r. Dans îa troifiéme Partie de cet Ouvrage PU VIII ** nous don- 
nâmes la copie d'une Perdrix , & nous rendîmes en même tems raifon de 
cette dénomination, tirée de ta belle marbrure de cette Coquille. Celle 
que nous offrons ici, quoique du même genre r n'étant pas marbrée dans 
h robe y mais feulement légèrement nuée & chargée de quelques petites 
taches blanches * nous (appelions la ferdrix brune (en Holt. Bruine Patrys)» 
Sa forme renflée la fait ranger parmi les Tonnes r en Lat, Glohefae. 

Iig t. L'on ne fauroit donner de nom plus convenable a cette belle 
Coquille que celui d'ane raye', anb du cap, zebrk (en HolL Kaapft Ezel.) 
Elle eft rare r & on h connoit feulement depuis quelques années, Kousla 
rangeons parmi les Buccins, quoique par fa forme elle reflemble en quelque 
manière aux Tomes. Il fevoit dans ta quatrième Partie PL XXIV,*** UrT 
très beau morceau de cette efpèce; mais celui que nous préfentons rci T 
imite mieux la belle peau de tAnt fastvagt du Cap, dont il a pris le nom,, 
par ies rayes brunes T qu'rt a plus fines & plus régulières, d'argknvill* 
A compte parmi les raretés de fbn Cabinet un morceau femblable r qu'il rap- 
porte dans fon Appendice de trois muveUes PUmbes &c. Pl. 2. Lit. L* H y en 
a qui font d v une grandeur beaucoup plus confiderable y mais en même tems 
d'un très grand prix. L'on n'en voit point de copie dans d'autres Auteurs. 



lig. 5, Une Coquille qui reflfemble à celle dont nous donnons ici h 
copie, fe voit dans la première Partie Pl. III. fig. t. L'on nomme cette 
efpèce le Turban Turc y &il faut fe garder -de la confondre avec celle qui 
porte te nom de Soldat, Le morceau que nous avons fous les yeux, eft 
d'un beau verd , chargé de turbercules d'une forme très élégante , qui 
lui ont fait donner le nom de turban turc a" boutons (en Holl. Geknobbel- 
de Tulband). Cette Coquille eft du nombre de celles que Ton cilime à eau» 
fe de leur beauté. 

tfg/4. Efpecede Came f que les HoIIandois appellent Poffer- Doublet ^ 
parce qu'elle reflemble , par fa forme circulaire & également convexe des 
deux côtés, à une certaine efpèce de gâteau ou patiflerie v convexe des 
deux côtés en forme de lentille T qu'ils nomment Poffertje y & qui approche 
beaucoup des gâteaux que les Allemands appellent Goguelbocpflein. Quel- 
ques autres morceaux de la même efpèce fe trouvent déjà dans la féconde 
Partie de cet Ouvrage Pl. XXIII.* Il y a des Curieux qui les rangent par- 
mi les Arthei 7 à caufe de la ftru&ure de leur charnière ; mais elles s'en 
. écartent trop dans toute leur conformation. Celle dont nous offrons la co- 
pie dans cette figure v eft à fond de couleur cendrée avec des taches noi- 
res; en Hollande elle porte le nom de Zwartgeplckte Poffertje. Ceft une Co- 
quille rare. 

lfjj # 5. Ce petit Peigne, qui eft tout couleur de Pourpre, s r apelle le 
manteau de POURPRE, (en Holl. Paarfe MantelJ & mérite une place par- 
mi les CoquiHes qui fe diftmguent par leur beauté, Celui dont nous avons 
donné la copie dans la feconde Partie Pl. III, * en diffère conûderablement. 
♦ 

PLANCHE XIII.* * 

• Kg. r. Les Coquilles» comme fl a été déjà remarqué dans on antre 
endroit, tirent leurs noms, tantôt des couleurs de leur robe, tantôt de 
leur forme , quelquefois auffi des endroits qui les fourniflent. Le Bivalve 
qui orne le milieu de la Planche que nous avons fous les yeux, eft du nom- 
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bre de celles qui le tirent de leur païs natal La première Partie de cet 
Ouvrage Pl. VII. & IX. offre des Valves détachées Sune Huitrc ipineufe des 
gr Andes Indu, & la PL IX, $ % de cette cinquième Partie en fait voir une 
qui vient des Indes Occidentales. Celle qui fe préfente ici fig. i. s* appelle 
l'huitrb épineuse de malthe {Maltbefifche Lazarus Klap); parce qu'on la 
trouve dans la Méditerranée aux environs de l'Isle de Malthe. Elle fe di„ 
ftingue par les couleurs de fes Valves, dont la fupérieure, qui eft plus pe- 
tite que l'autre, eft toujours pourpre, pendant que l'inférieure eft blanche. 
Du refte la forme & la ftru&ure en eft la même que celle des autres Hui* 
très épineufes. 

F/£. î. Ce Peigne fe diftingue par fa belle couleur & fon beau deflèin, 
qui lui ont fait donner le nom de manteau d'orange tacheté' (en HolU 
Bentc Oranjc Mantel). 

Fig. 3. Nous avons fait mention dans les Parties précédentes de cet 
Ouvrage des bouches d'or ou fours ardens, (en Holl. Coudmond f gloe^ende 
Ovcn\ fans en repréfenter la bouche, de laquelle ces Coquilles tirent leur 
nom ; c'eft ce qui nous a engagé de la faire voir dans ce beau morceau que 
nous offrons fous ce No. L'intérieur de cette bouche paroit comme cou- 
vert d'une dorure vive & brillante , qui tire quelquefois fur le rouge du 
feu d'un four ardent. Du refte ce limaçon fe diftingue tant par forme 
que fes couleurs de celui qui fe voit Part. U. Pl. XIV.* fig. ». 

Txg. 4. Comme nous avons parlé des Pourpres dans un autre endroit, 
nous nous contentons de remarquer , que Tefpèce que nous offrons dans cet. 
te Figure, fe diftingue des autres du même genre, par le nom de pourpre 
a fascies noires y (en Holl. Zwart gebande Purpur- Hoorri). Il y a des Cu- 
rieux qui l'apellent auffi la Brûlée , nom que Ton donne d'ailleurs à une autre 
efpèce de Pourpre. Elle eft à fond blanc fale, ou jaunâtre, chargé de Zo. 
nés de couleur brune foncée tirant fur le noir. L'on en trouve auffi à fa- 
feies d'Orange ou citron \ comme nous verrons dans la fuite. 



Fig. 5. LeLepas dont nous donnons la copie dans cette figure, eft 
de ceux que certains Curieux appellent têtes de méduse (en Holl. Medufe 
HoofrJ parceqùe les rayons faillans en dehors & recourbés , dont ils font 
chargés , leur donnent en quelque manière Pair de la chevelure de Medufe. 
Us font de couleur jaunâtre» ou brune. 

Kg. 6. Cette cfpèce de petite Moule brune s'appelle: la moule' biiu- 
kb A y côtes (en Holl. geribde Moffeîtje) à caufe de fes côtes longitudinales y 
elle vient des Indes orientales , & devient rarement plus grande. 

ftg. 7. La Coquille qui s'offre fous ce No. eft de la Gaffe des Multi- 
valves- C'eft un poussepied. Les Hollandois appellent cette efpèce de 
Coquille Myters, nom qui paroit être tiré de fa forme. Elle eft compofée 
de plufieurs pièces, & l'animal qui Thabite, reflembleà celui ..des Glands de 
mer & des Conques anatiféres. Il eft porte fur un pédicule flexible, couvert 
d'une membrane ridée & comme chagrinée» 

Kg. 8. Toutes les Coquilles contournées enfpirale, déforme conique 
& très éffilée, fe defïgnent généralement du nom d'Aiguilles, de Vis, en Lat* 
Strombu Telle eft celle qui fe voit dans cette figure. Elle a la lèvre évafée 
en forme (Taîle , ce qui lui a fait donner le nom de vis aîlee (en Holl. g*- 
vleu%tld Penboorn.) Il faut fe garder de la confondre avec le petit Rocher 
que Von connûit fous le nom de Patte d'Oie (v. Pl. VII.** f. 4.). Sa couleur 
eft d'un brun foncé dans le fond ; les orbes font chargés de petits boutons, 
dont les plus gros garniflent celui du milieu , les autres diminuant & s'ap_ 
platiffant peu à peu en aprochant de la bouche f dont la lèvre eft chargée 
de quelques côtes peu faillantes. Quelques Curieux la rangent parmi les 
faujfes Tonnes, v. bonanni P. III, i. 6%. vàlbntyn la nomme; btt fivarte 
Tuitje (le Bec woir), 

Tig. 9. Pour remplir le vuide nous ajoutons ici une coraltne (Adama- 
Doublet\ qui furpaflTe par la vivacité de fa couleur celles qui fe voient dans 
la féconde Partie PU V. * & XViL* 

PLAN- 



PLANCHE XIV. * ♦ 

R# i. Morceau qui fe recommande tant par fa beauté, que parce 
<l\Vil eft grouppé d'Une manière très agréable. Il a déjà été parlé dans un 
autre endroit. P. BU. Pl. VI.** des Huîtres que Tonjconnoit fous le nom de 
Fleurs de Mufcnde, & qui reflembîent par la ftru&ure de leur charnière 
aux finitrti feuilletées. L'on voit quelquefois des Huîtres épineufes auxquel- 
les adhèrent dçs fragmens ou feuilles détachées de ces Huîtres feuilletées. 
Le morceau dont il s'offre ici la copie, fait voir comb en ces Huîtres font 
fujettes à fe groupper; c*eft une fleur de muscade à feuilles ftès jolies, 
adhérente à une Moule ailée. (Foely - Doublet op een Vlerk- Doublet). 

Fiç. 2. La Coquille qui fe préfente dans cette figure, & que nous ap- 
pelions la came A longs CHEVEU* (en Holl. lang gebaairde Doublet), par. 
cequ'elle eft chargée d'une produ&ion marine dont les fils reflembîent i 
des cheveux, eft très fréquente dans les Mers d'Europe, & approche 
beaucoup d'une efpèce qui fe trouve en abondance fur les côtes feptentrio- 
nales de la Hollande; ce qui la diftingue, c'eft cette chévclure longue & 
noire qu'elle porte i elle revêtit feulement le dehors de la Coquille , mais 
les poils qui la compofent, y adhérent avec tant de force, que même avec 
te fecours de Veau forte on ne vient pas à bout à les en détacher. Cet 
poils nailîènt-ils de la Coquille même? ou n'eft-ce qu'une efpèce de Co- 
xallkie, produftkm animale delaClafle des Zoophytes , fuivant le Syftème 
de Mr. ellis, qui s'y attache? Ceft uneQueftion que nous laiflous à d'autres 
de décider , nous contentant de dire , que nous ne faurions nous perfua- 
der, que ce fut une production de l'Animal qui habite cette Coquille, tel- 
le qu'eft par ex. le Byflus des Pînnes marines, ou les fils qui fortent des 
moules, de forte que nous les regardons comme une produftion entière- 
nient étrangère à ces Coquilles. Du refte la longeur de ces cheveux, dans 
\esqucls s'eft embaralTée une petite Coquille noire, fe voit dans la figure. 
Dans le Golfe Adriatique ces Coquilles chéveluës font très fréquentes? 

Ffc. 3-4-5- Ces figures préfentent differens Grouppes, de la Mer 
Adriatique. Kg. %. eft compofè dç trois pièces: d'un Limaçon à bouche 
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ronde , du genre des Bureaux nommés Olearia , & de deux petites Huitresj 
Tune jaune, l'autre blanche, dont les Valves fe ferment exa&ement. 
Fig. 4. une Vis tuberculeufe, adhérente à une Huitre de cquleur violette; 
¥ig. ç. Une Came, (femblable à celle du No, %.\ grouppée avec une Huitre 
blanchâtre. 

Que ces Coquilles fe grouppent & s'attachent ainfî les unes aux autres, 
arrive fans doute de la manière fuivante: Les Vers teftacés forment leurs 
coquilles d'un fuc vifqueux qui fe répand des porcs de leur peau, & qui 
tranfude à travers ceux des premières couches du teft, qui commence à fe 
former ; ce fuc fe répandant continuellement au dehors, il ne peut pas man. 
quer d'arriver, que, deux coquilles venant, par un éffét du hazard, à 
être couchées Tune fur l'autre & à refter quelque tems dans cette fituation 
fans être remùées, le fuc, qui fort des deux Coquilles, fe réunifie, fe fige & 
fe durcifie en vertu de fa nature calcaire ; de là vient auffi que cet accident 
s'obferve généralement dans toute forte de coquillage , & qu'on ne peût 
pas le regarder comme propre à telle ou telle efpèce en particulier; k 
moins qu'on ne veuille regarder certaines efpèces d'Huitres comme y 
étant préférablement fujettes , puisqu'elles ont coutume de fe groupper gé- 
néralement tant entr'elles les unes avec les autres, qu'avec les rocs ou d'au- 
tres corps étrangers ; phénomène facile à expliquer , lorsqu'on confidere, 
que ce genre de Coquillage vit dans un repos moins interrompu, tandis 
que d'autres, qui changent de place, ne lailîènt pas à ce fuc vifqueux le 
tems qui lui faut pour fe durcir, & pour les coller aux corps fur lesquels el- 
les repofent. 

p l a n c h e xv. : : 

Fig. i. Ce grand & fuperbe manteau a" fascies d'orange (en Holl. 
Cebandeerde Manteï) meriteroit, à caufe des rayons & des Zones dont il 
eft orné , le nom de Soit ou d'Eventail de t efpèce rare , autant que ceux qui 
fe trouvent repréfentés PL IV. & V. de la Pc Partie, (les AHemans appel- 
lent cette efpèce de Peigne Sonnent eifer s 9 ce qui fignifie Cadrans , parce- 

Cinqucnu Partie. D qu'ils 



qu'ils font garnis de Zones & de rayons, qui expriment en quelque façon 
les heures avec leurs divifions, comme on les voit marquées fur les Ca- 
drans folaires). Nous nous contentons de Tappeller le Manteau a fafcies ^ à 
caufe de fes Zones ou fafcies transverfales, 11 en a quatre d'un rouge 
brun, fur un fond jaune citron, qui en relève fupérieurement la beauté* 
L'autre Valve a des couleurs un peu moins vives à la vérité , mais qui ne 
aillent pas tfêtre fort belles. Ces fafcies doivent peut-être leur naiflance 
à un épanchement du fuc colorant plus abondant dans ces endioits, qui 
faifoient les bords des additions que l'animal ajoutait fucceffivement à fa 
coquille , à mefbre qu'il prenoit fes accroiflements. 

lig. i. Cette efpèce de Came s'appelle la came strie'b ou radie b. 
Les Hollanëois lui donnent le Nom de Ceftraaldt Quakker. Cette dénomi. 
nation lui vient, comme nous avons eû occafion de le remarquer dans un 
autre endroit, du fon qu'elle rend, lorsque l'eau fe retire de l'endroit où 
elle fe trouve, ou lorsqu'elle ferme fes battans, &*qui approche beaucoup 
du croaiïement des grenouilles; c'eft aufli pour cela que rumphius lui a 
donné le nom de Chama coaxans. Il eft rare d'en trouver de fi belles & fi 
bien marquées que celle que nous offrons ici. 

Kg. 3, Il a déjà été parlé dans la première Partie de cet Ouvrage 
Pl. VI* d'une efpèce de Came que* Ton nomme en France Ecriture arabique 
ou Cbinoife; celle qui fe préfente dans cette fiçure s'apelle l'écriture ara- 
biqub bâtarde (en Holl. Bafiard Strik- Doublet) quoiqu'elle foit plus rare 
que la véritable; Elle a le contour plus arrondi, & relfemble parfaitement 
à celle de la Lettre C. Tab.XLlIL de rumphius. 

Kg. 4. On n'a qu'à comparer cette Coquille avec d'autres de même 
forme qui fe volent dans cet Ouvrage , pour s'aflurer qu'elle eft du Genre 
des Hérites; Nous l'appelions la otrite couleur de rose, en empruntant 
le nom de fa couleur; comme Ton fait fouvent, pour diftinguer les Varié- 
tés qui fe rencontrent dans une même efpèce de Coquilles les unes des 
autres. 



Tig. 5. buccin tue s ioliment MARBits', par rayes longitudinales on^ 
duleufes, de ôouleur brune, fur un fond d'un blanc déneige; les Hollan- 
dois l'appellent de bonté Kinkboorn. La Coque de ce Buccin eft fi mince 
& transparente, que les rayons du dehors s'apperçoivent dans l'intérieur de 
la bouche* 

tig. 6. Les Vis à lèvres repliées & faillantes en dehors en forme de 
bec (en Holl. Snuitpen*), varient beaucoup, tant à l'égard de leur forme & 
ftrufture , que de leurs couleurs; il eft rare d'en voir 9 \ qui foient fi lifles 
& fi joliment ftriées ou fafciées, que celle dont il s'offre ici la copie , & qui 
s'apelle la chenu blanche a v bandes brunes (gebandeerde Snuitpen). Les 
autres font la plupart chargées de boutons ou de petits tubercules. 

Kg. 7. Aiguille blanche qui fe diftingue par le ruban noir qui en en. 
veloppe la pointe; nous l'appelions l'aiguille a pointe fascie'e de noir* 
(en HolL Z&art omwonien Pennetje). 

Kg. 8« Cotte Coquillç eft également du nombre des Aiguilles à fafeies, 
dont les unes fe rangent fous la famille des Vis , les autres fous celle des 
Buccins* Elle a les orbes fafeies de fauve -roux & chargés de cordelettes 
fines interrompues, ce qui lui a fait donner le nom d'aiguille rubannb'e 
a' côtes, (en HolL geribde Bandpen). 

PLANCHE XVL$ 5 

Fig. i é il a déjà été parlé des Huîtres que Ton connoît (bus le nom 
de Crêtes de Coq , àToccafion de la Pl. X.*** de la quatrième Partie de cet 
Ouvrage. Celle que nous avons fous les yeux en offre un morceau beau-* 
coup plus grand & plus beau, qui mérite le nom de chute de coq ou 
oreille de cochon doublr (en Holl. dubbelde Haane\amdoublet)^ parce 
qu'il eft compofé de deux individus de cette efpéce d'Huitre grouppés en- 
femble, comme le font voir les figç. ï. %. 3. de la Planche fuivante, qui en 
repréfentent les parties. Dans celle qui s'offre ici Ton peut voir , avec 
combien d'exa&itude les angles faillans d'une valve s'enclavent dans les 
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angles rentrans de l'autre ; le beau violet répandu fur le dehors de ces 
coquilles f tandis que le dedans eft d'un brun rouffatre , comme le fait voir 
la Planche qui fuit, fait un mérite particulier & propre à cette efpèce; 
outre cela ce morceau n'eft pas moins confiderable par fa grandeur. 

Fig. 2* Le Cornet qui fe voit dans la première Partie PL VII. fig. 3- 
s'appelle en Hollande le Fromage verd; ici il s'en offre un qui lui reflemble 
par la forme & le deffein , mais de couleur jaune tirant fur l'olive , (fiée le 
Kaas-Toot); il a beaucoup de rapport avec celui de la fig. %. m Pl. XV. delà 
dite Partie, dont la couleur tire plus fur le roux. La forme & laftru&ure de 
tous ces Cornets que l'on appelle du nom de fromages eft la même, & 
ils ne différent les uns des autres que par leurs couleurs, & leur deflein. 

Fig. 3. Il y a une variété' de deflein fi prodigieufe parmi les Aiguilles 
à fefeies, que quoiqu'il s'en trouvent deux efpfeces différentes dans cet 
Ouvrage P.I. Pl. XV. et P. III. Pl. XX VU. ** nous n'héfitons point d'en 
préfenter ici encore un morceau , qui eft afsés grand dans fon efpèce ; c'eft 
une aiguille a" fascibs brunes sur un fond d'orange' (bruine Oranje 
Bandpen). 

Fig. 4. Cette Coquille eft rangée par les uns parmi les Rochers , les au- 
très la mettent au nombre des Ailées; Elle eft rouge, avec quelques ta- 
ches blanches. On rappelle en Hollande de roode Kamcelboorn, lb cha- 
meau rouge. L'on en voit auffi des Variétés à fond blanc tachetées de 
jaune, ou ponftuées de brun, telle eft celle qui fe préfente dans la 
-Planche V.** de la troifieme Partie. Dans le refte elle fc reffemblent 
toutes. 

Fig. s • Cetté Coquille eft de l'efpèce qu'on nomme gueule noire, 
les Hollandois l'appellent Loehoenees Hoorntje, dénomination qui lui vient, 
félon rumphils, de ce qu'on la trouve fur les côtes de L&ubou on Louku 
ÇLoekoe). La plâpart des Curieux la rangent parmi les Ailées. Ce qu'il y 
a de plus beau, c'eft que l'intérieur de fa bouche eft d'un rouge (Je fang, 
avec une raye longitudinale noire. 

PLAN- 



planche xvii.: : 

Jïgg. r. 2. 3. Nous avons juge necefiaire de repréfentcr ici feparément 
les parties qui compofent la* Crête de Coq de la Planche précédente. 
Fig. 1. en fait voir la partie inférieure,- qui eft elle même compofée de 
deux pièces grouppées enfemble , dont chacune fait une Valve entière de 
Crête de Coq., quoique Tune n'ait que deux, l'autre quatre plis. Fig. x. 
eft la Valve fupérieure de Tune de ces deux pièces $ Fig. 3. Celle qui en 
couvre l'autre; comme le fait voir le nombre dos plis qui y eft le même 
que dans les pièces de deflbus; & ces parties réunies enfemble conftituent 
ce grouppe de la Planche précédente. Ceft du côté interne qu'elles le 
préfentent ici, il eft d'un jaune tirant fur le brun, bordé de violet. 

Fig. 4, Comme nous ne faurions nous perfuader, que ce morceau 
vienne de la mer, nous le regardons comme une Coquille terreftre, quoi- 
qu'il sVcarte beaucoup des. Limaçons ordinaires. Il a des fafeies d'un brun 
fbncé fur un fond jaunâtre, & comme par fa forme il approche des Sa- 
bots, on pourrait le nommer limaçon -sabot a" fascies (gebandeerde 
Topboorn). 

• 

fig, ç. Petite Volute d'un rouge de Corail très jolie, qui meriteroit 
le nom d'Amiral d'Orange, fi elle avoit quelques falcies de plus; mais cela 
n'étant point, nous rappelions Amplement le petit cornet rouge. 

' Fig. 6. Dans cette figure il s'offre une petite gondole bleuâtre (en 
Holl. blaauw Kievitscy\ qui refTemble par fa forme à celle de couleur brune, 
qui fc trouve dans la féconde Partie PL VIII.* Dans la fuite nous en don- 
nerons encore quelques unes, de defleins & de couleurs différentes. 

PLANCHE XVIII. $ J 

Figg. 1. 2. Parmi les Coquilles que Ton connoit fous le n<jm d'Olives, 
& dont nous avons déjàpréfentè quelques unes dans cet Ouvrape(v. P. IL 
Pl. XII* P. III. Pl. II.** & XVII.**) fe diftingue celle qui s'offre dans les 
Fîgg. *. & *• de cette Planche d'une manière fi avantageufe, que les Hol- 
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landois rappellent ordinairement deongemeenc, zeldzame, Dadel (F Olive rare)- 
Elle eft du nombre des Olives étroites & allongées (Sluyk Dadels), puisque la 
largeur en eft beaucoup plus petite à proportion de fa longueur , que celle 
des Olives ordinaires , ce qui lui donne une forme plus effilée. 

Fig. 3. Quoique le nom de Tanière ne convienne proprement qu'à une 
efpfcce de Vis étroite & fort éffilée, telle qu'eft celle qui fe voit Pl. IV.* 
P. II., on ne laifle pas de défigner quelquefois de ce nom quelques autres 
efpèces de Coquilles à bouche large & angulaire par le bas* De ce nom- 
bre eft la Tanière d'Orange de la Pl. XVI* de la dite Partie. Nous y ran- 
geons auffi la Coquille qui s'offre dans la figure que nous avons fous les 
yeux. Sa couleur dominante eft un jaune pâle nùé de blanc, la pointe eft 
bleue tirant fur le violet , ce qui fert à la caraftérifer plus particulièrement, 
en la defignant du nom de la tarrie're iauot a" points bleue, (en Holl* 
blaauw gctopte geele Kulpersboor.) 

Tlg. 4. Ce Cornet porte en Hollande le nom de Scbildpad Tootje, (la 
tortue), à caule de fes couleurs & de fon deflein. U a des taches bru- 
nés terminées de bleu, fur un fond blanc, à peu près comme le Rouleau 
de lafig. 2. PI XVI** P. AI. 

fîg. {• L'on fçait qu'il y a certaines Coquilles auxquelles on donne le 
nom de Poires, pareeque leur forme approche de celle de ce fruit. Telles 
font les Poires cuites, les Poires fecbes^ les Poires épineufes, dont nous avons 
donné des échantillons dans cet Ouvrage. D'autres font appellées Poires 
couleur d' Agathe ^ pareequ elles font agréablement nuées & d'un beau lui- 
fant, & c'eft une Variété dont on trouve quantité de fort beaux morceaux 
& grands dans leur efpèce, comme nous verrons dans la fuite. Celle qui 
s'offre dans cette figure, eft petite, marbrée de brun fur un fond blanc, 
avec des raies transverfaies. Nous l'appelions la poire -acathb brume, (en 
Holl. bruin agaate Pcertje). Par & ftruûure elle aproche beaucoup des F«- 
feaux déforme moins allongée. 

Ftg. 6. 



Fig. 6 # Cette petite Coquille reflèroble par fa ftru&ure en quelque 
manière à la Tbiare, & fa robe eft d'un deiîein très joli. Nous rappelions 
l'aiguille markre'e (gemarmcrd Pennetje.') 

Fig. 7. Voici une Coquille fort belle I Par fa forme & fa ftrutture elle 
reflemble en quelque façon à un Buccin, mais fa bouche étant étroite * 
blanche, & garnie des deux côtés de dents faillans en forme de rides, il 
faut la ranger plutôt parmi les Rochers. La lèvre extérieure eft chargée 
du côté interne de plus de quatorze côtes faillantes en vive -arête, & pla. 
cées dans la direftion de la Spirale. La lèvre oppofée a des côtes de plus 
d'une demi ligne d'épaifieur. Les Auteurs ne font point mention de cette 
Coquille, du moins nous n'y en avons trouvé aucune trace. Sa furface ex- 
térieure aunair fort fingulier, elle eft raboteufe,parfemée d'une infinité de pe- 
tits grains, & chargé de ftrîes transvcrfales , comme Ton voit dans la copie. 
Sa couleur paroit comme un orangé fur lequel s'eft répandue inégalement 
une couche d'un brun foncé. Tout ceci nous engage à lui donner le nom 

de ROCHER A X ROBR GRANULEUSE ORANGE - BRUNE, (en Holl. gCgranulcCti 

Orajtjtbruin Hoorcri). 

PLANCHE XIX.S ? 

Fig. 1. Olive d'une beauté fupérieure, qui meriteroit peât-étre auffi 
répithète de peu commune (de ongemeene*)? Sa robe eft d'un verd foncé, or- 
née de traits & de zig-zags noirs, qui la font reflembler en quelque ma- 
nière à celle que Ton nomme en Hollande le Drap mortuaire (de Prince Bcgrnaffenis). 
Mais ce qu'il y a de plus fingulier dans cette Olive, c'eft une fafcie double 
de couleur jaune, qui l'entoure à peu près dans fon milieu; c'eft ce qui 
nous la fait appeller: l'olive a' fascie iaune > (geel gebandeerde Dadel). 

Fig. 1. Nous avons donné ci-deflus PL VIII. J J fig. 4. f. & 6. quel- 
ques Variétés de Lepas couleur de rofe. Ici nous en offrons une autre, qui 
eft fort belle, a' tete couleur de rose, radies et marbrée de brun 
dans le reste, (en Holl. bruin geftraald Kapje). 
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FÎ£. j # LEFAS A' LARGES RAYONS ROUGES SUR UN FOND IAUNB , très 

agréable, (en HolL roodagtig geftraalde Kêpjé). Ceft par fes rayons qu'il fe 
diftingue des autres dont la variété eft presqu'infinie. 

Tigg. 4. ç. Nous avons déjà eu occafîon de remarquer, combien Ton 
trouve de Variété dans les couleurs & le deflein des Aiguilles fafciées; on 
peut s'en convaincre encore par les deux morceaux qui s'offrent içi. Ce- 
lui de la fig. 4. eft une Aiguille à fafeies blanchâtres fur un fond brun clair; 
l'autre eft ôrnée de belles fafeies jaunes fur un fond brun foncé. Nous 
fommes tenté de croire, que fi ce dernier yenoit à être découvert d'avan- 
tage, le fond en deviendrait plus clair & les fafeies blanchâtres; car ils font 
l'un & l'autre abfolument de la même efpèce; auffi l'un & l'autre a une lèvre 
repliée, & l'intérieur de la bouche blanchâtre. 

Fig. 6. Le nom de Pourpre fe donne non feulement ï une Famille en- 
tière de Coquillages , à laquelle fe rapportent les Araignées , tant à (impie 
qu'à double rang d'épines, les Becajjes tant épineufes que fans épines, les 
Chicorées fâc. mais auffi à une certaine efpèce en particulier , la Pourpre pro- 
prement dite. Cette dernière éft plutôt tuberculeufe qu'épineufe, ce qui la 
diftingue des Brûlées & des autres efpèces de Pourpres rameufes. Elle eft 
jaunâtre à fafeies transverfales larges. Ces fafeies font la plûpart noires, & 
Ton n'en voit que fort peu où elles foïent d'une autre couleur. Le morceau 
que nous offrons ici, doit donc être compté parmi les rares , puisqu'il a de 
très belles fafeies orangées, au lieu de noires, ce qui nous a engagé à lui 
donner le nom de pourpre a' fascies orangé es (en Holl. Oranje Purpur 
Hooreri). Dans le refte il s'accorde entièrement avec d'autres de la même 
efpèce. 

PLANCHE XX.* * 

Figg. 1. *• Les Volutes cylindriques nuées, que Ton connoit en Hol. 
lande fous le nom £ Agate Wolkbakken , fe diftinguent par leur bouche des 
Rouleaux ou Olives auffi bien que des Cornets. L'on en voit de toute forte 
de couleur , & celle qui s'offre ici, n'eft certainement pas des moindres. 

Nous 



Nous rappelions la tulife (en HolL de Tulp\ en fuivant d'àrqbnvillb, 
qui donne ce nom à cette efpèce de Volute, dans la nouvelle Edition de 
fa Conchyliologie, où il en préfente un beau morceau Pl. XIII. L.B. Les 
couleurs & le dellèin de fa robe , tant du côté interne que dans fon exté- 
rieur, fe voient dans les copies que nous en donnons ici , qui ont été ti- 
rées de. deux individus de la même efpèce. 

Fig. 3. On n'a qu'à jet ter un coup d'oeil fur les Oreilles de Mer qui 
fe voient dans les Parties précédentes de cet Ouvrage, & qui font très fré- 
quentes, pour s'aflurer que celle que nous offrons dans cette figure, en 
diffère confidérablement & à plufieurs égards. Nous ne parlons pas du 
nombre des trous, ni des tubercules qui en garnirent les bords, & dont il 
y en a jusqu'à vingt, nombre plus grand que dans d'autres: mais de ces (tries 
élevées en vive - arrête , en forme de feuilles ou rides faillantes , qui en relè- 
vent beaucoup la beauté, & dont elle tire le nom d'oR&iLLE db mer a fb. 
uiixbs (en Holl. de gcblaaderd Zeeoor). Nous n'en avons point trouvé de 
copie ni de defcription dans les Auteurs que nous avons confultés. Elle 
eft nacrée en dedans , avec des taches de la couleur du cuivre poli ; cet- 
. te efpèce vîtent probablement des Indes Orientales. 

Kg. 4. Les cames que l'on connoit fous le nom de truite'es ou ti- 
grées (en Holl. Tyger -Doublet) font ornées de taches, tantôt d\m jaune 
pâle, tantôt d'un brun foncé. Un morceau delà première efpèce fe trou- 
ve dans la féconde Partie de cet Ouvrage Pl. XVIIL** Celui qui s'offre 
ici eft de la dernière , ornée de deux ftries plattes en forme de rayons qiii 
s'élargiiïent, compofées de tacties brunes foncées, comme le fait voir la 
copie que nous avons fous les yeux, & qui a mieux réiiffi à tous égards 
que l'autre que nous venons de citer. 

Kg. ç. La Traite qui fe préfente dans cette figure eft beaucoup plus 
belle que celle qui fe voit Pl. XXIX/ de la féconde Partie, C'eft une frai- 
ze brune (en Holl. bruine Aardbe^). Elle fe trouve repréfentée du côté 
de fa partie artérieure , pour faire voir la réunion des deux Valves qui la 
compofent, & qui donne à cette Coquille un air fort fingulier. 
Cinquième Partie. E PLAN- 
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PLANCHE xxl: : 

Tig. i. lia été parlé ci-dclîbs des Coquilles que certains Curieux dé- 
lignent du nom de Poires. Dans la première Partie de cet Ouvrage 
PL XXX. il en a été repréfenté une de l'efpèce qulls appellent la Poire 
épineufe. Dans la féconde Pl. Vil.* Ton voit une Poire cuite. La Planche 
que nous avons fous les yeux en offre une de l'efpèce qu'ils nomment la 
*oi*b stemt (en HoH. gtdroogde Peer. La forme de cette Coqiv.lle eft celle 
d'une Poire, & ce qui lui a fait donner l'épithéte de fecbe^ ce font les rides 
dont elle eft chargée. Elle reffemble en quelque manière à une efpèce de 
Buccin raboteux, que les Hollandois appellent Voetboorn, par le bourrelet 
qui garnit fa lèvre , quoique dans le refte elle s'en écarte beaucoup. La 
couleur en eft d'un jaune brun. 

Fig< a. Nous donnons à cette Co ]ui lele nom de rave, (en HolL de 
Baap) Knoïboorn\ pour la diftinçuer d'une autre, qui lui reiïemble, mais 
qui eft beaucoup plus mince Si de couleur jaune , repréfentée dans 1? pre- 
mière Partie PL XIX. fig. 5. & à laquelle nous donnons celui de Rave ren* 
fiée en forme de globe & papirâcée, à caufe des fa coque mince & fragile. La 
forme de celle que nous avons fous les yeux eft celle d'une Rave épaifle& 
large. C'eft une Coquille qui neft pas des plus fréquentes; il y a des Cu- 
rieux qui donnent à cette efpèce auffi le nom de Rav? épineufe. Sa couleur 
eft un jaune pâle & grifttre. Le premier de fes Orbes 7 qui eft en même 
tems le plus grand & le plus renflé, eft chargé d'épines. L'intérieur de la 
bouche eft d'un blanc jaunâtre, 

Ftg. 4. f . Il a déjà été parlé (dans l'explication de la deuxième Planche 
de la première Partie de cet Ouvrage) d'une certaine efpèce de Limaçon 
terreftre des Indes , que l'on nomme Cornet de PoftWon t Cornet de S. Hubert. 
Les figures que nous avons devant nous en préfentent encore deux beaux 
morceaux, ornés de fafeies & très joliment marqués. Ils ont la bouche 
large & évafée, de forte que l'on ne fauroit leur refufer le nom de Cornets 
de Poftillonj -quoiqu'il y ait des Curieux qui leur donnent celui de Tonnes- 
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Leur robe eft ornée de fafcies brunes fur un fond blanc ; & dans l'un les 
interfaces que les bandes laiflent entr'elles, font parfemécs encore de points 
bruns, qui lui donnent un air très agréable. Nous leur donnons le nom de 
cornets de fostillom a iàscies, (en Ho\[. ge bande erd Poftboorutje). 

Tig. f. Les tellinbs ràdie'es , que les Hollandois appellent Bocajfan. 
Doublet., prennent un brillant admirable lorsqu'elles font découvertes & po- 
lies. Celle dont ils s'offre ici la copie eft d'un rouge vif & luifant , bordée 
de violet autour de la charnière & aux côtés. En Hollande elle s'appelle 
de roodglanzige Bocajfan. Doublet,, Il eft facile de juger quel doit être Téffet 
de ces Tellines radiées dans une Colleftion de Coquilles. 

Tig. 6. L'on fçait que dans la Sole ou Eventail (efpèce de Peigne) les deux 
valves différent dans leurs couleurs l'une de l'autre ; l'une par ex- eft d'un 
rouge pâle tandis que l'autre eft totalement blanche , comme dans celle qui 
fe voit dans la première Partie PL XX. f. 3. 4. Mais une Sole telle que cel~ 
le dont nous offrons ici la copie , à valve fupérieure ornée de rayons d'un 
rouge éclatant fur un fond citron , doit certainement être un morceau fort 
rare. Noos la nommons là sole rayoue'e de kouce, (en Holl. de rooàgt- 
ftraalde Kompafs - Scbulp). 

PLANCHE XXIÏ. t t 
Tig. 1. Dans la première Partie de cet Ouvrage nous avons déjà eû oc- 
cafion de parler de différentes efpèces de ces Vermiffeaux de Mer , que 
Von a coutume de conferver parmi les Coquillages, Ici nous en offrons un 
morceau, qui fe fait remarquer par fa largeur, qui eft très confiderable 
Ceft un grand vermisseau noir, (en Holl. een dikke zwarte Dam), ridé, 
Se contourné en fpirale* applati dans fa furface inférieure. N'ayant point 
trouvé de copie d'un tel VermifTcau dans les Auteurs que nous avons confultés, 
notls n'avons point douté de la donner ici & de l'aiïbcier aux belles Coquilles, 

Tig. i. Il n'y a peut - être pas de Genre de Coquilles où l'on rencontre 
plus de Variété dans le deflein & les couleurs, parmi les individus qui fe 
rapportent aune même efpèce, que Ton ne trouve parai les Cornetp* 
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Celui qui s'offre dans cette figure approche beaucoup de celui que cer- 
tains Curieux nomment la Tortue; mais comme il n'eft pas pr^cifement de 
cette même efpèce , nous aimons mieux l'appeller fimplement le cornet 
marbre' de brun (de bruin gemarmerde TootJ; parce qu'il eft orné de ta- 
ches brunes fur un fond blanc. 

Fig. 3. L'on donne à cette Coquille le nom d'hébraïque (en Holl de 
Hebrecufcbe Letter Toot), à caufe des taches noires répandues fur fa robe 
blànche, qui imitent en quelque façon les cara&ércs hébraïques. Il eft 
vrai , que ce n'eft qu'avec le fecours d'ifne bonne imagination qu'on les dif- 
cerne; mais aidé une fois de ce condufteur on découvre même tous les 
accents de cette Langue dans les intervalles qui feparent les lignes. Du re- 
lie ce Cornet ne diffère de la faujfe Guinée qu'en ce que les taches de cette der- 
nière font jaunes | au lieu que celles du premier font noires ou d'un brun 
foncé & noirâtre. L'une & Vautre vient des Indes occidentales, & les Is. 
les Antilles en fourniflènt un aflez bon nombre, 

lig. 4. Ce petit Buccin fe fait remarquer par fa couleur brune noirâtre, 
& la lifiére blanche qui borde fa lèvre. Nous rappelions fimplement u 
petit buccin noir, (en Holl. bet twart Kmkboorn). 

Fig. 5. Cette figure offre une aiguille de couleur brune, (en Holl. 
bruin Pennctje), déforme afsés bombée dans fa partie inférieure, & dont le 
premier orbe eft bordé de blanc. Ce morceau, de même que le précé- 
dent , vient des Indes occidentales. 

lig. 6. cornet de postillon , à centre un peu affaifsé & concave, de 
couleur jaune tirant fur le brun. Il faut le comparer avec ceux de la Plan, 
che précédente pour en voir les différences. Ceft une Coquille terreftre 
d'Europe, auffi bien que ces derniers. 

Ftg. 7. Cette Coquille , dont les orbes s'élèvent un peu vers le centre, 
quoiqu'aûés déprimés, fi on les compare avec ceux des Efcargots, eft du 
genre des câracols. Elle eft de couleur brune bordée de blanc. En Hol- 
lande on la nomme de bleekbruine Carcal 
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Tig. 8. L'on donne aux Opercules qui ferment la bouche des Coquil- 
lages univalves , lorsqu'ils font de forme orbiculaire , comme celui qui s'of- 
fre dans cette figure , les noms d'umbilics de mer ou nombrils de ve- 
nus, (en Holl, Zee -Navels). Du nombre de ces Coquillages operculés font: 
les limaçons a' bouche rondb, l'olearia, (en Holl. de bonté KnobbeU 
boom, Reuze^Oof) &c. d'où il vient, que ces Nombrils de Venus fe trou- 
vent fouvent d une grandeur très confidérable , & quelquefois même jusqu'à 
un pied de large. Le côté qui regarde l'intérieur de la Coquille , & qui 
eft celui qui fe trouve ici repréfenté , eft fort uni , de couleur brune , & 
marqué d'une fpirale dans l'endroit où il eft attaché à l'animal. Le côté ex- 
térieur eft convexe , blanchâtre , tirant fur le verd , quelquefois auffi bleuâtre. 
Dans l'Ouvrage de rumphius Amboin. Rariteitkamer &c. Pl. XIX. fe trouve 
une figure qui fait voir comment ces Umbilics ferment la bouche de leurs 
Coquilles» 

PLANCHE XXIII.* * 

Kg. i, II n'y a peut-être pas de Coquille plus précieufe que la sca- 
lata db l'isle d'amboïne, (en Holl. (TJmbowfcbe ivcntcltrap), furtout lors- 
qu'elle eft d une grandeur confidérable , & qu'elle a confervé fa pointe & 
fa couleur naturelle. Nous en avons donné une dans la quatrième Partie 
Pl. XX.*** d'une très belle couleur, & d'un pouce & demi de longueur. 
Celle qui s'offre dans la figure que nous avons fous les yeux, la furpafle con- 
fiderablement en longueur , quoiqu'elle lui cède par raport à la couleur, 
qui a un peu moins de vivacité. Elle a presque deux pouces de long, & 
un tel morceau vaut toujours 3fo. à 4^0 Livres. 11 y en a qui font beau- 
coup plus chères encore, pour n'être qu'un peu plus belles & plus longues; 
ces dernières fe paient en Hollande quelques centaines de florins la pièce ; 
& même, fuivantle rapport d'un de nos Amis, Ton rencontre aux Indes des 
Amateurs qui pofledent fouvent une demi - douzaine des ces Coquilles, qu'ils 
regardent comme un trèfor , & dont ils éftiment chaque morceau jusqu'à 
3?oo. Livres & audelà. Lon voit par là d'où vient la cherté de plufieurs 
fortes de Coquillages. Car fi dans des Païs riches les Curieux donnent quel- 
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qucs douzaines de Louis pour quelques Coquilles, ou même pour un feul 
morceau , il n'y a pas de quoi s'étonner , fi dans les Pals où l'argent eft plus 
rare, les Coquilles rares ne font pas fort nombreufes, & fi, généralement 
parlant, nous trouvons déjà trop chers tes prix auxquels elles fe vendent 
en Hollande, pour ne rien dire de ceux qu'on y met aux Indes, en Angleter- 
re & dans d'autres Païs; & fil'on confidére encore que le nombre des Cu- 
rieux & des Cabinets augmentent tous les jours, l'on ne fera point furpris, 
de ce que le plaifir, que nous donne la pofifeffion de fi rares morceaux, ne 
fe procure pas à peu de fraix. Du refte la Scalata qui fe voit dans cette 
figure eft à peu près de la même grandeur & de la même beauté que celles 
de huMphius & de valentyn. 

Vig. t. Dans la quatrième Partie de cet Ouvrage Pl. XXIX nous 
donnâmes la copie de quelques unes de ces Coquilles que Ton avoit appor- 
tées depuis peu des Côtes de la Terre Magellanique , ou des Isles Maloui* 
nés fituées \ l'Eft du Détroit de Magellan. Il y a dans ce nombre des Buc- 
cins à fond jaune, chargés de ftries longitudinales, onduleufes, fort jolies, 
ou de zig- zags bruns, tel eft ce petit qui s'offre dans cette figure, dont les 
orbes font plus allongés, & la bouche un peu plus pointuë, que dans d'au- 
très. Nous rappelions le buccin magellanique strie' Çde geftreepte Ma- 
gellacnfcbc Hoorn). C'eft un morceau fort rare. 

Tig. 3. Il a déjà été remarqué (dans la première Partie) qu'il y a une 
efpèce û'AÎlie à laquelle, outre le nom de Pigeonneau , on donne auffi celui 
$ Artimon, parcequ'oir lui trouve quelque reflfemblance avec le Voile qu'on 
defigne de ce nom. L'on en trouve des Variétés qui fe diftinguent les unes 
des autres d'une manière très marquée. Celle qui fe voit dans la P.I. 
Pl. XVHL fig. f . s'apelle le Pigeonneau ou la Tourterelle, à caufe de fa lèvre 
étendue en forme d'aîle. Dans latroifiéme Partie PI/ XX.** fig. 2. fepre- 
fente un Artimon entortillé; & dans la même Partie PL XIII, ** fig. 3. fe voit 
celle qui s'appelle proprement le Voile à 9 Artimon., & c'eft à celle-ci que 
reffemble ailés bien celle dont nous avons actuellement fous les yeux la 
copie. A caufe de fa belle marbrure nous lui donnons le nom d'artimon 
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marbre' (en HolL gemamerd Bezaantje); nous n'avons point trouvé de fi 
beau chez les Auteurs que nous avons confiâtes. 

Ftg. 4. Parmi les Coquilles de cette efpèce, qui font Fluviatiles, l'on 
trouve quelquefois des individus qui font tournés de droite à gauche , k 
que l'on regarde comme des morceaux rares. La Pl. XXVIII.*** de la 
quatrième Partie offre deux pièces dont l'une (fig. 5.) eft tournée de la ma- 
nière que nous venons de dire. Celle dont il fe préfente ici la copie eft 
de couleur verte en dehors & jaune en dedans. Nous l'appelions l'unique 
verdatre (en Holl. Groenagtige linkfe Topslak). 

Ftg. f. Cette Coquille, tournée comme la précédente de droite à gau- 
che, lui reflemble auffi par fa forme. Elle eft couleur de Caffée, avec 
quelques fafcies jaunes ; à la pointe elle eft un peu plus pâle. Ces Variétés 
font un effet très agréable dans une Collection de Coquillages. La fig, ç* 
de la Pl. XVI. P. 1. en offre encore une d'une couleur admirable. 

PLANCHE XXIV. $ i 

fig. 1. Dans cette figure il s'offre un morceau fuperbe; c'eft un ami- 
ral d'orange (en Holl. Oranje admirai) d'un teint plus naturel , quoique de 
couleurs moins vives, que celui qui fe voit dans la huitième Planche de la 
première Partie. Un morceau tel que celui - ci fe paie so. jusqu'à cent florins. 

- Ftg. t. Ce Cornet reflemble en quelque manière à celui qui fe voit dans 
la troiiiéme Partie Pl. VI.** fig. 5. & que Ton nomme ordinairement l'ami- 
ral d'orange des indes occidentales (en Holl. fTeftindifcbe Oranje - A àrnu 
roui); mais les couleurs de celui que nous avons fous les yeux font d'une 
vivacité extraordinaire \ & outre le beau rouge de Corail de fa robe , il 
eft orné de quelques zones ponfttïées. 

Ttg. 3. Il y a des Curieux qui donnent à cette Coquille auffi le nom de 
Y Admirai SOrange des Indes occidentales, mais ce n'eft qu'un Cornet fafcié, 
qui a quelque reiïemblance avec celui que l'on nomme Y Amiral. Nous lui 
donnons celui 3e cornet a zones orange (en Holl. Oranje -Band -Toot) 
La Variété qui le remarque dans les couleurs & le deflein des Cornets eft (i 
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prodigieufe, que Von a Couvent de la peine à trouver des noms propres à 
les cara&érifer fuffifamment & à les diftinguer les uns des autres. 

Fig. 4. Les Curieux ne font pas entièrement d'accord à quelle efpèce 
de Cornet ils doivent donner le nom àe Pïce- Amiral Les François dé- 
fignent de ce nom ceux qui reflemblent par leur deflein au grand Amiral, 
i cela près que la Zone jaune du milieu n'eft point chargée de ban- 
delette ; (tel eft celui qui fe voit dans la I.e Part. Pl. VilL fig. 2.) Les Hol- 
landois au contraire donnent à ces fortes de Cornets indifféremment le nom 
d'Amiral; défignant de celui de Vice- Amiral CVtcc- Amiraal} tous les 
Cornets qui ont la forme & la ftrufture des Amiraux, qu'ils foïent d'ail- 
leurs fafciés ou non, pourvu qu'ils fe diftinguent par la beauté & le deflein 
de la marbrure de leur robe; tel eft le petit Cornet à rézeau de couleur 
rougeâtre fur un fond blanc, chargé de quelques taches brunes, qui s'offre 
dans cette figure, & qui refîèmble en quelque manière au Çornet que Ton 
nomme en Hollande la Toile d'Araignée, en France YEfplandian. 

Ftg. 5. La Volute de Guinée , efpèce de Cornet qui s'appelle en France 
YAîle de Papillon, doit fon nom aux Côtes de Guinée d'où elle nous eft ap- 
portée* Nous en avons déjà donné un très beau morceau dans la troifiéme 
Partie de cet Ouvrage Pl. L** fig. 1. Une fauflè Guinée, qui vient de ces 
mêmes côtes, fe voit Pl. VII .** fig. 4. de la Partie que nous venons de citer; 
elle reflemble, par fon deflein, beaucoup à celle que nous avons fous les 
veux; nous avons donné ici une place à cette dernière, parce quelle eft 
d une beauté qui remporte de beaucoup fur celle de l'autre. Sa couleur 
jaune la diftingue aflez d'un Cornet, dont nous avons donné la copie 
Pl. XXU.$ $ de cette Partie fig. 3. & que certains Curieux appellent la 
faujfe Guinée des Indes Occidentales. Comme du refte les taches qui ornent 
cette efpèce ,de faussu aîlb de papillon (en Holl. Baftard Guinée fche Toot) 
leltemblent fouvent'par leur forme à des caraûéres, il y a des Curieux 
qui rangent ces Cornets parmi les Hébraïques. 

fi%. 6. Dans cette figure s'offre encore un deflein de la Stalata de TisU 
SAmboïne delà fig. 1. delà Planche précédente XXIII. f % tiré de l'autre 
côté, .pour en faire voir la bouche. 
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PLANCHE XXV.» • 
Ftg . i # Dans la quatrième Partie de cet Ouvrage PL XV* *** nous avions 
préfenté deux Moules Europeenes de couleur violette, une Moule verte 
d' Alger ou de Barbarie , une Moule rayonnée des Indes Occidentales ou de la 
Terre des Papons, & une autre de forme allongée du Détroit de Magellan, qui 
diffère beaucoup de la Magellarrique bleue i côtes qui fe voit dans la même 
Partie Pl. XXX.*** La figure que nous avons fous les yeux, en offre en- 
core une, qui se'carte beaucoup de celles dont nous venons de parler. Sa 
largeur excède la moitié de fa longeur, de forte que par fa forme elleref- 
femble beaucoup aux Jambons. Lorsque les deux battans fe trouvent appli- 
qués l'un contre l'autre, leurs fommets fe joignent en s'inclinant l'un vers Tau- 
tre , au lieu que dans la Mageilanique allongée ils fe tiennent écartés. La cou* 
leur eft d*un bleu foncé, nùé de pourpre, & quelquefois comme farcie. Le 
nom qui paroit lui convenir le mieux, c'eft celui de moule large bleus 
(en Holl de breede blaauive Moffel). 

N. 2. La Coquille qui s'offre fous ce No. eft du nombre de cefles qui 
tirent leur nom de leur couleur. On la nomme en France la minime, en Hollan- 
de de fikenbouts - Toot, c eft à dire le bois de chêne , parce qu'elle imite cette 
efpèce de bois avec fes veines, tant par fa couleur, que par les raies trans- 
verfales dont il eft cerclé. Ces raies font de couleur brune , ou noirâtre, fur 
on fond fauve , & font un éffet afsés agréable. . La téte eft applatie , & 
les orbes ne s'élèvent que fort peu. Elle reflemble parfaitement à celle qui 
fe voit dans rumfhius Tab. X;XXL Litt. V, & à laquelle il donne le nom de 
Voluta filofcL Celles qui font entourées dans leur milieu d'un ruban blanc, 
comme celles qui fe voient dans rumphius Tab. XXXIIL N. i. & dans va. 
lehttn, s'appellent minimes a' fascies (en Holl gebandeerde Eikenbouts- 
Tooten), & font plus rares. 

H: 3- L'on donne en Hollande le nom de Steen - Admirai (c'eft - à dire 
Amiral de pierre ou pierreux) à un Cornet des Indes occidentales que Ton 
nomme en France ordinairement le Cornet grènu, ou la Peau de Chagrin % 
quelquefois auffi la Carte géographique. Lon en voit dans la première Partie 
de cet Ouvrage PI, VIII. fig. 4. & PL XXIV. fig, f . La forme, le deffein, 
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la couleur , qui ont quelque chofe de greffier dans ce Cornet, paroiiïent lui 
avoir fait donner le nom obfcur de Stccn - Admiraal. Comme il y en a plu- 
sieurs Variétés, très différentes les unes des autres, Von pourroit donner 
le nom de Cornets grenus ou Peaux de Chagrin préférablement à ceux qui ont 
des cercles granuleux & des orbes tuberculeux, en reïervant celui de Car- 
te* graphiques pour ceux dont la robe porte un deflein qui imite une 
Carte géographique. La Variété que nous en offrons dans cette figure, 
n'aïant ni des grains fort fenfibles , ni un deflein de Carte géographique 
fbrt apparent, quoique chargé de cercles finement ponûùés, & étant de 
couleur jaune, avec un ruban blanc de lait, & quelques taches de même 
couleur, s'appelle en Hollande de geele Steen- Admiraal ; en France on l'ap- 
pellera toujours PEAU DE CHAGRIN A FOND IAUNE, 

Ftg. 4. Dans la première Partie de cet Ouvrage Pl. XXX. fig. 7. nous 
avions donné la copie d'une Coquille que Ton nomme le Pavillon d'Hollande, 
ici il s'en préfente une qui s'appelle* en Hollande le pavillon du prince 
Çde Prmfe-rlag). Nom , que Ton donne à toutes les Coquilles de cette efpè- 
ce, lorsqu'elles ont la robe ornée de Zones alternatives couleur d'orangé 1 
bleue, & blanche, quand même ces couleurs ne fe fui vent pas précisé- 
ment dans le même ordre dans lequel elles fe trouvent difpofées dans les 
Pavillons des Vaifleaux du Prince d'Orange. Les François appellent cette 
Variété le Ruban, àcaufe des fafeies qui l'entourent en forme de ruban. 
D'ailleurs il y en a qui expriment encore mieux les couleurs des Pavillons 
du Prince dont nous venons de parler, telle-eft celle qui fe voit dans cual- 
Tieri Tab. 6. Lit. G Cet Auteur obferve que ce font des Coquilles fluviatilcs. 
par leur ftrufture elles refîemblent en quelque façon aux Buccins ; & elles 
ne font pas fort communes. 

Fig. ç. valentyn fait mention d'un Amiral parmi les Rouleaux de Tefpè. 
ce que Von nomme la Nebuleufe ou les Nuages, quelquefois auffi Y Agathe. 
la Coquille qui s'offre dans cette figure, étant du nombre de ces Nuages % 
comme Ton voit par le deflein de fa robe , cerclée outre celà de bande- 
lettes étroites, ce qui eft un des caractères des Amiraux, nous croïons 
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pouvoir la nommer l'amiral des nuages (en Holl. de Admiraal van de 
Wolkjes.) 

Fig. 6. Ces Coquilles minces, d'un jaune d'or luifant, que les François 
nomnjent Pelures d'Oignon, font appellées de rumphius du nom de Baarn- 
fieen - Oefter , huître couleur d'ambre iaune. Le morceau qui fe pré* 
fente fous ce No. eft une Huitre de cette efpèce, A' en croire Y Auteur 
que nous venons de citer , l'on ne # devroit guères en trouver que des bat- 
tans ifolés, puisqu'il croit qu'il refte toujours Tune des deux Valves atta- 
chée au rochers auxquels ces coquilles ont contume de fe coller ; ce qui 
eft une chofe afsés ordinaire à toute la famille des Huitres. 

planche xxvl: : 

Hgg. i. a» L'on rencontre parmi les Ei valves des Coquilles dont les 
deux battans font ftriés en fens différens , de forte que la direôion des 
côtes & des ftries dans Tune des deux Valves d'une même Conque eft tout 
autre, que celle des ftries de l'autre; les Hollandois les appellent Ooft-tn 
Weft - Double tttn; & elles font rares. Mais une chofe bien plus tare encore, 
c'eft de voir, qu'une même Valve porte des ftries poféesen fens différens; 
c'eft une fingularité qui fe rencontre dans certaines Coquilles de la Famille 
des Ceeurs. Telles font celles que nous avons fous les yeux. Celle de la 
fig. i. vient delà Chine; Si fa couleur eft auffi vraie & naturelle que celle 
du morceau qui fe voit fig« 2 ? c'eft de quoi nous doutons , d'autant plus, 
que Ton fçait, que les Chinois ont contume de peindre les Coquilles qu'ils 
deftinent i certains ufages, & même d'y appliquer du vernis & de l'or. 
Celle de la fig. i. porte également des ftriés dirigées en fens différents; elle 
eft chargée de taches jaunes & couleur de rofe lur un fond blanc, 

Yigg. 3. 4. Les Olives qui fe voient dans ces figures fe diftinguent de 
toutes les autres d'une manière fort avantageule. On leur donne le nom de 
drap mortuaire, en Hollande celui de Prinfe- Begraaffenis, c'eft à dire 
Funérailles du Prince, à caufe des Traits en zig-zag & des bandes ondées, 
de couleur noire fur un fond blanc ou brun, dans lesquels on croit trouver 
quelque repréfentation d'un conduit funèbre. L'on fendra bien, auffi les 
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copies que nous donnons ici le prouvent- elles, que cette repréfentation 
n'eft fouvent que très imparfaite, & qu'elle demande une forte imagination 
qui fupplée ce que les yeux n'y trouvent point. Celle de la fig. 3. eft d'un 
gris cendré, nûé de couleur de rofe pâle avec des traits bruns en zig- zag- 
Rg.4, eft brune tirant fur l'olive avec des bandes longitudinales noires & 
ondées* Ce font deux beaux morceaux. 

Ttgg. s. 6« 7. H nous vient des Indes Occidentales une efpèce de Li- 
maçon, que Ton nomme la Lampe antique y Ton en voit quelques morceaux 
dans la quatrième Partie de cet Ouvrage Pl. V.*** fig. 2. 3- & PU XIII.*** 
mais ce ne font que des faujfes Lampes; car leur bouche n'a pas la forme de 
celle des vraies Lampes antiques; De cette dernière efpèce, c'eft à dire, 
une vraïb lampe antique dbs grandbs indes (en Holl. opregte Lampe) y 
eft celle dont nous offrons ici la copie; fig. 5. en fait le delTous, 6gç; & & 
7* larepréfentent des deux côtés. 

PLANCHE XXVII. î i 

fig. î. Dans la première Partie PU XL figg, 3. 4.. nous donnâmes une 
Pourpre de l'efpèce que l'on nomme en Hollande de àubbeUe Spinnekop, en 
France la grande Becaffe épineufe , pour la diftinguer de celle qui porte fim. 
plement le nom de Spinnekop, ou Becaffe ipineufe , & dont les épines font 
en beaucoup plus petit nombre» Ici nous en offrons un morceau qui fur- 
pafle Vautre de beaucoup , & mérite à plus jufte titre le nom de la grande 
bécasse B*\T*EVSE(de dubbeld getakte Spinnekop), vù que non feulement le nom. 
bre de fes épines eft beaucoup plus grand, mais qu'elles excèdent auffi celles de 
l'autre tant en longueur qu'en fineffe. L'on rencontre fouvent des morceaux 
♦ dont les épines font endommagées ou imparfaites, & de là vient, que des 
morceaux, qui n'ont point de défaut, font très rares & précieux. 

Tig. %. Aux deux beaux Manteaux, de l'cfpéceque Ton nomme en 
Hollande Manteau royal, & en France manteau pucal, qui fe voient dans 
la première Partie Pl. XIX, & dans la féconde PL XXI* nous joignons ici un 
troifiéme a côtes d'orange QOranje Konigs . Mantel.) 
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JjÇ, j. Cette conque à stries d:rt^:'es en ssns bifferens (Ooft-en 
ïTeft- Doublet) trouve ki fa place à caufe de fa belle marbrure, qui- rempor- 
te fur celle du morceau qui fe voit dans la Planche précédente. 

Rg. 4. olive que 1 on nomme en Hollande gebandeerte Eickenbouts- 
Dûdcl, c'eft è dire, Olive fafciée â robe imitant le bois de chine , parce qu'ou- 
tre quelques bandes transverfales, elle a la couleur de cette efpéce de bois 
& des traits qui en imitent les veines, La couleur de la bouche tire fur 
F orangé. 

Jïg. Cette olive s'appelle la moire ou le satin' (en Holl. S'atjne 
Daàeï) y à caule de fon luifant adouci. Elle eft de couleur verte mêlée de 
jaune, % 

PLANCHE XXVIII. % i 

Rg. t. Porcelaine extrêmement rare, À juger de cette Coquille par 
la forme de fa partie fuperieure, on croiroit devoir la rapporter parmi les 
Gondoles mammillaires; mais fa bouche, qui eft dentée & repliée, prouve que 
c'eft une Porcelaine* Elle eft à fond Jaune clair, ornée de bandes d'orangé 
ondées qui lui donnent un air très agréable. Noos la nommons porcelaine 
à flammes d'orange (en Hoît gevtamde Oranje Kliphoonn')* 

Fig. 1. gondole barioles a mammelon, (en Holl. Bont Tepelbakfe') 
qui fe fait remarquer par fes taches blanches, différente de toutes celles 
que nous avons donné jufquici* 

Tîg. 3. Peigne marbr'e par taches rouges & Manches fur un fond 
jatme foncé (en Holl. gevlakt Mantelt]e). m 11 a déjà été remarqué que cette 
Famille de Coquillages offre des Variétés presqum finies. Celle dont il fe 
Voit ici la copie fe rapporte à T efpéce 200. du Chevalier de linne , qui eft 
à valves égales , à une feule oreille & à quarante ftries. 

Rg. 4. Cette efpéce de Peigne eft nommée en Hollande le manteau 
d'orJInob ÇOratje Mantel) y & Ton en voit qui font d'un orangé fort ccla- 
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tant. Elle diffère confiderablement des Manteaux ordinaires /étant d'une 
forme plus arrondie & plus large; maïs ce qui l'en diftingue le plus, c'eft 
que Tune de fes deux valves eft toujours plus bombée que l'autre ; cara&é- 
res propres à Téfpéce 202. de Mr. db linne, nommée Opercularis. Les 
côtes font fort larges & à (tries transverfales, qui la réndent rude au tou- 
cher. Le nombre de ces côtes eft d'environ vingt. La couleur du mor- 
ceau, dont il fe donne ici la copie, eft d'orangé; il eft chargé de plufieurs 
Vermifleaux de Mer, dont il y en a un de couleur rougeâtre. De cette 
; même éfpéce de Peigne Ton rencontre auffi des Variétés couleur de rofe, 
• brunes v & quelquefois auffi des blanches. Elles viennent probablement 
des Indes Occidentales* * 

Jïg. f. porcelainb nommée par RUMPH1US l'agate nue'b (gtwolktt 
Agaatt Klipboren) ; nous adoptons cette dénomination parcequ elle nous pa- 
roit la caraftérifer très bien. Ses fpires forment une téte pointue & fail- 
lante en dehors. Elle eft tachetée & nuée de brun foncé, fur un fond 
bleuâtre. 

Tig. 6. Les olives noires (en Holl. Zwartt Dadels) font fort éftimées, 
& ce neft pas fans raifon, car leur noir eft d'un luifant fuperbe. Elles 
viennent des Indes Orientales. 

lig. 7. Que les Gondoles mammillaires différent fort les unes des au- 
très, & qu'il y en a des Variétés dont les orbes intérieurs finiflent en mam- 
melon fort apparent, tandis que dans d'autres il faillent très peu en dehors, 
c'eft ce que nous avons déjà eu occafion de remarquer ailleurs. Mais il eft 
rare d'en voir un morceau qui porte un mammelon auffi grand que celui 
qui s'offre dans cette figure > & que nous nommons de là la gondole a 
gros mammelon ÇKnop Teptlbakjé). Si c'eft un Coquille jeune , qui fe trou- 
ve dans Je cas des petits enfans qui ont la tête plus groflè à proportion 
moins ils font âgés, c'eft cfc que nous ne voulons point décider? 
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PLANCHE XXIX. • s 
Fig.i. Il y a une éfpéce d'Huitre que Ton nomme la sgllk àngloise, 
en Hollande la Transparente, à caufe de la transparence de fa Coquille, & en 
France on la connoit lous le nom de Vitre Cbinoife ; nous en avons donné des 
copies dans les Parties précédentes de cet Ouvrage. Ici nous offrons celle 
d'un morceau fuperbe d'une autre efpéoe qui en diffère confiderablement ; 
c'eft la vraïe selle polonotse (en Holl. de Poolfche Zadeï). La place étant 
trop étroite pour la recevoir dans fa grandeur naturelle, on a été obligé de 
la repréfenter beaucoup plus petite qu'elle n'eft. Sa charnière eft compo- 
fée, comme celle de la Vitre Chinoife, de deux élévations étroites, le côté 
ou cette charnière fe trouve placée, eft presque tout droit , & le contour a 
quelques linuofités , qui donnent à la Coquille un air gracieux, & aux-quelles 
elle doit principalement fon nom- Au dehors elle eft d'un violet foncé lui- • 
fant qui tire fur le bleu, écailleufe du refte plutôt qu'unie. En dedans elle 
*eft presque toute blanche & nacrée. L'on y trouve des Perles, tan- 
tôt ifolées, tantôt en grouppes, quelquefois il y adhère des files 
entières. La marque de l'endroit où l'Animal à été attaché à fa coquille, a 
à peuprès un pouce de large* Les Coquilles en font épaifles, d'un nacre 
luifant tirant fur le violet , & propres à plufieurs ouvrages. U eft rare d'en 
trouver de complettes avec leurs deux battans. 

Fig.\t. Cette Coquille |fe fait remarquer par fa couleur plutôt que par 
fa forme* On la nomme langue d'or (en Holl. Goude Tong Doublet)^ à caufe 
de fa forme qui approche de celle de la langue d'un homme. Ceft une 
Coquille que Ton eftime beaucoup fi elle eft d'une couleur auffi éclatante 
que le morceau dont nous donnons ici la copie. Les Curieux la rangent, 
les uns parmi les Cames, les autres parmi les Tellines. 

PLANCHE XXX. $ % 
Fig. i. Nous avons deja donné quelques Groupes de Glands de Mer, 
de l'efpéce nommée Tulipe, dans les Parties précédentes de cet Ouvrage, 
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voy. Part. IL Pl. IL* fig. 6. & nous regardons à préfent le morceau qui fe 
trouve repréfenté fig. j. Pl. XXI*** P« IV« auffi comme appartenant aux 
Glands de Mer de cette efpéce, quoiqu'à n'en juger que par le deflêin on 
pourroit le regarder comme un fragment d'un ArroÇoir. Dans la figure que 
nous avons fous les yeux il s'offre un grand & beau Groupe de glands dc 
M&R tulipes, en forme de bouquet ÇTros van Zcc-Tulptn), compofé d'un 
grand nombre de Glands adhérens à un gros Gland de même efpéce qui 
leur fert de bafe. Parmi les petits Ton en voit un qui a été rendu difforme 
par une Coquille qui s'y eft infmuée, La couleur en eft d'un très beau violet* 

fïg. u Cette Coquille , dont il fè préfente ici une Valve , eft nommée 
la conque de CARTHAGENE,parcequelle vient des Côtes d'Efpagne ;en Hol- 
lande on l'appelle auffi Feitctna Doublet, parce qu'au récit de rumphius, il 
s'en eft trouvé un nombre prodigieux dans le Cabinet d'un Curieux de ce 
nom. On la rapporte à la famille des Coeurs, à caufe de fa forme qui appro- 
che de celle du coeur d'un Animal, Chacune de fes Valves eft chargée 
d'environ 25. côtes. La couleur en eft d'un jaune pâle avec des bandes 
couleur de feu. Les côtes font quelquefois un peu raboteufes & chargées 
de tubercules. 

Ftg. 3. Dans la féconde Partie Pl. XXUL * fe voit une Valve d'une 
efpéce de Came, nommée en Hollande Poffertje (efpéce de Bignet ou Gâteau); 
ici nous en offrons une Variété que Ton pourroit nommer le bignet ta- 
cheté ^evlakte Poffertje). Elle eft à fond blanc, avec des ftries très fines 
tant longitudinales que transverfales ; & les taches rouges . brunes de diffé- 
rente grandeur dont elle eft parfemée, lui donnent un air qui la fait 

eftimer. 

Fin de la cinquième Partit. 
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A V A NT -PROPOS, 

i Nature eft incpuifable dans fes productions ! En vain fc flateroit- on de 
connoïcre tout ce qui fort de Ion attelier ! et fiippcfé que l'on parvint 
mr à favoir faire l'énumérationla plus complctte, non feulement des genres 
; même de toutes les efpèces de fes Ouvrages, loin d'épuiler ces tre*- 
, l'on feroit accablé de l'immenfîté des Variétés qu'elle nous offre! La 
me Partie de cet Ouvrage, que nous hazardons de mettre fous les yeux 
\matcurs, fournit une preuve de ce que nous venons de dire* Nonsy don- 
> des delfeins de plufieurs fortes de Coquillages, dont il a déjà paru dé 
es dans les Parties précédentes , tirés feulement fur d'autres indivi- 
, pour faire voir combien cette variété eft prodigieufe dans des Coquil- 
l'une même éfpècc, par raport à leurs couleurs, leur deffin, leur for- 

Et nous craignons d autant moins qu'on y trouve à redire, que les 
s Amateurs croient marquer le goût le plus raffiné en recherchant avec 
>reffement ces variétés. Car qui eft- ce qui ne (àche pas, qu'en Hol- 
1c les Curieux s'empreffent à l'envi , d'avoir d'une même forte de Co- 
lle non feulement le plus grand nombre mais auffi les plus beaux mor- 
ux? Souvent vous trouverés dans un Cabinet par exemple douze , vint et 
itre, et même d'avantage, de Tigres, dans un autre Cabinet vous en 
uverés autant, mais vous y trouverés en même tems tant de différen- 

par raport aux dellcins et aux couleurs, que ceux de l'un ne valent 
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pas h moitié de ceux de Vautre; et cette hneflc de gout y a été portée d'au- 
tant plus loin, que la plupart des Coquilles pafle premièrement parles 
mains de Mcfs r «- les Hollandois, qui ne manquent pas de faire entrer ce 
qu'il y a de plus beau dans leurs Cabinets, et de ne laifler pafier aux Etran- 
gers que les moindres. Ainfi dès qu'il s'agifîbit de faire voir dans nôtre Ou* 
vrage par quelques échantillons, combien des Coquilles d'une même éfpèce 
différaient en beauté les unes des autres, il faloit bien donner des copies 
tirées de différens individus d'une même forte; Si nous avons pû contenter, 
auffi dans cette Partie, la curiofité des Amateurs, en leur préfentant de 
ces Variétés, c'eftàMons'. leDoûcur HOUTTUYNque nous en fem- 
mes redevables, lequel nous remercions ici publiquement de fa comptai* 
lance et de fà générofité ; nous ofons nous fiater d'avoir mérité l'approba- 
tion des Amateurs d'autant plus que cette Partie renferme encore un grand 
nombre de morceaux rares , précieux, et nouveaux; car loin d'avoir épuifê 
ce qu'il y a de Coquilles rares, il faut convenir de n'en avoir donné jus- 
qu'ici qu'un Précis, pour ainfi dire, qui peut fervir d'Introduction à l'Hi- 
ftoire naturelle des Coquillages. 

à Nuremberg le C. Août 
1773- 



Les Héritiers de 

George Wblfgang Knorr. 



; COQUILLES. 

SIXIÈME PARTIE. 
PLANCHE I. 

LTig. r. 
e fuperbe Cornet qui occupe le milieu de cette Planche , eft à 
caufede fa rareté la plus précieufe et la plus fameufe de toutes 
les Coquilles. Il patte même pour unique, car, outre l'individu 
dont nous offrons ici la copie , on ne connoit jusqu'ici point de femblable. 
On lui a donné le nom de cedo nulli , (;> ne le cède à aucun ) parce qu'il 
l'emporte infiniment fur tout ceux de fon genre, et cette dénomination a 
été adoptée également par les François et les Hollandois, quoique ces der- 
niers Tapellent quelquefois auffi de Koning van fZuïdland (le roi du sud). 
Cette Copie a été faite avec toute l'exûaitude poffible d'après une Peinture 
qu'un célèbre Deflinateur a tirée fur l'Original même. Celui - ci fe trouve 
aujourdhui dans le magnifique Cabinet de Mr. lyonnbt à la Haye, célèbre 
Amateur d'Hiiloire Naturelle. On s'eft attaché fcrupuleufement à la pein- 
ture originale, et pour ne pas introduire quelque fauflc ombre, on Va re- 
préfentée ici dans le même fens qu'elle fe voit dans l'Original , c'eft à dire, 
la pointe tournée en haut; la pofition étant du relie une chofe afîes arbi- 
traire, comme nous voïons auffi que cualtieki et d'autres Vont variée 
en différentes manières dans leurs Ouvrages» Quiconque fouhaite de favoir 
Sixième Partit, A 3 Thiftoû 
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Vhiftoire de cette Coquille, peut confulter seba et d'argenville, quoiqu'à 
d,i e la vérité, les figures que ces Auteurs en ont données, ne font pas des 
meilleures. On en a offert mille florins à Mr. d. lafalje à la Haye fon 
premier PoflTeflTeur. Apres fa mort Vachèta un Curieux de Delft: pour la 
(bmme d'environs cinq cent florins ^ et dans la fuite elle repaffa à la Haye 
dans le Cabinet de ur. lyonnet, on elle fe trou voit lorsqu'on en tiroit 
la copie. Nous ne nous arrêterons pas à en décrire la beauté fupéneure 
et l'élégance de fès compartimens , on en pourra juger d'après la figure 
que nous mettons ici fous les yeux des Curieux. Ce qu'il y a de plus fin* 
gulier , c'eft la fefeie chargée de quatre cordelettes à points blancs qui l'en- 
toure, et qui lui fit donner la première place parmi les Amiraux, et le 
nom de Roy du Sud, parce qu'elle vient de la Mer du Sud, 

tig. i. On fe contente d'apeller cette belle Coquille l'amiral d'Améri- 
que, en HolL de iVeftindifcbe Admira al, quoique la beauté de fes compar- 
timens, fes couleurs, et fa reflèmblance avec celle qui précède, fuffiroient 
pour lui faire donner le nom de faux - Cedonulli. Sa robe eft nuée et mar- 
brée de jaune - rougeàtre , entourée dans fa partie inférieure de plufieurs 
cordelettes femblables à celles du N. t. et ce qui en relève encore la beau* 
té, ce font les tubercules qui garniflent les orbes faillans de fa tête* 

Tig. 3. Ce Cornet eft le véritable lion des Hollandois, Leeuwc-Tooté 
Il porte ce nom pareequ'une imagination échaufée trouve dans le compar- 
timent de fes taches la figure d'un Lion qui s'élève et fe drefTe fur fes pieds 
de derrière r femblable à peu près à celui qui (e voit dans les Armes des 
Provinces unies, d'où il vient aufli que rumphius lui a donné le nom de 
Kitmmende Letmv. (Cette figure eft un peu plus diftintte dans ceux qui font 
un peu mieux dépouillés et d'une couleur moins foncée). Dans la fécon- 
de Partie de cet Ouvrage Pl. I.* fe volent trois de ces Cornets, qui vien- 
nent des Indes occidentales,, et le cèdent du côté de la beauté, au juge- 
ment de certains Curieux, à celui qui s'offre ici» 

Tig. 4. cornet de buis, que les Hollandois appellent Steen- AdmiraaL 
Il çft vrai que par fa forme et le compartiment de fa robe il reflemble en 
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quelque manière à un Amiral, mais il eft trop greffier, trop pefant, et 
pour ainfi dire, d'un travail trop peu fini, pour pouvoir prétendre à cenonb 
et de là vient peut - être auffi le nom qu'il porte chez les Hollandois , et 
qui veut dire Amiral de pierre , ou pierreux. 

Ftg. t. Ce Cornet a le compartiment de I'amadis, en Holl. Amadis- 
Tùot , mais il en diffère par fa forme ; S'il y a des Curieux qui ne favent 
pas ce que veut dire le mot ÛAwad'u, nous ne laurions leur en donner 
d'autre explication que celle (de d'arggn ville, qui nous apprend, que 
c'eft un nom de guerre que les Hollandois ont donné à une efpèce d' Ami- 
ral pour pouvoir le diftinguer des autres. Du refte ce mot fignifie en 
françois une éfpèce de bouts de manche que Ton ferre avec des boutons, 
et peut-être a-t-on trouvé dans le compartiment de la robe de cette Co- 
quille quelque refiemblance avec lé deitin des étoffes dont on faifoit autrc- 
foit ces Manches? La copie du véritable Amadis fe donnera dans la fuite. 

PLANCHE II. J*; 

Cette Planche n'offre qu'une feule pièce, mais ceft un morceau fu- 
perbe, & l'on ne trouvera pas facilement de femblable dans quelqu'autre 
Cabinet* Cette Coquille eft appellée quelquefois Tequkrrb , * en Holl. de 
fVînkelkaaks-Schulp , mais c'eft à tort; car elle n'a pas les Caraftéres de 
cette éfpèce d'Huitre, elle n'a pas cette charnière compofée d'une file de 
dents, qui en fait un des plus eiTentiels, comme Ton voit Part. IV. de cet 
Ouvrage Pl. X.***fig Y i. 2. Sa charnière étant tout à fait fimple, nous rap- 
portons ce morceau à la famille des Moules % et en particulier parmi les 
Oifequx ou Hirondelles, en Holl. fogel- Doubletten , dont nous en avons dé- 
jà donné un, dans la V* Partie Pl. X. Celui qui s'offre ici eft le grand 
Qifeau. Cette Coquille reflemble beaucoup à celle qui fe voit dans gual- 
tiem Tab. XCIV. Lit. A. excepté qu'elle a les ailes beaucoup plus longues. 
Ces Ailes font d'une forme allongée et larges, de couleur noire , argen- 
tée vers le milieu, et d'un rouge de cuivre vers les bords , et renferment 
une cavité femblable à celle des Huitres. Ses deux battans fe ferment 
exa&eraent. Le côté où fe trouve la charnière n'eft pas à la vérité d'une 
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étendue fort confid érable, néanmoins il ne laifle pas d'avoir le même rap- 
port aux autres qu'il a dans d'autres Hirondelles. Nous n'offrons ici que 
l'un des deux battans, Vautre dépouillé en partie de fa pellicule noire, eft 
ornée d'une très belle gravure qui repréfente quelques arbres au deiîus 
des quelles fe fait voir Mercure dans les nues. Nous n'aurions pas manqué 
d'en donner auffi la copie, fi nous ne nous aurions point impofé la loi de 
nous borner dans cet Ouvrage uniquement aux productions de la Nature, 
et de n'y point admettre de celles de l'Art 

PLANCHE III. *** ! 

Tig. i. Dans la cinquième Partie de cet Ouvrage PL XXX. £J nous 
donnions un Coeur de l'efpèce à laquelle on donne en Hollande les noms 
de Conque de Carthagéne, Kartbageenfcb- et de Icitema -Doublet , dont le pre- 
mier lui vint de l'endroit d'où il a été apporté , et le fécond du nom de 
famille de celui qui le pofleda le premier; ici nous en offrons un qui eft 
chargé d'épines: coeur de boeuf épineux, enHoll gedoornde Karthageenfcbe 
of Nagel- Doublet). Le nom de Nagel- Doublet lui eft donné quelquefois 
puisqu'il eft hériflTé de pointes qui reflèmblent à des doux* Celui de Coeur 
de Boeuf lui vient de fa forme. Cette forte fe dtftingue d'une autre qui 
porte chez les François le nom de Coeur de boeuf tuilé, pareequ'il eft char- 
gé de petites tuiles, fa couleur eft un jaune inégal % plus clair dans un en- 
droit que dans l'autre, et tirant quelquefois fur le rouge. 

Ftg. i. rumfhius nous donne ce Bivalve des Indes orientales dans fon 
Ouvrage fous le nom de double Coeur de renus. K le regarder par fe partie 
antérieure il relîcmble aux Coeurs de Venus qui fe voient Pi XVHL de 
la première Partie de cet Ouvrage; mais lorsqu'on le regarde de côté, et 
fousje point de vue fous lequel il fe trouve ici reprefenté , il paroit fous 
une forme triangulaire , avec un fommet pointu du côté de la charnière, 
ce qui lui a fait donner le nom de coeur de venus triangulaire, enHoll 
Driezjdig Venui-Hart. Sa couleur eft un jaune clair. 

Fig. 3. Les Hollandois appellent cette Coquille Ry-Doublett % la rai- 
(on en eft facile à trouver, ce font fes groiïèç ftries granuleufes qui lui- 
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ont fait donner ce nom , et t'eft auffi ce qui fait diftînguer cette éfplce de 
Came d'une autre qui porte le nom demande , en Holl. M an dtl- Doublet % \ 
laquelle elle relTemble beaucoup à l'exception de ces grains* 

Fig. 4. Cette Coquille a l'air d'une éfpéce de Coeur que l'on connoit 
fous le nom de Fraife , et il y a même des Curieux qui la défirent de ce 
nom. Mais comme fa forme approche beaucoup de celle d'une Pomme, 
nous préférons celui de pomme rouge , en Holl. de rood Appelle. 

Fig. 5. Quoique cette Coquille ne diffère pas beaucoup par fa forme 
de celle qui précède, nous ne faurionslui refufer le nom de Fraife , qui 
paroit lui convenir d'autant plus t que fes côtes font chargées de ftries 
transverfales^ qui la rendent un peu raboteufe en dehors, par les petites 
inégalités qui en refultent , et qui reflTemblent en quelque façon aux grains 
d'une fraife; et à Féçard de fa couleur jaune nous l'appelions la fraisb 
jaune, en Holl. de ^eele Àardbei. Doublet , voy. Pi XXIX.* Part. IL de cet 
Ouvrage, qui en offre deux autres* 

P L A N C H E IV. **• 

Bg. 1. Le Bivalve qui fe préfente au milieu de cette Planche, s'ap. 
pelle la came a' jouer du japon, en HolL Japaanje Speel- Doublet; par ce 
que dans ce païs, et à la Chine, il eft mis en ufage dans un certain jeu. 
L'on en voit auffi, quoiqtfen petit nombre, qui font blanches en dehors 
et peintes en dedans de figures chinoifes. Dans fon état naturel, cette 
Coquille, comme Ton voit dans la copie que nous offrons ici, eft d'un 
brun rougeâtreluifant, chargée de quelques râlons qui partent de la char* 
niére; Vintérieur eft d\in blanc terne. Ceft unç efpèce de Came; quoique 
les Hollandois la rapportent parmi les Conques qu'ils appellent du nom de 
Kous -Doublet. 

Ttgg. ». et 3* Deux petites moules des indrs orientales très rares, en 
Holl. raare Ooftindifcbe Mofieltjes. Il feroit inutile d'avertir ici, que ces 
deux morceaux s'écartent confidérablement des Moules ordinaires, il faute 
sox yeux qu'elles font beaucoup plus larges à proportion de leur longueur» 

Sixième Partie. B Fig. 2 



fifr 2. eft marquée de flammes couleur de rofefurun fond jaune -verd. 
Tig. 3. fe fait remarquer, outre fa belle couleur bleuë- noirâtre mêlée de 
rouge , par des côtes longitudinales. 

Fig. 4. Volute peu commune, d'argenville, qui la compte parmi les 
rares, lui donne le nom d'esplandian , en ajoutant qu'en Hollande on lui 
donnoit celui de toile d'araignée. Autant que nous favons, il n'y a que 
cet Auteur qui en ait donné la figure ; quoiqu'elle ne s'accorde pas en- 
tièrement avec les Coquilles que les Hollandois defignent de ce nom, 
nous ne prétendons pas le lui contefter, vû la grande reflemblance que 
nous leur trouvons. Cette Coquille a la tête peu élévée , et toute fa ro- 
be eft bariolée de petites lignes fauves qui fe joignent en diverfes maniè- 
res comme les fils d'une toile d'Araignée. Elle porte deux Zones de ta- 
ches marron foncé fur un fond blanc» L'individu qui fe trouvoit dans 
le Cabinet de m. d'argenville, fe faifoit remarquer, outre fes Zones, par 
des taches irreguliéres rougcàtres et grifes» 

Tig. %. Nous offrons ici une Coquille que nous avons cherchée en vain 
chés les Auteurs. Par fa forme elle s'approche le plus d'une éfpéce de 
Tonne qui s'appelle en Hollande Achat Bakkcn (Tonne couleur (t^gatl 
quoiqu'elle rctfemble aufli en quelque manière à celle qu'on y connoit ftr 
16 nom de Zïtzen - Bakken (Gondole mammillaire) , de la première elle 
éiftingue par fa pointe , et de la dernière en ce que fon fût eft deftitué de 
des. Elle eft d une coque fort ramce , comme le font généralement les To 
nés , et c'eft auflfi pour cela qu'on peut la rapporter à cette Famille, 
couleur de fa robe, qui eft d'un brun tirant furie violet, interrompue 
des fafetes d'une couleur plus pâle, nous engage à lui donner le nom 
gondole cru ne RAYEE a' fascibs, en HolL bruin gebandeert Bakje. Le de- 
dans eft violet. 

PLANCHE V. *«& 

Fig. i. Ceft un Bivalve de nos Mers qui ne laifîè pas d'avoir fes 
beautés, quoiqu'il ne foit pas rare. En Hollande il porte le nom de Ge+ 
firaalte Korf Doublet , parce qu'il reflemble en quelque manière à une cer- 
taine éfpèce de Corbeille* C eft une Came rayée; du moins fui vaut 
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d'argenvillb il faut le rapporter à cette famille, quoique cette éfpèce 
ne fe trouve point dans cet Auteur, i-innaeus dans la dernière Edition 
de foriS\}téme 99- Vapelle Mactr* Stultorum. Elle eft d'une coque fort 
mince, d'un jaune tirant fur le brun en dehors, et violet en dedans. 

Fig. a. Coquille de forme triangulaire , d un très beau violet en de - 
hors lorsqu'elle eft dépouillée, ce qui lui a fait donner en Hollande le nom 
de blaauvv Triangd- Doublet , came bleue triangulaire. Elle eft d'une 
coque papiracée, et n'a jamais été décrite* • 

Fig. 3. Voilà un morceau rare , et qui fait un des principaux ornemens 
de la famille des Volutes. Ceft un amadis jaune, en Holl. Ceele Amaiis. 
Toot. Par fa forme, qui eft fort régulière, il reflemble beaucoup à un 
Amiral. Lé compartiment de fa robe, marbrée de flammes jaunes fur un 
fond blanc, n'imite pas mal le deffin d'une étoffe brodée de jaune, et 
vers le milieu et dans le bas ces flammes , plus ferrées que dans le rcfte, 
forment comme deux Zones couleur de citron* Mous ne lavons trouvé 
aucun auteur» 

Fig. 4. Nous donnions déjà* dans le premier Tome de cet Ouvrage 
fortes de Soleil levant , en HolL Zonne -Straal-Doubktten. Le der- 
"er, qui fe voit PL XIX. eft une éfpèce de Came, au lieu que le premier, 
* eft à robe bleuë, doit fe ranger parmi les Tellines béantes, parceque 
battans ne fe ferment pas exactement. Ceft à ce même genre de Tel- 
e que nous rapportons le soleil levant a robe couleur de rose ra- 
'e de blanc, en Holl. Rooze-roode Zonneftraal, parceque fes battans 
t fort béantes aux deux extrémités. Il vient de la Méditerranée. La 
ue en eft fort mince, à ftries transverfales onduleufes extrêmement fi- 
, et les couleurs qui jouent fur fa robe, font un effet très agréable, 
en voit des Copies chez bonanni et gualtierl 

lig. Les deux Bivalves qui fuivent ne font pas moins beaux. Ce- 
foi qui s'offre fous ce No, eft un petit coeur épineux, en Holl. Gedoornd Na- 
gel-Doubletje. Nous lui donnons ce nom, parcequ'il a les côtes chargées 
de petits piquans en forme d'épines. Il vient des Indes orientales. 
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tîg* 6* Cette Coquille , qui vient auffi des Indes, fe rapporte parmi 
les Piri/Kei rfcfc'fj, éfpèce de Conque de Venus , qui porte ce nom à caufe des 
rides transverfales dont elle eft chargée. Nous en avons déjà donné queL 
ques unes dans les Tomes précédées de cet Ouvrage. Ce qui fait remar. 
quer en particulier le morceau que nous offrons ici, ce font les dents oo 
piquans dont il eft garni du côté de la charnière, et c'eft auffi ce qui nous 
fait l'appeller la vieille ridée a n dents , en Holl. Qetaani Oud tryfie* 
Sa couleur eft un beau jaune. C'eft une Coquille rare, puisqu'on n'en voit 
que très peu qui ont ces dents* 

PLANCHE VI. »*♦ 

Fig. t. Cette Coquille eft de la même éfpèce que celles que nous 
avons donné dansla féconde partie de cet Ouvrage Pl. XX.* et Part.V. PU X. ** 
fous le nom de Coeurs orangés T dénomination qui leur vient de ce qu'elles 
ont les bords d'un orangé fort vif* Nous n'en offrons ici qu'une Valve 
ifolée, du côté interne, afin qu'on en voie la cavké, qur eft d'une pro- 
fondeur aflTés confidérable , et d'un orangé extrêmement vif. Elle fe fait 
remarquer en particulier par les dents fines dont les bords font marqués 
intérieurement , et d'où eft pris le nom de Cardium /erratum que lui donne 
Mr. de Linné 89. Cette éfpèce de Coeur eft fort bombée du côte de 
la charnière r et il eft rare d'en voir de cette grandeur. Nous rappelions 
COETja orange' r en HolU Oranje Klcung HarL 

Fig. t* vieille rideb ou levantine, en Hoïï. Gerîmpeld Oui tr\f$- 
iouBIet, qui reflTembîe à celle qui fe voit dans la féconde Partie de cet 
Ouvrage Pl. XXV11I* Ceft une éfpèce de Came qui tire fon nom dès ri- 
des ou plis relévés et transverfaux dont elle eft chargée. Le morceau 
que nous offrons ici, approche le pins de celui quf fe voit chez d* argent 
ville Pi. XXI. lit. K. (bus fe nom de Levantin** 

ftg. 5. Ce même Auteur donne Te nom de Gourgandine à la Variété tfe 
Conque de Venus qui s'offre dans cette figure; elle eft à renflement ïatél 
ral marron,, ce qui lui a fait donner en Hollande % où ou la range parmi 
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les Kotts-Doiibktten, le nom de Bruinlip, c'eft à dire conque de tenus A 1 
lè vres brunes» Elle vient des bides occidentales* 

Ftg. 4. Autre Variété de la même éfpèce de Conque de Venus ^ qui 
s'appelle en France la puccelle, en Hollande Blaauwlxp % ou conque de 
venus jC lèvres bleues, parcequ'elle a cette partie de couleur bleauâtre, 
tandis que tout le refte de fa robe eft d'un brun jaunâtre. Elle vient de 
la Méditerranée. Le nom de Kous- Doublet r que les Hollandois donnent 
communément à ce genre de Coquilles , eft dérivé du mot Kous qui fignï- 
fie un bas r et la raifon de cette dénomination eft la reftemblance qu'on a 
crû trouver dans les traits qui fe voient aux lèvres et vers la charnière 
(parties que Mr. de linnb' appelle Anus et '/ulva\ avec les coins brodés 
d'un bas? Analogie cherchée à la vérité de fort loin! 

Fig. 6. Ces Coquilles fe nomment en France communément ecrt- 
Tokes arabiques, en Hollande Grrekfcbe A. Doubletten, c'eft à dire con- 
çues marquetés d'à. grecs ; dénominations juftifiées par le deflein des 
traits dont elles font chargées ; îe nom qui eft ufité en Hollande* convient 
principalement à celle de la fig. ç., et l'autre à celle de la fig. 6., ta 
première vient des Indes orientales , la dernière de l'Amérique. L'on peut 
conférer ici l'explication de la PI. XX,* de la féconde Partie de cet Ouvra- 
ge, oîi il fe voit une Coquille fembteble, des Indes occidentales, et PI.XJC 
P. I. qui en offre une des Indes orientales* La diverfîtéqui fe voit dans la 
couleur et Te deflein de ces Coquilles nous a engagé d'aflbcier à ces deux 
celles qpe nous venons de mettre fous les yeux des Curieux* 

PLANCHE VIL X 

Kg. 1. Cette éfpèce de Coquille porte en Hollande les noms de 
Scbêtdt- of Geut- Doublet, c'èft à dire Bivalve en forme dégaine ou de gou- 
tiére r en France on l'appelle manche de couteau. H y en a une variété 
qui eft un peu courbe ou arquée, et celle-ci s'appelle le Sabre hongrois 
parcequ'elle en * en quelque façon la forme. Celles qui viennent des Ib~ 
des orientales , et qui font quelquefois couleur de rofe et d'une beauté fu~ 
périeure, comme celle qui fe voit PL XXX VIII. P. I de cet Ouvrage, fe 
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nomment communément Manches de Couteaux , au lieu qu'à celles de nos 
mers on donne les noms dégaines ou goutiires ; le premier de ces noms 
leur convient lorsqu'elles lont fermées , le fécond au contraire lorsqu'elles 
font ouvertes , et qu'on confidére chaque battant à part. Celle que nous 
avons fous les yeux dans cette copie, eft en dehors d'un jaune fonce' ti- 
rant fur le brun entremêlé de verd; en dedans d'un blanc de lait et M- 
fante. L'animal qui habite cette forte de Coquille, eft d'une forme que 
Ton diroit modelée lur le creux de fes valves. 



Eg. i. L'on trouve fur les côtes des Isles de Xulan aux Indes orien. 
taies, quelquefois auffi dans la Méditerranée, une éfpèce de Bivalve qui 
s'appelle Came à CaraBtres, à caufe des traits dont elle eft chargée, com- 
me il y en a que Ton connoit fous les noms de VA Grec, de V Ecriture ara* 
bique , bebreïque &c. La plupart des Curieux les rangent parmi les Cames. 
Celle qui s'offre dans cette figure, eft une très belle Coquille qui fe diftin- 
gue par la forme et la couleur de rofe de fes cara&éres. Nous l'appelions 

CAME A CARACTERES DES ISLES DB XULAN, en Holl. XuUnecfcbc LtttCT- 

Doublet. 

Fig. 3- Autre forte de Came, qui s'appelle en France càmb coupe i, 
en Holl Stompje, à caufe de fa forme, parcequ'elle paroit comme trou, 
quée à Tune de fes extrémités. En Hollande on l'appelle, auffi quelquefois 
de Zaagertje, h petite Scie,, à caufe de fes bords dentelés. Quoique nous 
en aïons déjà donné quelques morceaux dans la féconde Partie de cet 
Ouvrage Pl. XXIH* nous n'avons pas voulu omettre celui-ci, qui eft plus 
beau et plus grand. H vient de la Mediterranéie , les autres que nous ve- 
nons de citer de l'Amérique. 

% 4- 4- S* f • Si les Cames à caractères des Isles de Xulan fe diftingoent 
par leur beauté, on a contume de les appeller tours de bras, dénomma* 
«on qui eft reçue même en Hollande et en Allemagne auffi bien qu'en 
France. Celles ci font généralement petites, de couleurs différentes, com- 
me Ton voit dans celles que -nous offrons ici* 

«** 



/ïg, 6. Efpfcce de Cjwe que certains Curieux rangent parmi les Coeurs. 
En France on lui donne le nom de coeur de pigeon, en Hollande celui 
de Blaasagtig Hart. D'autres la rangent parmi les faujfes Arches. Elle eft a 
fond blanc bordée de jaune , avec des cercles de même couleur. 

7- Très belle came coupée , en Holl. Geel Stompje , chargée de 
tout côte de ftries extrêmement fines , fauve et ronfle, et à bords violets, 
des Côtes d'Amérique, d où vient auffi celle qui précède, N. 6. fe trouve 
auffi en Europe. 

PLANCHE VIIL 

Tig. i. Elpèce de Coeur qui n'eft pas des moindres ; c'eft la boucardb 
Ou coeur de boeuf, en Hollande on le connoit fous le nom de Zots-Kap± 
peuj Bonnet de fou. Chaque Valve à part a déjà la forme d'un tel bonnet* 
et de là vient que lorsqu'on les confidére dans leur réunion , on les appelle 
auffi double bonnet &c. quoiqu'elles n'expriment pa< mal la figure d T un 
Coeur de boeuf* D n'y a pas longtems que cette éfpèce de Coquilles 
étoit encore afs£s rare , quoiqu'elle fe pèche dans la Mer Adriatique et 
en particulier dans le Golfe de Venifè. Sa Coque eft d une épaiflèur 
peu confîdérable, fur tout vers les bords, et chaque Valce forme du cô- 
té de la charnière un bec contourne' d'une façon finguliére, La furface 
interne a la couleur et le Iuftre de l'ivoire, le dehors eft fauve roux, à 
cercles d'une teinte plus légère, qui marquent les accroiffement du teft, 
et tout blanc lorsqu'il eft dépouillé; il eft rare d'en voir avec ces taches 
bleuës verdàtres aux becs , qui ornent le morceau que nous offrons ici. 
D eft de la grandeur qui eft ordinaire à cette forte de Coquille. 

Pig. 2, Les Coquilles qui fe préfentent fous ce et les deux fui. 
rantes prouvent d'une manière évidente , que les Mers du Nord et les Cô. 
es dHaîlande ne font pas deftitués de Coquilles qui méritent l'attention 
les Curieux, tant parleur forme gracieufe que par leurs belles couleurs. 
umphius les defigne du nom de PcQunculi , Pétoncles , et en Hollande on 
es connoit fous celui de Kokhannen. Ce font proprement des Coeurs, dont 
s expriment auffi la figure, lorsque les deux Valves font jointes enfemble. 
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Ils font chargés de côtes d'une forme élégante , au nombre de vingt dans 
chaque valve. Celle que nous avons fous les yeux dans cette figure eft 
dun beau jaune, nous l'appelions par cette raifon pétoncle ou coew 
jaune , en HoH* Geele Kokbaan. 

Kg. 3. Ce morceau ne diffère du précédent qtfen ce qu'A tfeft pas 
d'une feule et même couleur, les Hollandois donnent à cette variété le 
nom de bonté Kokbaan. Sa robe eft d'un blanc faie, ornée dans fa partie 
inférieure d'une Zone brune, & bariolée vers le haut de brun & de gré, 

Ftg. 4. Cette Variété, de couleur bleuê, eft la plus commune de cet- 
te forte de Coquilles, les Hollandois l'appellent de llaauwe Kokbaan. Peut 
être qu'elle prend couleur feulement lorsque ranimai qui l'habite, vient à y 
mourir, car elle eft précifément de la même couleur au dedans comme au 
dehors. Dans fa forme elle s'écarte un peu des deux qui précédent , en 
ce qu'elle eft plus longue et jp]us large. Elle a des côtes larges et applaî- 
tîes, (ëparées par des filions étroits 9 au nombre d'environ if. à 26. 

Ytg. f. La Coquille la plus fréquente fur les Côtes d'Hollande eft toc 
élpèce de petite Came , lîiïe , de forme triangulaire , dont nous offrons ici 
un fort beau morceau. Le nombre qu'on en trouve, eft prodigieux , et on 
Temploïe en Hollande généralement pour en faire du mortier, et on en. 
voie même des charges entières dans les païs étrangers. L'on eu voit des 
blanches-» des jaunes, des bleuâtres, des (triées, des fafciées, des bor- 
dées. Celle dont nous donnons ici la copie, eft une came unie de riva- 
ob a" fascies, en Holl. bont^ of glaâ Strandfcbulpje. 

PLANCHE IX.*** 

rig. 1. Nous avons déjà eu occafion de traiter aflez au lonç d'une for- 
te $Hu\tre épineufe , que Von connoit en Hollande fous le nom de Lazarus- 
klap, et de fes cara&ères. Dans la cinquième Partie de cet Ouvrage 
pi. V 55 mus €n donnions eutr'autres un morceau , qui furpaflToit à la vé- 
rité celui que nous offrons dans cette figure , par la longueur et la finefle 
de fes épines, mais auquel ce dernier ne le cède en rien à caufe de fa belle 
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couleur, qui eft d'un rouge éclatant. Car au lieu que les Huîtres épineu- 
fes des Indes Occidentales ne font ordinairement la plupart que d'un blanc 
fale, ou blanches, à épines rouges, blanches ou jaunes, celle-ci, quoique 
de ces mêmes mers, a non feulement les épines d'une couleur plus vive, mais 
ce beau rouge fe répand fur toute fa robe* La valve de deffus fe diftingue de 
celle de deflbus , par les taches blanches qui ornent cette éfpèce de platte - for- 
me, qui fe voit vers la tête delaCoquille.'et qui fait un des caraftères de cet. 
te éfpcce d'Huitres. Elle eft de grandeur ordinaire. Les épines font lar- 
ges etapplaties; Vune des Valves porte au dos deux petites Huitres feuil- 
letées , qui y adhérent et qui fe font remarquer dans la copie par la cou- 
leur blanche du dedans qu'elles offrent à nos yeux; l'autre valve, à laquel- 
le adhérent en deflbus plulîeurs fragmens d'une autre forte d'huitre feuilletée, 
porte au bec une petite branche de Corail blanc qui s'y eft attaché. Nous 
donnons à ce morceau le nom d'huître épineuse rouge des indes occi- 
dentales, en Holl. de roode IVeftindifcbe Lazarus - Klap. 

F/ç. 2. Dans la première Partie de cet Ouvrage nous donnions une 
Valve ifolée d'une Huitre épineufe des Indes orientales, ici nous en offrons 
une qui a fes deux Valves complettes , en Holl. een Ooftindifcbe Lazarus- 
Klap. Elle' eft à robe brune chargée d'épines blanches. La Valve infé- 
rieure fe fait apercevoir vers le (ommet où elle déborde l'autre* Cette 
forte d'Huitre n'arrive jamais à une grandeur fort confiderable. 

Fiç. 3. Nous éfpérons que les Curieux ne trouveront pas mauvais, fi 
nous remettons fous leurs yeux une éfpéce de Came dont il a déjà été 
donné une copie dans la Ire- Part, de cet Ouvrage Pl. XXIL celle qui s'offre 
ici, la reprefentant du côté de fa partie tronquée et les deux valves réunies; 
c'eft la forme fous laquelle elle fe fait voir lorsqu'on la regarde de ce coté* 
qui lui a fait donner en Hollande le nom de Paarde Vott^ Sole de cbevalj 
en France on lui donne celui de feuille de chou. On en trouve de fort 
grandes, mais ce font des morceau précieux* Elle eft à fond blanc tachée 
de rouge et jaune , et chargée de grofles côtes ftriées. 

' Sixième Partie. C #£.4» 
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Rg. 4» feigne orange' en Holl. Oranje Matehje^ qui furpafle par fa 
beauté tous ceux que nous avons donné jusqu'ici dans cet Ouvrage. Il a 
vingt et deux côtes chargées dans leur moitié inférieure de petites tuiles. 

Vig. s. Dans 1a cinquième Partie de cet Ouvrage PL XXV i$ nous 
préfentions une Huître de Tefpèce que les Hollandois ont coutume de nom 
mer Barnfieen Oefttr^ à caufe de fa couleur qui imite celle de l'Ambre 
jaune» Comme cette forte d'Huître , que Von connoit en France fous le 
nom de pelure d'oignon, eft regardée généralement comme rare, on 
ne nous faura pas mauvais gré, fi nous en offrons ici encore un morceau, 
qui diffère du précédent, en ce qu'il eft d'une couleur violette tirant fur 
le rouge , et au dedans d'un poli admirable. En Hollande cette variété 
porte le nom de Paarfcbe Bcrnfteen- Oejter. Il eft extrêmement rare de 
trouver ces Huîtres complettes avec leur deux battans, 

PLANCHEX.J*; 

Frg. i. Lorsqu'on confidére la farface réticulée de cette Coquille, l'on 
trouvera fans peine la raifon qui peut avoir porté les Hollandois à lui 
donner le nom de fTafeljfcr , et pourquoi les François rappellent came a 
réseau» Elle eft chargée de côtes circulaires en forme de lames tran- 
chantes, croirées par des ftries longitudinales , qui forment une cfpèce de 
réfeau. La coque en eft épaiflè, marbrée en dehors de brun fur un fond 
blanc 3 en dedans d'un blanc pâle, et d'un violet foncé vers les bords. 
Cette forte de Coquille fe pèche aux Indes et fur les Côtes d'Afrique, 

fïç. 2. La ftru&ure de cette éfpèce de Came, que Ton connoit fous 
le ne m de Pieille ridic, a été fuffifamment expliquée dans la féconde Partie 
de cet Ouvrage Pi XXVIII * où nous avons remarqué en même teras 
qu'elle doit fon nom aux côtes en forme de rides dont elle eft chargée. 
L'on en voit dont les cotes font en forme de lames faillantes et tranchan- 
tes , qui forment avec les ftries longitudinales qui les croifent, une éfpèce 
de treillis , et telle eft celle dont nous offrons ici la copie , elle s'appelle 
en Hollande, de Cetralicd OudfFtf } la vieille en treillis, elle diffère 
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beaucoup de celle qui fe voit cudeiïus Pl. VI. $** Sa couleur eft un 
brun foncé nué de gris blanchâtre. Elle vient d'Afrique. 

Fîç. 3. Il arrive fort fou vent que les Curieux confondent enfemble 
deux fortes de Coquilles qui fe relïèmblent, et de là vient que la Coquille 
qui fe voit dans cette figure, fe prend quelquefois pour la Came à réfeau 
qui a été décrite ci-deflus i. Ceft une came coupe e en bec de flû- 
tij , en Holi. ec n Lipioubltt , (es lèvres épailîes et toute la conformation le 
prouvent d'une manière à n en point douter. Sa robe eft d un blanc pile 
on cendré avec des taches fauves et jaunes. 

ftg. 4. La conque de venus ou vieille ridée qui s'offre dans cette 
figure, femblable dans fa forme auffi bien que dans la ftru&ure de fa char- 
niére à toute autre de cette éfpèce de Coquilles , et rapportée par cette 
raifon parmi les Kous - DoubUtttn des Hollandois, s'en diftingue aiïës parla 
belle couleur de fa robe qui eft toute marbrée de brun, pour trouver içi 
fa place. Eile s'apelie en Hollande Bout Oud //')/, la vieille bigarrée. 
La Coque en eft fort épaifle, blanche en dedans fans éclat , et marquée 
fur l'un des côtes d'une tache violette. 

Jïç. f. Ceft la came strié e ou radie'e, en HolL Knraaker - Doublet 
qui a déjà parue dans la cinquième Partie de cet Ouvrage P/.XV. *J fig.i 
î^ous avons jugé à propos de la prefenter ici encore une fois, (bus un autre 
point de vuë , pour rendre plus fenfible la partie qui a fait naitre aux Hol. 
landois l'idée de dcfiçner. cette forte de Coquille du nom de Keus-Dou- 
blctten; cette partie eft radiée de jaune et brun fur un fond blanc, et ils 
croient trouver dans l'affemblage de fes (tries quelque reflèmblance avec 
le coin d'un bas. A parler le langage de Mr. de linne' Ton y découvre 
non feulement les Lbia pudendi mais auffi les NympbaeQt la rimaFulvae. 

planchexi.;*; 

Flg. 1. Le coeur db venus iqui offre dans cette figure, fe diftingue 
du Commun des Coquilles que Ton connoit fous ce nom, et qui font "or- 
dmairement blancs ou ^ris cendrés, cemme les échantillons que nous en 
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avons donnes dans la première partie de cet Ouvrage PL XVÏÏl. figg. 3- 4- 
par fa belle couleur de rofe ; et ce morceau eft d'autant plus à eftimer que 
cette couleur n'eft pas répandue également, mais diftribuée par fafcies de 
différentes nuances entremêlées de raïons jaunes % outre qu'il eft grand dans 
fon efpèce. En HolL il eft appelle' de Rofe Kleurig Venus -Hart. L'on ne 
fait pas de quel parage il vient. 

Txg. 2. Cette belle forte de Coquille eft appellée en Hollande de -Lap- 
landfche Laphooren^ l'aile 'e de laponie, parceque les premières qu'on en 
apporta en Hollande, vinrent, de ce pais, quoique Ton ne fâche pas quel ha- 
zard peut les y avoir amené , vu que dans la fuite on les eût des Indes tant 
orientales qu'occidentales* Elle fe fait remarquer tant par fa ftruÊlure que 
par la couleur et le deflein de fa robe. Sa clavicule eft fort élevée, et le 
fût chargé de rides comme celui des Olives , d'où il vient auffi que mt. db 
llnnb' la range parmi les Volutes. 

Ftg. j. H eft rare de voir un Casque Bezoard qui a fa lèvre extérieure fi épaiiTe 
que celui qui s'offre dans cette figure , il s'appelle en Hollande de G cdo on- 
de Bezoar Zoompje, casque bezoard a lèvre épineuse, parceque le re- 
bord de la lèvre extérieure eft chargé dans fa partie inférieure de quel- 
ques épines , ce qui le diftingue auffi du commun de cette forte de Co. 
quilles» 11 eft fuperieur au refte des Bezoards par la beauté de fa robe qui 
eft jaune et ftriée} d'où leur vient le nom de Bezoard c'eft ce qui a déjà 
été indiqué dans la troifiéme Partie de cet Ouvrage. 

Tig. 4. Le Cornet que Ton connoit en Hollande fous le nom de Ita. 
liaanfcbe Floer , le pave' a l'italienne, la mosaïque, occupe parmi les 
Coquilles de fon genre un rang qui n'eft pas des moindres. Le morceau 
qui fe voit dans cette figure, nous a parû mériter d'être mis fous les yeux 
des Curieux d'autant plus que par fa beauté il furpafle de beaucoup celui 
de la pl. XII * Part. II. de cet Ouvrage v et. nous éfpérons que l'on ne nous 
faura pas mauvais gré de cette repétition, valentyn donne à cette Va- 
riété le nom de ÏAdmiraal van de Italiaanfcbe Vloers, parceque les gran- 
des taches dont elle eft marbrée, forment comme deux Zones; c'eft en 
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effet auffi un morceau rare et précieux, furtout de cette grandeur. Vers 
la pointe fa couleur tire fur le pourpre* L'on n'en trouve cl ailleurs de 
copie que chez gualtierj. Tab. u. lit. H. et seba Tab. LV\ fig. 4 - 10. où 
il en donne ièpt variétés différentes, fous le nom de Nattes d' Italie , qui 
ne leur convient pas trop bien, car c'eft proprement des Pavés à la Mo- 
faïque, qui font fort en ufage chés les Italiens, qu'elle tire fon nom, d'où 
il vient auffi qu'en françoïs on l'appelle quelquefois la mosaïque. 

Fig. f . 11 y a une forte de Lepas que Ton defigne en France du nom 
de Lepas chambré, en Hollande de celui de Puntoffden, Pantoufle; nous en 
offrons un dans cette figure , qui porte à caufe de fa marbrure, le nom de 
Bout Pantoffeltje , pantonfle mgarre'e. Dénomination juftifiée tant par fa 
[Drme que par la cloifon qui couvre la moitié de fa bafe. Ce morceau n'eft 
pas à vérité des plus grands dans fon efpèce, mais certainement des 
plus beaux* 

Fi%. 6. Dans la cinquième Partie de cet Ouvrage Pl. XXII. ** fig. 8. 
I a été-repréfente un Opercule d'une Coquille bivalve, Von en trouve de 
iiffévente grandeur, et on les connoit fous le nom de nombrils marins, 
ni umbilics de mer. Le côté qui regarde l'intérieur de la Coquille, et 
ivec lequel ils adhérent à l'animal, eft plat et marqué d'une Spirale, Tau- 
re eft convexe, bombé, et de couleur blanche. Celui que nous mettons 
ci fous les yeux des Curieux eft de forme ovale, chargé d'un tubercule, 
ît d'un rouge de feu. En Hollande on appelle cette forte een Bultig Zecna- 
tcltjc; quelquefois on lui donne auffi le nom de fkve de mer. 

planche xii. *** 

Fig. ï. Parmi les Tellines papyracées de forme allongée, Ton en trou- 
re qui le rétrécifiènt d'un côté confidérablement, appellées feuilles de 
lose, lorsqu'elles font petites, et qu'elles ont la couleur de cette fleur; 
relies dont nous en offrons une dans cette figure, portent en Hollande le 
10m de Roosdoubletten. Ces Coquilles, quoique fort étroites d'un côté, 
'écartent beaucoup d'une autre forte de Tellines que Ton connoit en Hol- 
ande fous le nom de Banquet -Hammcltje, petit Jambon de dejfert, repréfentée 
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p/. U.* ## de la quatrième Partie de cet Ouvrage. Celle que nous avons 
fous les yeux, eft couleur de rofe pâle, et vient de nos mers. 

Fig. 2. Comme cette Coquille reflemble beaucoup à la Langue dot 
qui fe voit dans la cinquième Partie de cet Ouvrage Pl. XXIX. on Pap* 
pelle en Hollande de blaavwe Tong, la langue blcue. Pourquoi ces fortes 
de Coquilles portent le nom de Langues c'eft ce qui a déjà été indique 
dans l'endroit que nous venons de citer. 

Fig. 3. Cette figure offre la Valve fupérieure d'une huître bpinbusb 
orange'e, en Holl. Oratije Lazarus -Klap , de la même efpéce que celle 
dont on voit la valve inférieure dans la I. re Part. Pk VI. fig. 3. Ces Huîtres 
viennent des Indes orientales; pour ne pas groffir fans neceffité cet Ouvra- 
ge, nous nous difpenfons de nous y arrêter, d'autant plus que tout ce qui 
en concerne la ftrufture et les cara&ères, a été dit dans les Volumes pié. 
cédents , et que la contemplation des figures eft plus que fuffifante pour 
nous en inftruire. 

Ti%. 4 Cette efp&ce de Coquille à valves épaiflis et bombées eft ap, 
pellée en Hollande Tofftrdoublet^ parcequ'eîle reflemble par fa forrre à ure 
efpèce de Bignet qu'on y fait et qu'on nomme Voffer. Certains Auteurs la 
rangent parmi les Arche s de AW, pareeque fa charnière eft cotrpofée coni- • 
nie celle des Arches, d'une file de petites dents; d'autres la rapportent 
au genre des Cames. H feroit inutile d'avertir ici, que dans fa forme elle 
s'écarte extrêmement des prémieres. L'individu dont nous offrons ici la 
copie, eftfi renflé, quefon epaifleur égale a peu-près les deux tiersdefa lar- 
geur; fourtout eft- il fort relevé vers le fommet. Sa couleur eft d'un 
beau brun ; et à juger par les ftries que Ton y aperçoit, il étoit chargé na- 
turellement de côtes, qui ont, été ufées par le frottement par lequel on 
lui a fait prendre le poli qu'on lui voit Dans cet état il doit porter le 
nom de bignet luisant, qui ne lui conviendra pas moins que celui de 
gladde Poffer en Hollandois. 

fig. f. Cette Coquille fe range parmi les JiguiDes fefciées, dont il a 
déjà été parlé dans plus d'un endroit des Parties précédentes, quoiqu'elle 
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foit plus courte et en même teins plus épailîè que les Aiguilles ordinaires, 
ce qui la fait reffèmbler en quelque façon à une petite Tour, efpece de Bar- 
ri» ; outre qu'elle a des cannelures plus profondes et des tubercules plus 
faillans, que toutes les Aiguilles qui ont paruës jusqu'ici dans cet Ouvra 
ge. Les fafcies couleur de marron fur un fond blanchâtre dont elle eft 
chargée, ne contribuent pas peu àreléver la beauté de fa robe, rumphius 
lui donne le nom de Turrkula plicata, Geplooide Toorentje, petite Tourplif éej 
mais nous croïons que celui d'aiguille fasciee de brun, en Holl. Bruin- 
gebandeerde Bandpen, lui convienne mieux. 

planche xiii.:*: 

Bg. i. Nous avons déjà eu occafion de parler d'une efpèce d'Huître 
que Ton connoit en Hollande fous le nom de trtnkelhaak- Doublet, equer- 
*b, dans la description des Coquilles de la Pl. X.*** p ar t. IV. de cet Ouvra, 
ge. Ici nous en offrons un fécond morceau , beaucoup plus beau que le 
premier , tant du côté de la couleur que de la forme. 11 fe trouve repré. 
(enté de la manière, que la Valve fuperieure ne couvre pas Vautre, afin 
qui l'on voïe la charnière qui eft compofée de phifieurs dents rançées en 
file , et le nacre du dedans. En dehors il eft de couleur violette. C'eft 
une Coquille fort rare. 

Fig. 2. Cette efpèce de Nerite eft appellée chez rumphius de Came- 
lot je, le petit Camelot \ parcequ'elle imite cette étoffe par les traits ondu- 
leux qui ornent fa robe. Nous rappelions fimpiemeut la neiute ondb e? 
en Holl. de Gegolfde Keriet. Sa bouche eft d'un blanc jaunâtre, et ce qui 
mérite en particulier d'être remarqué ce font les dents qui garniflent fes 
deux lèvres; ce qui eft une chofe très rare, la plupart des Nerites n'ayant 
des dents que d'un côté. 

Fig. 3. Cette Coquille porte, avec raifon le nom de nerite a % bouche 
jaune, en Holl. de Geelmond Neriet , pareeque l'intérieur de fa bouche eft 
d'un jaune extrêmement vif. Ceft fans contredit l'efpècequi fe voit chez 
guàI.tieri Tab. IV. Lit. //. H. et qui eft au rapport de ce Naturalifte, la 
plus grande forte des Nerites d'Eau douce, à bouche jaune et lèvre inté- 
rieure 
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rieure de couleur noirâtre, feulement il y a cette différence, que celle de 
gualtirri eft finement ftriéeen dehors, et d'un verd obfcur, au lieu que 
la nôtre eft toute blanche eft lifle, à moins qu'on ne voudroit dire, que 
celle - ci pourroit être ufée et polie , ce de quoi nous croïons éffe&ive. 
ment y remarquer quelque trace. Ce qu'il y a de plus particulier c'cft 
qu'elle a un petit enfoncement au fommet, doù il paroit qu'on doit la 
rapporter à Tefpèce que Mr. de linne appelle pulligera, et qui a, fuivant 
rumphius, l'intérieur de la bouche d'une couleur fauve # , 

Fig. 4. NER1TE BARIOLEE DE BLANC ET DE NOIR, en HolL ZlVartbontt 

Neriet , reprélentée du côté du dos. La bouche de cette Coquille eft de- 
ftituè de dents , et Ton n'y voit que quelques ftrics fur la lèvre intérieure. 
Probablement elle vieqt des Indes orientales, 

Ftg. ç. Le nombre des Cornets que Ton a découvert jusqu'ici , eft fi 
grand et Ton y remarque une variété fi prodigieufe, qu'il eft presqu'impof- 
fible de trouver afiés de cara&éres propres et fuffifantspour les diftîngu.rcon- 
venablement les uns des autres, et d'éviter toute confufion; nous avons t 
il eft vrai, des cara&éres pour en déterminer les efpèces, ce neft pas là 
la difficulté, mais c'eft que Ton rencontre toujours des individus qui por- 
tent des cara&cres de deux éfpèces différentes et paroiffent apartenir éga- 
lement à Tune et à Taute , de forte que plus la Nature varie dans fes pro- 
ductions , moins nous fommes en êtht de les foumettre à nos claffifications 
et de leur trouver des noms fuffifamment caraftériftiques. Tel eft le mor- 
ceau que nous offrons dans cette figure ! H a tant de refleroblance avec le 
- Cornet que Ton connoit en Hollande fous le nom de klimmenàe Leeuw , Lion 
rampant, et dont nous avons donné des échantillons ci-deflus Pl. I. **J 
et Part. II. Pi I * que nous nous trouvons obligés de le rapporter à cette 
même cfpcce, fous le nom de lion rampant graine', en Holl. gegranu. 
leerd klimmendc Leeuw. Il vient des Indes orientales. Sa robe eft marbrée 
de belles taches d'orangé en forme de flammes, et chargée de petits grains 
blancs. 

rtg. 6. On aura de la peine à trouver un plus beau Ctrnet de cette 
efpèce que celui qui s'offre dans cette figure. Ceft une Variété dont nous 
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ne trouvons nullement de copie, ni de defcription, d'une forme très ré- 
gulière , et à tête conique, quoique peu élevée; fa robe eft d'un blanc 
de neige, ponftuée par Zones de marron clair, et chargée de deux fa- 
feies formées par des taches de même couleur, dont les unes, favoir cel- 
les qui compofent la falcie fupérieure, font d'une forme régulière, qui ap- 
proche beaucoup de celle d'un L; les autres, ou celles de la fafeie infé- 
rieure, reflemblent en quelque façon à la leitre F. Cette régulante dans 
le deflèin lui a fait donner en Hollande le nom de %efti.te Eand-Toot^ cor. 
net ponctue' a x fascies. 11 vient des Indes orientales. 

F/jf. 7. limaçon a x bouche demi - ronde des Côtes d'Hollande. H 
doit fe ranger parmi les Jaunes d*oeif^ en Hollande il porte le nom de 
Strand-Doijer. Il eft rare d'en trouver de cette grandeur, car ordinaire- 
ment cette forte de Limaçon , lhiée transversalement lur fon premier or. 
be, n'excède guères la grofleur d'un pois. La tête eft couleur de pour- 
pre , le refte d'un jaune mêlé de brun et de blanc. 

PLANCHE XIV. 

Kg. 1. Dans la première Partie de cet Ouvrage fe voit la véritable 
Ecriture arabique qui fe diftingue par la netteté de les caraftéres. Pour fai- 
re fentir combien Ton trouve de variété parmi les Coquilles d'une même 
efpèce, nous offrons ici la copie d'une écriture arabique marbrée de 
taches , qui imitent quelquefois par leur figure des cabanes portées fur 
des pilotis et couvertes de nuëes; en Hollande cette Variété porte le nom 
de gevlekte Strikdoublet. 

Fiç. 2. Cette forte de Coquille eft appellée en Hollande de Zee-Noot* 
la noix de mer. Elle reflemble beaucoup à la Noix de Mer de la Médi- 
terranée de bonanot. Sa robe eft à fond blanc, ornée de taches rouges, 
-fur les côtes dont elle eft chargée , et qui font afsés ferrées. Ceft une 
efpcce de Came, ou Kom-Doubletten des Hollandois, 

Fi%. 3. La Coquille qui fe voit dans cette figure, peut fe rapporter par. 
mi tesfaujfes Jrcbes aulfi bien que parmi les Poffers ou Bigncts des Hollan- 
Sixieme Partie. D dois 



dois. De Tune et de Vautre de ces deux fortes de Coquilles il a déjà été 
parlé ci-deflûs; celle que nous avons fous les yeux, a le fommet un peu 
plus faillant que celle qui fe voit Pl. XII. *** et fa couleur eft plus pâle, 
c'eft pourquoi nous Vappellons, d'après Mr. de lwne', i,b bignet pale, 
de Blecke Poffer. Les bords de fes battans font garnis intérieurement d'un 
grand nombre de grofles dents, et nous croïons qu'au dehors ils étoient 
chargés de côtes qui ont été urées. L'intérieur en eft blanchâtre. 

Fig, 4. Cette Coquille, plus ronde et moins bombée d'un côté que 
la précédente, reiïèmble encore d'avantage aux Pcffers des Hollandois. 
Sa robç eft marbrée de flammes jaunes de forme hregufiére fur un fond 
blanchâtre. Elle vient des Indes occidentales , et porte le nom de ged 
gevlamde Pofftr, le bionet a' flammes jaunes. 

Fig. f. Les Opercules des Limaçons à- bouche ronde s'appellent 
aux Indes du nom de Maan$*Oo^en y obils de lune, et tel eft celui 
qui s'offre dans cette figure. Du côté plat, avec lequel il étoit attaché à 
Tanimal, il eft d'une couleur brune, et orné de cette fpirale qui fe vok 
dans tous j (voy. Pi XXVII. Part. V. fig. $.) Le côté convexe eft fau. 
•ye-roux, marqué d'une tache ronde d'un verd luifant} l'on en voit de plus 
grands avec des taches fcmbiables 1 tandis qu'on en voit de même gran- 
deur que celui que nous avons fous les yeux, qui n'en ont point * de forte 
que cette tache paroit être quelque choie d'accidentel. 

Fig. 6. 7. Efpèce de Porcelaine que les Hoïlandois appellent do nom 
de Kalkerlakhen , emprunté, au rapport de rumvhius, d'un certain Infefte 
à corps applatf de couleur brune , que l'on defigne aux Indes de ce nom 
et auquel on croit trouver quelque refleroblancc avec cette forte de Co- 
quille, que Ton conrroit d'ailleurs auffi fous le nom de calkis ou raurjs. 
L'on en voit à dos couleur de marron y comme fig. 6. d'autres font à moi- 
tié bleuâtres avec des points blancs, jaunes, et fauve • roux > comme 
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PLANCHE XV. 14 

Fig. i. La Coquille qui occupe le milieu de cette Planche, eft un mor- 
ceau précieux et qui fe diftingue par fa beauté. Ceft une musique bâ- 
tarde ou bois -veine', en Holl, Wilde Mufik, ainfi appellée parceque le 
deiïèin de fa robe approche beaucoup de celui des Mufiques , à cela près- 
que les traits qui devroient exprimer les notes et les lignes, y font beau- 
coup moins réguliers, d'où il vient qu'on la nomme quelquefois auffi la 
Afujique des Païfans. Dans la première Partie de cet Ouvrage Pl. XXIV. fe 
voit un autre morceau-de la même efpèce f qui diffère un peu de celui- 
ci dans fa ftrutture, et qu'on a eû foin de préfenter dans la copie de ma- 
nière qu'on en découvre la bouche entière avec les rides dont le fût fe 
trouve chargé. Ce font ces rides qui ont engagé Mr. de linne à ranger 
cette Coquille au nombre des Volutes. A en regarder en gros la confor- 
mation, elle tient pour ainfi dire le milieu entre la vraie Mujique et la Chau- 
ve fouris , que l'on connoit en Hollande auffi fous le nom) de Varktns-SnuU 
frw, Grouin de Cochon. Les traits couleurs de marron dont fa robe eft pein- 
te , fortent du fond brun clair d'une manière qui fait un effet fort agréable, 
et les tubercules qui bordent fes orbes forment une couronne très gr&- 
cieufe. Ce morceau vient des Indes orientales. 

Fig. i. Nous avons déjà eû occafion de remarquer, que parmi les 
Cornets que Ton connoit en Hollande fous le nom de Bois de Chêne, en 
France fous celui de Minimes, Ton en voit de couleur marron clair cerclés 
de raies plus foncées qui imitent les veines du bois de chêne , outre une 
Variété de couleur jaune , fujette à être confonduë avec une efpèce de 
Cornet totalement différente, qui s'appelle en Hollande geele Top, le Cor- 
*et a pointe jaune , et dont on voit un échantillon Pl. I** Part. III. de cet 
Ouvrage* Le véritable Bois de Chêne ou Minime fe voit Pl. XXV. 
Part. V. Celui qui s'offre dans la figure que nous avons fous les yeux, eft 
à fond aurore falcié de jaune, ce qui lui a fait donner en Hollande le nom 
de mt gebandeerde geele Eikenhouts Toot, minime aurore à n fascibs blan- 
ches. La pointe eft ornée de quelques taches brunes. 



Ttg. 3. Les Hollandoîs donnent le nom de Canaris, tiré, au rapport 
de certains Auteurs , d'une racine de couleur jaune lorsqu'elle eft dépouiU 
lée de fon écorce et qui croît aux Indes , à une efpèce d'Ailée, dont 
nous avons donné des échantillons dans la féconde et troifiéme Partie de 
cet Ouvrage. La Coquille qui s'offre dans cette figure, et qui vient des 
Indes orientales, à n'en juger que par la conformation de fa bouche, pa- 
roit devoir fe rapporter au nombre de celles que Ton connoit en Hollande 
fous le nom de Loebonees-Hoorntjes, mais fi Von en confidére toute la ftru. 
fture, Ton conviendra qu'elle doit fe ranger plutôt parmi les Canaries j et 
notamment fous l'efpèce que rumphius appelle du nom de Gebloemde Ka- 
nary, canaris a" fleur. 

Tig. 4. On nous envoïa cette Coquille fous le nom de Trompet van 
Ternate , buccin de tgrnatb. rumfhius Pl. XXVIII. Lit. A. offre, fous 
le nom de Trompet van Axu, un Buccin qui reflèmble beaucoup à celui-ci, 
quoiqu'on ne puifle pas le donner pofitivement pour la même forte ; pro- 
bablement font ce deux Variétés d'une même efpèce , car ils viennent 
l'un et l'autre des Indes orientales. Sa clavicule eft fenfiblement retrécie 
et à orbes bien prononcés , et toute la coquille eft cerclée en dehors et 
d un jaune pâle, 

Fig. 5. Parmi les Tuf eaux à queue raccurcie qui fe voient chés les Au- 
teurs , je n'en trouve point qui relîemblent entièrement à celle qui s'offre 
dans cette figure, et qui diffère aufli du Fufeau à fafcies de la PI X. ** 
Part V. et du Fufeau fafcié à queue racourcie de la Pl. XX.*** 
Part. IV. auquel cependant il approche le plus. On l'appelle en 
Hollande de bruine geknobbelde Spil, fuseau brunatubercui.es, parce- 
que cette couleur domine principalement fur fes bofTes et dans les inter- 
ftices que laiflent entre elles les côtes transverfales blanches qui l'entou. 
rent; les filions interceptés entre les côtes longitudinales font marqués de 
ftries jaunes qui régnent d'un bout à l'autre. La bouche et toute la furfa- 
ce interne eft d'un blanc éclatant. 

Fig. 6. Cette petite Coquille, qui approche beaucoup de celle de la 
fig. 4. Pi XII.*** Part. IV. et qui eft du nombre de celles que les Hollan. 

dois 



dois defigncnt du nom de Speculatje goed, alant beaucoup de reflemblance 
avec une fraise, nous n'héfitons point de lui donner ce nom t en Holl. 
de Jardbeesje. Dans fa forme elle reflemble beaucoup à une petite Volute, 
et fa bouche eft marquée de quelques taches couleur de rouille. 

Fig. 7. Cette Coquille eft appellée en Hollande de geribd Belletje, i,e 
petit grelot a côtes , parcequ'elle reflèrnble en quelque manière aux 
grelots dont on a coutume de garnir les colliers des petits chiens. Le 
grand nombre de côtes dont elle eft chargée la rendent un peu raboteufe 
en dehors. Sa bouche eft garnie de dents des deux côtés* Elle eft cou- 
leur de chair pâle, et doit le rapporter parmi les Porcelaines que l'on con- 
noit fous le nom de Poux de Mer. 

PLANCHE XVI.:** 

Fig. 1. cateav feuilleté', en HolL Rots- Doublet, qui fe trouvère- 
prefenté ici du côté interne , parceque du côté externe cette forte de Co- 
quille reflemble ordinairement à celle que l'on connoit en Hollande fous 
le nom de Foely Doublet , Fleurs de Mufcade. C'eft proprement un group 
de deux battans de deflbus qu'un hazard a collé enfemble, et qui ont ap- 
partenu à deux individus différens dont les battans de defius fe font perdus. 
La conformation de leur charnière , qui ne confifte qu'en une cavité pro- 
fonde dans laquelle fe loge une élévation en forme de dent épaifle de l'au- 
tre valve, diftingue cette forte d'Huitre d'une manière très fenfible de 
celle que Ton connoit fous le nom d'Huitre épineufe et feuilletée , dont la 
charnière eft compofée de plufieurs dents. L'un des morceaux qui corn- 
pofent ce group eft de couleur jaune en dehors auffi bien qu'aux bords 
de fa furface interne , l'autre eft violet Le dedans , de l'un auffi bien 
que de l'autre, eft d'un rouge de lang foncé, que Ton diroit couvert d'un 
léger brouillard qui lui donne l'air de cet azur qui couvre les brunes de 
damas. Du refte le contour de leur cavité n'imite pas mal la forme d'u- 
ne oreille humaine; et dans les endroits où ils ne fe touchent pas immé- 
diatement, fefait apercevoir la matière calcaire qui les a collés enfemble. 
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F!g, i. manteau jaune en Holl. Qeele bonté Mamttl, qui fe diftingw 
en ce qu'il eft du nombre de ceux qui n'ont qu'une feule oreille, et quife 
rencontrent quelquefois parmi ceux des Indes orientales. Il eft chargé de 
plus de vingt cotes. Sa couleur eft un jaune citron marbré de taches rou* 
ges - brunes* 

Fî£. 3, Ce rare et beau morceau porte en Hollande le nom de Zotu 
kap Patelle , à caufe de fa forpie qui reflemble à celle d'un bonnet de fou, 
ou à un battant ifolé d'une cfpèce de Coeur qui porte ce même nom ; c'eft 
un cabochon de la famille des Lepas qui s'attachent aux rochers; il fe di- 
ftingue par fit tête allongée et recourbée. En dehors il eft fauve - roux, 
Tintérieur eft pourpre ou couleur de rofe foncée, et c'eft ce qui en relè- 
ve principalement la beauté. 

Rg. 4. cornet ponctue' de rouge, en Holl. rliegenfcbeet , qui ne 
diffère de celui qui fe voit dans la première Partie de cet Ouvrage Pl. VIL, 
que par la couleur des points, qui font noirs dans celui que nous venons de citer. 

Rg. f. Nous avons déjà eu occafion de remarquer , que les tigrées 
font une eipèce particulière de Cornets. Celle qui s'offre dans cette figu- 
re reflemble beaucoup à celle que rumphius décrit, fous le nom degeplek- 
te Kaije Q'oluta maculofa), comme étant marbrée de grandes taches d'ua 
jaune éclatant, et mouchetée de noir ou couleur de plomb, imitant en 
quelque façon la bigarrure d une peau de chat. 

Rg. 6. 7. Des volutes brunes, en Holl. Bruine Vohtjts. L\ine eft 
chargée de petites taches* blanches circulaires, à peûprès toutes de même 
grandeur fur un fond fauve -roux tirant fur le brun; l'autre porte des traits 
onduleux blancs d'une même largeur fur un fond marron foncé* La tête 
en eft blanche; et elles viennent Tune et Vautre des Indes orientales* 

Rg. 8. Comme il a déjà été parlé dans cet Ouvrage de cette forte 
de Vis, que l'on connoit en Hollande fous le nom de Trommtlfcbroeven^ Fis à 
orbes faillans en vive arrête , il ne nous refte rien à dire à l'occafion de la 
petite vis bariolée ÇBont Trommelfcbroevje) qui s'offre ici, ficetfeft,que 
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de cette même Variété Ton rencontre des morceaux plus grands du mê- 
me delîèin et de mêmes couleurs que cet individu. 

PLANCHE XVII. *** 

fiç. i. Dans la féconde Partie de cet Ouvrage Pl. XVIII* et XXII * 
fe voîent des Becajfes épineufes bleuis a pentes épines. Ici nous offrons un 
morceau de couleur yune, de Tefpêce qui porte y à caufe de Tes longues 
épines, le nom de bécasse a n ramage, en Holl. de getakte Snippekep. La 
bouche eû d'un jaune vif, et la queue d v une longueur extraordinaire. 

lîg, i # Cette Coquille eft d'une forte mkofenne, pour ainfi dire, en- 
tre les Gueules et les Canaries; par fak'vre, quieft confiderable, elle s'appro- 
che un peu plus de ces dernières , quoiqu'elle foit rouge en dedans. La 
belle rtarbrure de fa robe pourroit la faire rapporter parmi les SpcQres, fi 
elle ne s'en écartoit pas dans fa forme. .Nous Tapellons le canaris tache- 
té', en Holl. de gevlakte Canarie* 

Tig. 3. brocard de soie brun, en Holl. Bruin Kroonbakje, qui fe dî- 
ftmgue de celui qui fe voit dans la troifiéme Partie de cet Ouvrage P/.XXL** 
par l'éclat de fa couleur brune , et la beauté de ies fafeies , qui lui don- 
nent un air fuperbe, 

&g. 4. Des Taupes qui fe voient dans la première Partie Pl. XXVII. et 
Pot, IL Pl. XXIV.* et dont la première eft fafciée de brun, l'autre grife^ 
ft difbngue par les belles couleurs de fa robe, celle qui s'offre dans cette 
figure j et qui eft fafciée de rouge fur un fond jaune. Cette forte nous 
vient des Indes orientales , et s'apelle en Hollande de rood Malletje , la tau. 

K ROUOE. 

Porcelaine chargée le long dû dos de traits onduleux de cou- 
leur Jaune, qui lui ont fait donner en Hollande le nom de Ziczac Porceleint- 
jt y porcelaine raie e en ziczags. Sa bouche eft bordée d'un jaune écla- 
tant avec des points noirs. 
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Fiç. 6. L'on donne le nom de Pou de Mer à une efpèce de petite Por- 
celaine, qui reflèir.ble non feulement par fa forme à VInfe&e qui porte ce 
nom , mais quelquefois même en approche auffi par fa petiteffe. Dans cet- 
te figure il s'en offre un, de la grofleur d'un pois, d'une couleur pale, rou- 
geâtre, chargée au dos de taches brunes; les plus petites font ordinaire* 
ment d'un gris cendré ou toutes blanches. On les trouve dans toutes les 
Mers; etTefpèce que nous avons fous les yeux, s'apelle en Hollande de 
geplekte Luis, le pou tacheté'. # 

Jîç. 7. d'Après ce qui a déjà été dit dans cet Ouvrage touchant fes 
caraftéres qui diftinguent les vrais Perrons, efpèce de Buccin que Toncon- 
noit en Hollande fous le nom de Bordes -Trappen (voy. Pl. VII.** fig. i» 
Part. 111.) d'avec tes faux (voy. Pl. XXIV * Part. IL) dont les premiers font 
blancs, les derniers jaunes, il luffira d'avertir ici, que ce beau morceau qui 
s'offre dans cette figure, étant d'un orangé vif, doit être compté parai 
ces derniers. Les Hollandois appellent forte , qui eft plus rare que les 
autres, de geele Bordes Trappen 9 jle perron orange', La bouche de cette 
Coquille eft d'un blanc de lait. 

Fig. 8- Write à coque papiracée^ qui fe fait remarquer tant par fa for- 
me allongée, que par fes couleurs. Elle eft à raïes larges, et comme ré- 
ticulée, de pourpre, fur un fond noir. Sa bouche eft blanche dans l'in. 
t érieur et fans dents* En Hollande on la nomme de Paarfcb geftreept Ncrittje, 

NERITE RAIE E DE POURPRE. 

9. petit casque a' candes brunes, en Holl. bruin gebandeeri 
Kasketjc, qui ne lailTe pas d'être fort joli, quoiqu'il ne foit que de ces Co- 
quilles en mignatures, que les Hollandois defignent du nom de Sptculatje- 
Goed. Ce qui le fait remarquer en particulier, ce font fes lèvres violettes. 
Sa robe eft d'une couleur qui imite celle de la corne, et chargée de fafeies 
brunes. Plufièurs fortes de Coquilles ne fe trouvent jamais plus grandes, 
d'où il vient, que pour ne pas interrompre la fuite, l'on eft obligé d'y ad- 
mettre auflî de ces petites; celle-ci cependant qui fe yoit dans cette fi- 
gure, fe trouve quelquefois auffi plus grande, 

PLAN- 
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PLANCHE XVHT. *♦* 
Rg. i. La robe de cette belle Coquille, dont nous offrons ici la co- 
pie , imite, fuivant rumphius, le papier marbre, que Ton connoit en 
Hollande fous le nom de Turks Papier. Cet Auteur remarque entre autres 
encore, que dans le temps qu'il avoit fejourné aux Indes, cette forte de 
Coquille, à dos noir, marbré de taches marron et blancs en forme de plu- 
mes, y avoit été d'une rarété fi prodigieufe, quil n'en ait pu avoir qu'un 
feul morceau. Celle qui fe voit dans cette figure, eft à fond incarnat, mar. 
bré de fiâmes rouges et marron - jaunâtre. 11 faut la ranger fous le genre 
des Casques , parceque l'extrémité inférieure en eft repliée et fendue, quoi- 
qu'elle s'en écarte en ce qu'elle n'a ni lèvre retroulsée en bourrelet, ni 
tubercules; Ton n'en voit d'ailleurs de copie que chez rumphius Tab. XXIH. 

Tig. i. torcelàine qui rfeft pas moins rare, appellée en Hollande 
Dttnfcbaal, pafiracee, parce qu'elle tft d'une Coque extrêmement mince. 
Elle fe distingue en particulier du refte des Porcelaines par fa clavicule 
Taillante qui forme une pointe effilée, Chés gualtieki fe voit un petit mor- 
ceau de cette efpèce , et celle de Lit. G. Pl. 16. lui relîèmble auffi en queL 
que manière, car il la dit chargée de trois zones et marbrée de brun. Cel- 
le que nous avons fous les yeux, eft à fond brun tirant fur le bleu, et char- 
gée de trois fafeies d'un jaune pâle marbré de brun, et de ces mêmes 
couleurs font auffi fes deux bouts. La bafe eft d'une marbrure encore 
beaucoup plus belle* 

Rgg. 3. 4- Il a déjà été parle plus d'une fois des Volutes cylindriques 
on Rouleaux , qui peuvent être confiderés comme faifant un genre mitoïea 
entre celui des Cornets et celui des Ailées. Et nous en avons donné des 
figures dans la quatrième Partie de cet Ouvrage PL XIL*** et Pl. XXI/**. A 
cette dernière forte fe rapportent auffi celles dont nous offrons ici les 
copies. Elles font plus petites; couleur d'orange l'une et l'autre, tache, 
tées et pon&uées de blanc; celle de la fig. 3. fe diftingue encore par une 
fafeie interrompue de couleur noire , qui entoure la partie fupérieure de 
- les orbes ; et fig. 4. par fa tête bleuë. En Hollande on leur donne le nom 

Sixième Partie. E d'Oran- 
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d'Oranje Klearige Vo\ut]e% % petits rouleaux jaunes* Elles font de la pe- 
tite efpèce (Spéculât jes\ et recherchées à caule de leur beauté. 

Figg. f. 6. Parmi les VU l'on en voit, dont les révolutions font bor- 
dées d'un ruban le long des fpires, et qui portent par cette raifon le nom 
de vis cordonne's, en Holl. omwonde Pennen. Il y en a où ce ruban le 
trouve plus déprime' que le refte des orbes, et celles-ci s'appellent en 
Hollande Ingekeepte Pennen, telle eft Tajguille rouge de 4a pl. XXHI. P.l 
de même que celle de la fig. 5, de la Planche que nous avons fous les yeux, 
et qui ne fe diftingue de celle que nous venons de citer , que par fon fond cou- 
leur de Jaune -d\>euf et les traits blancs, onduleux, dont elle eft mar- 
quée dans toute fa longueur. Dans celle au contraire qui fe voit dans la 
fig. 6. le ruban fe trouve appliqué et élevé au deflbs des orbes. Du refte 
celle de la fig. f. eft tout à fait liflè , au lieu que celle de la fig. 6. et mar- 
quée transverfalement de petits points enfoncés , et ornée de raies longi- 
tudinales brunes fur un fond gris cendré. L une et l'autre de ces Aiguil- 
les eft fort effilée , et elles fe reiîemblent auffi dans leur ftru&ure. En gé- 
néral les Vis offrent une Variété prodigieufe dans leurs defleins et leurs 
couleurs. 

PLANCHE XIX. :** 

Fig. 1. Nous avons déjà eu occafion de donner les copies de quelques 
Pourpres rameufes de couleur brune et fafciées de brun, dans la première 
Partie de cet Ouvrage Pl. XXV. et XXVI. et la figure de l'opercule qui 
couvre la bouche de cette forte de Coquille fe voit dans le même Volume 
Pl. XXX. Une autre, qui eft bariolée, fe voit Pl. XI ** Pmt. V. Celle 
qui s'offre dans la figure que nous avons fous les yeux, eft une chicorée 
couleur de marron bariolée, en Holl Bruifi bi.ntt Krulbooren. Elle fe 
diftingue de toutes celles que nous venons de citer , tant par fa forme, que » 
par le nombre des rangs de feuilles frifées dont elle a cinq, tandis que les 
autres n'ont ordinairement que trois. Mr. le Chevalier de linnb' donne ces 
cinq rangs de feuilles frifées pour le caraftére de la Pourpre que Ton con- 
noit fous le nom de brûle e, en HolL Brandam , telle qu'eft celle qui fe 
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mtPl VIL* Part. II. de cet Ouvrage ; mais il eft à remarquer, que cette 
(brte diffère totalement de celle dont il eft ici queftion , tant par la forme 
de fes feuilles , que toute fa ftru&ure, outre que la bouche n'en eft point 
rougeâtre mais toute blanche. 

Figg. ié 3. petit buccin plat a' bouche dentp/b, appelle en Hol- 
lande^ Tooverboorentje , dénomination qui tire peut-être fon origine delà 
conformation de fa bouche dentée , qui ne refiemble pas mal à la gueule 
ouverte d'une bête féroce. Sa robe eft tort joliment tigrée de brun fon- 
ce fur un fond de même couleur mais plus clair, et imite en quelque ma- 
ràére la peau d'une grenouille, ou l'étui d'une efpèce de Scarabé, ce qui 
apeût-être fait naitre à Monfr. de linne' Vidée de lui donner le nom &He- 
faScarabaeus. Dans la fig. 3. le fait remarquer la bouche, avec fes dents, 
qui font fortes et comme fi elles alloient s'engrainer les unes dans les au- 
tres. Le bourrelet qui entoure la bouche en dehors, et qui fe voit dans 
la fg. 1. reflèmble à celui des Limaçons des jardins- Il eft à remarquer 
encore, que cette Coquille fe trouve repréfentée ici du côté plat, cû el- 
le a plus de deux fois plus de largeur que fi elle eft vue de flanc. Du re- 
lie on lui trouve auffi quelque reflemblance avec le Buccin que Ton connoit 
fous le nom d'Oreille de Midas. 

Tig. 4. Ce joli petit Buccin eft probablement la voluta torvatims 
de Mr. de linne' , en Hollande il eft appellé de gedraaid Hoorentje. Son fût 
eft chargé de rides qui le font apercevoir fur la lèvre interne î en dehors 
elle paroit comme faite au tour. Sa robe eft chargée de Zones blanches 
fur un fond violet -pâle tirant fur l'incarnat. Il fe termine en une pointe 
fort aiguë, 

Tig. f . La variété qui fe remarque parmi les Vis que les Hollandois 
ont contume de defigner du nom de Trommelfchroeven, VU de Tambour, eft 
tris grande. L'on en voit à orbes bombés et presque tout à fait lifTes, 
tandis que d'autres fe trouvent chargées de côtes fort faillantes, qui s'ap- 
pettent auffi pour cela vis a vives arrêtes. Un morceau de la première 
forte de couleur blanche fe voit dans la prémiere partie de 
«et Ouvrage Pl. VUL et la Pl. XIX,** Part. III. en offre un de la der- 
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niere d'un brun clair, qui eft chargé de deux côtes Grillantes. Celui dont 
nous avons fous les yeux la copie , eft charge de côtes dont une eft très Tail- 
lante en vive arrête- Il eft d'une couleur fauve , qui approche de celte 
d'un os, et d'une confervation parfaite. L'on en trouve qui font deux fois 
plus longs, et d'une épaiflfeur proportionnée. 

Tig. 6. Cette forte & Aiguille fe trouve auffi en morceaux beaucoup 
plus grands que n'eft l'individu dont nous offrons ici la copie, mais il eft 
rare d'en voir avec des couleurs fi vives et fi brillantes , et c'eft ce qui 
nous a engagé de la communiquer ici aux Curieux , quoiqu'il s'en vote 
déjà un morceau à peu près femblable dans la troilîeme Partie Pl. XXilL** 
Les Hollandois lui donnent le nom de Marlpriem, aiguille de ralingue, 
pareequ elle reflemble en quelque façon à une forte d'Aiguille ou perçoir 
à tête fort épailîe T dont fe fervent lcsCordiers pour percer les cables. On 
leur donne auffi le nom &Elze ou alekr, à caufe de leur refTemblance 
avec cet inftrument des cordonniers. Du refte cette forme eft auffi celle 
de totites les Aiguilles tigrées et d'autres fortes, excepté que celle-ci eft 
un peu plus épaiiTe. Au rapport de kumphius l'Animal qui habite cette 
forte de Coquille, eft comme d'une fubftance coriacée et de couleur blan- 
che. Elle vient des Indes orientales. 

PLANCHE XX. *** 
Tig. i. Les Pinncs marine*, que Ton connoit auffi fous le nom de Jrm m 
tons , font un genre de Coquilles qui offre beaucoup de variétés , tant par 
rapport aux couleurs qu'on leur voit , comme 1 on peut s'en convaincre en 
jettant un coup d'oeil fur celles qui s'offrent dans la féconde-' Partie de cet 
Ouvrage , que par rapport à la grandeur à laquelle elles arrivent. L'on en 
voit qui ont presqu'une aune, ou au delà de deux pieds , de longueur, tan- 
dis que d'autres attrapent à peine celle de deux et quelquefois même d'un 
pouce. If eft vrai que l'âge auquel parviennent les Animaux qui habi- 
tent ces Coquilles, influe un peu fur la grandeur de ces dernières, mais el- 
le n'y fait pas tout. Une autre différence qui s'y remarque, c'eft que les 
unes font liftes , les autres écailleufes et chargées de tuiles. Celle que 
nous avons fous les yeux étant du nombre de ces dernières, s'appelle en 
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Hollande de Gedoomd Hammetje y le jambonneau épineux. Sa couleur eft 
un blanc jaunâtre. La coque en eft transparente , et toute hérifsée de 
pointes ou petites tuiles placées le long des côtes dont elle eft chargée* 
et qui fe réunifient toutes à l'extrémité inférieure qui finit en une pointe 
qui tire un peu fur le violet ; l'autre extrémité eft toute droite et comme 
coupée, 

fig # 2. La copie de la Porcelaine que Ton connoit fous le nom de 
l'écriture arabique, en Holl. ArabiÇcbe Letters, que nous avions donnée 
Pl. MI.** Part. M. n'aïant pas des mieux réufiie, nous en offrons ici une 
autre, tirée d'un morceau d'une beauté fi fuperieure, que le pinceau le 
plus habile ne fauroit exprimer le brillant de fes couleurs et Vélégance du 
deflein de fa robe* Sa bafe eft bordée de violet bleuâtre avec des taches 
circulaires noires, et l'un des flancs eft marqué dans toute fa longueur d'un 
trait blanchâtre. Du refte il feroit inutile d'obferver ici que dans le com- 
partiment de fa robe une imagination échaufée trouve des caractères 
arabes. 

Kg. 3. L'on rencontre parmi les Porcelaines différentes fortes à robe 
chargée de taches blanches fur un fond brun , comme Ton peut voir dans 
les deux premières Parties de cet Ouvrage. Lon en connoit une fous le 
nom de la Rougeole blanche, quelquefois on lui donne aufli celui d'Argus^ 
mais il faut fe garder de la confondre aveç le 'grand Argus qui fe voit Part. 
HL P/.XI** Une autre eft charcée de grains blancs, afsés élevés pour 
être fenfibles au toucher, on l'appelle en Hollande de Zoutkorreltje , en 
France, la petite vérole, et c'eft à cette forte que fe rapporte celle 
que nous avons fous les yeux dans cette figure. Elle eft à dos de couleur 
jaune tirant fur le rouge et chargée partout de taches blanches de toute 
forte de grandeur, ce qui la fait remarquer auffi dans fon efpèce. Il y en 
a de plus petites de couleur grife. 

Ftg. 4. Cette efpèce de Porcelaine eft connuë fous le nom de kaurîs; 
mUMPHius lui donne celui de fTïtt.Oogje y parcequ'elle eft toute parfemée 
de points blancs* Le dos en eft d'une couleur jaune tirant fur le verd, et 



le bourrelet qui entoure fa bafe eft marqué d'une tache violette. Du re. 
fte cette forte de Porcelaine eft toujours plus petite que la précédente, 

Ftg. 5. Cette Coquille toute petite qu'elle eft, ne biffe pas de fe faire 
remarquer par fa rareté. On rappelle en Hollande bet Jokje of iVcvcrs- 
SçoAije, la petite navette de tisserand. Sa forme fait d'abord voir 
qu'il faut la ranger parmi ces rares Navettes ^ dont il fe voit un grand et 
précieux morceau dans la cinquième Partie de cet Ouvrage Pi l. Celui 
dont nous offrons ici la copie , quelque peu digne d'attention qu'il pourrait 
peut-être paraître, n'a pas laifle de monter jusqu'à quatorze florins dans . 
la Vente où on en a fait Tacquifition. Probablement la petitelîè de fon vo- 
lume ne vient que de ce que c'eût une Navette qui n'a pas atteint fa ma- 
turité. 

lîg. 6. Les Coquilles que cette Planche nous offre dans les figures que 
nous avons confidérées jusqu'ici, viennent toutes des Indes orientales , les 
deux au contraire qui nous reftent, font des productions* de la Merdes In- 
des occidentales, du moins eft- il certain, que celle de ce N '■• relfemble,à 
la couleur près, parfaitement au Cheval de Frife de ces Mers qui fe voit 
dans la féconde Partie PlVL* fig. 2. Ceft un cheval de frisb orange, en 
Holl. Oranje Morgenjlar^ et nous ofons dire, que dans ce genre de Coquil- 
les nous n'avons jamais vu d'auffi beau morceau que celui-ci. 

Ftg. 7. Cette Coquille doit fe ranger inconteltablement parmi ces ft- 
feaux courts à tubercules <, dont il (è voit déjà un morceau couleur d'orange 
dans la cinquième Partie de cet Ouvrage Pl. X* et un autre de couleur 
marron ci - deflus Pi XV* **£ fig. s. quoique celui que nous avons fous les 
yeux dans cette figure, diffère fenliblernent dans fa forme, des deux que 
nous venons de citer, 11 fe diftingue encore par fa couleur, qui eft d'un 
rouge brun , et fa dernière fpire eft entourée d'une fafcie blanche. Si la 
moitié inférieure des orbes de cette Coquille feroit d'une couleur blan- 
châtre, on dirait que ce fût le Murex Syacûfanus de linnaeus, qui vient 
de la Mer Méditerranée et fe voit chea bonanni fig. 80. En Hollande on 
lui donne le nom de Roode geknobbelde Spil, fuseau rouge a tubercules. 

PLAN- 



PLANCHE XXL 
Tig. i. Des Coquilles que l'on connoit fous le nom d'Oifeaux, nous 
avons fait paroitre déjà deux Morceaux dans cet Ouvrage; l'un chargé de 
Crêtes de Coq fe voit dans la cinquième Partie; l'autre, qui eft un mor- 
ceau tout à faitfuperbe, dans cette VI e Pl. IL *** Ici nous leur joignons 
un troifiéme qui en diffère tant dans fa forme que par la ftrutture de fa 
charnière. Car au lieu que dans les Moules la charnière ne confifte ordi- 
nairement qu'en une petite cavité dans l'un des battans qui regoit Vautre, 
elle fe trouve dans cette Coquille compofée de plufieurs dents, à peu près 
comme celle de YEquerre qui fe voit Pi X.*** Part. IV., ce qui nous lafak 
confiderer comme une variété qui fe rapporte à cette mémeefpèce, d'au- 
tant plus , que fa robe eft d'un violet foncé brun femblable à celui de 
YEquerre, qui couvre un teft blanc et nacré; le nom de Vlerkdoubltt, i.'ai- 
le, qu'on lui donne en Hollande, vient de ce qu'elle refTemble en quelque 
façon à une Aile d'Oifeau. Cette forte de Coquille, qui vient des Indes 
occidentales, eft extrêmement rare, et nous ne l'avons trouvée jusqu'ici 
dans aucun Auteur. 

Jïg. 2 # Que les Coquilles que Ton fconnoit fous le nom de Gondoles, of- 
frent une variété prodigieufe par rapport aux couleurs de leurs robes, c'eft 
de quoi Von peut s'aflurer par ce que nous en avons dit dans les Parties 
précédentes de cet Ouvrage , qui en renferment déjà plufieurs ; nous nous 
contentons de citer ici Pl. VIII.* Part. IL qui en offre une de couleur bru- 
ne, et P/;XVII. *J Part V. où il s'en voit une de couleur bleue; la fi. 
gure que nous avons fous les yeux, préfente une gondole poiîRrRE e , en 
Holl. Paarfcb Kievits-Ey. La forme de la bouche qui s'y découvre, jullifie 
le nom de Gondole qu'on lui donne en France. Ce qui diftingue en parti- 
culier ce morceau, c'eft, *utre les taches violettes dont le fond rouge 
de fa robe eft par ferré, l'épailTcur de fa coque qui eft beaucoup plus con- 
fidérable que dans d'autres, et fa lèvre bordée de rouge du côté interne. 
Dans la fuite il paroitra encore une Gondole blanche. 

fÎ£. 3. Parmi les Lepasïl yen a à Coquille chambrée, que Ton connoit 
en Hollande fous les noms de Pantoffeltjes^Muiltjes, en France on leur don* 
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ne celui de sandales. Il s'en voit un de bariolé ci -deflus Pl. KL £*î fi*, f. 
repréfenté du côté convexe; ici il fe préfente un autre morceau de la mê- 
me efpèce du côté concave, pour faire comprendre la raifon de cette dé* 
nomination. Une cloifon blanche , fous laquelle fe cache l'animal qui ha. 
bite cette Coquille, occupe la moitié de fa bafe allongée avec les bords de 
laquelle i\ s'attache aux rochers, à la manière ordinaire à tous les Lepafc 
La cavité eft d'un brun luifant 

fig. 4. Les deux féaux de tigres, en Holl. Getygerde Klipbooren^ qui 
fe voïent Pl. XXVI. Part. I. et PL XI1L *** Part. IV. quoique très belles l'une 
et Vautre , n'approchent pas descelle qui s'offre dans cette figure. Sa robe 
jaune bleuâtre parfemée de grandes taches circulaires d'un brun noirâtre 
ne reflemble pas mal à une peau de Tigre ou de Léopard. Elle eft de for- 
me bombée, quoiqu'il y en ait qui le font encore d'avantage et en même 
tems beaucoup plus grandes, auxquelles on donne quelquefois le nom de 
Têtes de chats. Une bande d'un jaune doré qui s'étend tout le long du dos, 
ne contribué pas peu à relever la beauté de ce morceau ; car c'eft une 
chofe qui ne fe rencontre pas toujours dans cette forte de Coquilles, Une 
chofe qui mérite encore d être remarquée ici, c'eft que ces Coquiiles, à 
la manière de toutes les Porcelaines en général, fortent de la mer avec tout 
leur éclat , fans avoir befoih d'être polies comme presque toutes les autres 
Coquillages. 

Tig. f. Cette Porcelaine qui vient des Indes orientales, de même que 
celle qui précède, eft appellée en Hollande degroote Shngekop, la grands 
tete de serpent, dénomination, qui eft juftifiée par fes lèvres applattics, 
fe couleur de chair bleuâtre, fa bouche béante aux extrémités , et les tau 
ches brunes qui fe confondent quelquefois fur un fond jaunâtre* A" l'un 
des bouts fe font apercevoir fes fpires qui y forment^une tête faillante en de 
hors. C'eft une efpèce peu commune. 

Tig. 6. Plufieurs Curieux ont rangé cette forte de Coquille parmi les 
Porcelaines ; C'eft le Bobi de Mr. adanson qui en fait la quatrième efpèce de 
ce genre. L'on en voit qui font parfemées de petites taches rouges; d'au- 
tres 
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très font cerclées de fafcies très étroites d'une couleur fauve . roufle, corn- 
me celle que nous avons fous les yeux. Elles font de forme ovoïde ; fes 
fpires forment un fommet obtus et creufé comme un petit nombril , et fa 
levre intérieure fe fait remarquer par des rides qui font au nombre de fept. 
On l'appelle en Hollande de Perfiaantje, la petite persànne, pareeque 
fetivbr lui a donné le nom de Perficula. Mr. le Chevalier de links' la ran- 
ge parmi les folutes. 

Kg. 7. Parmi les petites Porcelaines il fe rencontre une forte queiiuM- 
raïus defigne du nom de Globulus, Knopje^ petit Bouton. L'on en voit qui 
font toutes parfemées de petits grains , auxquelles les Curieux donnent 
- pour cet eflfet le nom de Boutons grenus , tel qu'eft celui qui fe voit Pl. X VI.*** 
Part. IV. Pour en diftinguer celle que nous avons fous les yeux dans ceU 
te figure, on lui donne le nom de Clad Knopje, *etit bouton lisse. Elle 
eft toute jaune, et marquée au fommet de deux taches en forme d'yeux, 
ce qui la fait reflfembler en quelque façon à un Infe&e. 

PLANCHE XXII. *** 

Kg. 1. Cette forte de Lepas eft appellée en Hollande de Chineefche M^- 
t€T y le bonnet CHINOIS, à caufe de fa reflemblance avec une efpèce de 
bonnet ufité chez les Chinois , et dont la mode paroit leur être venuë des 
Tartares. d'argenville en offre un morceau plus grand, mais fans en 
indiquer la couleur, bonanni la dit d'un blanc de lait tant en dedans 
qu'au dehors, et prétend qu'on la trouve aux Isles Canaries. L'individu 
dont nous donnons ici la copie, eft orné de ftries recourbées d'un brua 
clair qui partent du fommet en s elargiflant vers la bafe. En dedans Ton 
apperçoit une efpèce de petite cloifon où l'animal qui l'habitoit paroit avoir 
été attaché. 

Kg* 1. Ceft encore une elpèce de gondole mammillaire ou ton- 
us a n M ammblon , .en Holl. Tepelbak; nous avons donné déjà plufieurs 
échantillons de cette forte de Coquilles dans les Parties précédentes de 
cet Ouvrage; pl. IV* Part.U, fe voit une très belle Tonne à mammelon cou- 

Sixième Partie. F ronnéc 
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ronnée et fafciée; et Pl. XXVIII. Part.V. une petite Gondole à gros mam- 
melon fort faillant, de la même efpéce que celle que nous avons devant 
nous et qui vient des Indes occidentales , mais qui paroit n'être pas arrivé 
au terme de fon accroiflement. Mr. adanson nous aflTurc d'avoir trouvé 
fur les côtes de Sénégal de ces Gondoles qui âvoient jusqu'à 9. ou 10. pou. 
ces de long fur 7. à 8. pouces de large. L'individu qui s'offre dans cette 
Copie eft deux fois plus long que large. L'on y remarque toujours en de- 
hors de grottes (tries longitudinales qui viennent des additions que le Poif- 
fon a fait à fa coquille à roeiure qu'il croit. La couleur en eft d'un fauve- 
roux, ou d'un jaune tirant fur l'incarnat; en dedans elle eft plus pâle. 

Piç. 3. Ce petit Buccin porte en Hollande le nom de ivit Kofferboorentje % 
arculaire blanc, qui lui vient, au rapport de rumphius, de ce que les 
Indiens ont coutume d'en garnir une efpèce de petit coffre de paille qu'ils 
fabriquent. Les plus grands, fuivant cet Auteur, n'excèdent pas la gran- 
deur de Vongle du pouce d'un homme, et leur couleur eft un blanc fale 
ou jaunâtre. Mais aujourdbui l'on en trouve de plus grands, comme Von 
peut s'en convaincre par celui qui fe voit dans cette figure. B eft ridé en 
dehors et chargé de tubercules. Sa lèvre intérieure eft applattie , repliée 
en dehors et chargée de bofles, comme il l'eft remarqué auffi dans la de- 
feription qu'en donne M', de linnb'. La couleur de nôtre individu tire un 
peu fur l'incarnat, et le premier pas de fes orbes eft bordé d'un petit ru- 
ban rouge. 

Fig. 4. rumphius rapporte encore une autre forte d'arculairb, qu'il 
appelle arcularia minor, à coquille lïflè etluifante, d'un gris foncé; Ce- 
lui dont nous offrons ici la copie, eft de la même efpéce , mais de couleur 
marron, cerclé d'un ruban blanchâtre; il s'ecarte auffi un peu de celui de 
cet Auteur dans fa forme ; en Hollande on lui donne le nom de Bruis Kof- 
ferbooi entje. 

Fig. f. De ces circulaire $ fe diftingue encore celui qui fe voit dans cet- 
te fiçure; il a le dos chargé d'une botte, et une bouche à lèvre évafée et 
épailïè dun blanc fale, qui forme comme une efpéce de bourrelet " 
s'appelle en Hollande de bultig Kofftrboonntje , l'arculairb bossu. 
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Fîg. 64 Le Chevalier de linne' donne à cette Coquille le nom de flirc- , 
cwum gibbofulum, en Hollande elle porte celui de Bocbcltje^ la petite bos- 
sb # Cette forte de Buccin ne devient guères plus grande qu'une noifette, 
et fa robe eft d'un jaune qui tire fur le brun avec un bord couleur de fa. 
fran. Ses lèvres font blanches et de la même forme que celles des Arcu- 
laires, et toute la Coquille eft plus bombée. 

Fig. 7. Il nous vient des Indes orientales une quantité prodigieufe de 
petits Limaçon* luifans^ la plupart d'un brun olivâtre; de ce nombre eft cel- 
le que nous avons devant nous dans cette figure; mais elle fe diftingue 
d'une manière avantageufe du commun de ces Coquilles, par un large ru- 
ban d'un beau rouge qui fuit les pas de fes orbes , dont le refte eft blanc 
et marqué de (tries qui forment comme un treillis* Sa bafe eft umbiliquée 
et chargée d'une bolTe, qui pourrait lui faire donner le nom de BultMakje^ 
la petite bossue, mais on fe contente de l'appeller Amplement de rood 
Slakboêrentjc, lb petit limaçon rouge. 

figg. 8- 9- On a coutume de defigner les Fis qui font d'une forme 
très effilée, comme celles qui fe voient dans ces figures, du nom d'AicuiL- 
L«s, enHoll. Natlde -pennetjes. L'une de ces deux eft bariolée de jaune 
fur un fond blanc ; l'autre en diffère peu pour le deflein de fa robe , mais 
elle eft d un jaune plus foncé et tirant fur le brun. 

PLANCHE XXIIL *** 

Fig. 1. Les Coquilles que Ton connoit fous le nom de Mufique$> diffé- 
rent en plufieurs manières tant par rapport à leur forme que dans leurs 
couleurs» Cet Ouvrage en contient déjà plufieurs échantillons. L'on en 
voit de celles de la forme la plus ordinaire dans les deux premières Parties; 
une autre, d'une forme plus allongée et plus étroite, fe voit Pl. XII** 
Part.llL Mais de toutes les variétés qui s'en rencontrent, la plus rare eft 
fans contredit celle qui eft chargée de Zônes brunes, telle qu'eft celle qui 
s'offre dans la figure que nous avons fous les yeux; on lui donne en Hol- 
lande le nom de Bruingtbandeerde Afufick-Hooren , musique fascie'e de brun, 

on la connoit aulfi fous le nom pb bois veinb'. Sa robe eft veinée de traits 

F % bruns 
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brans fur un fond dont la couleur approche un peu de celle de la fleur de 
pommier. Une grande et large Zone marron tirant fur le jaune ne con- 
tribue pas peu à relever la beauté de ce rare morceau. 

Fig. a. Cette Coquille, qui reflemble par fa forme et lesgrofles cô. 
tes dont elle eft chargée, à la Tonne qui fe voit PL VIII.** fi%. 4. Part. IIL 
fe diftingue par fa bouche dentelée et fa groflTe lèvre ; et c'eft ce qui a 
fait donner à cette efpèce de Tonne le nom de orosse- lèvre, ou tonne 
a i.evre épaisse , en Holl. Diklip Belbooren. Les dents qui en garniflent 
la lèvre du côté interne, font d'une groflèur confidérable, et repondent 
aux côtes. Sa robe eft à fond fauve cendré avec des taches jaunes. Elle 
vient des Indes orientales. 

Fig. 3. Dans cette figure s'offre une Coquille, qui, à en confiderer la 
ftru&ure et la forme de fa bouche, paroit être, pour ainfi dire , d un genre 
mitoïen entre les Pourpres et les Buccins. Nous l'appelions la pomme gre- 
nade iaunb, en Holl. de Geele Qranaat- Appel, pour la diftinguer dune 
efpéce de Pourpre à feuillage , à laquelle on a donné nouvellement le nom 
de Pomme Grenade , et dont on peut voir un morceau PL XXX.*** fig. 2. 
Pl. IV. Deftituée de feuillage elle e(l chargée fur tous fes orbes jusqu'au 
fommet de grolTes côtes, garnies de boflfes d'une forme gracieufe. Sa bou- 
che eft demi - ronde , et fans dents. 

Kg. 4. Olive d'une grande beauté, à robe Jaune ponctuée de bleu; 
rumfhius lui donne le nom de Blaaunrdroppen, olive a x oouttes bleues. 
Elle eft du nombre de ces petites Olives des Indes orientales qui offrent 
une grande variété dans leurs couleurs. 

Fig. f. petite olive marbrée , de Vefpèce que Von connoit en Hol- 
lande fous le nom de Speldewerks - Dadels. Sa robe chargée de petites ta. 
ches et traits bruns en Zig-Zag fur un fond jaune, a l'air d'une dentelle 
que la brodeufe attache fur un papier coloré, pour en faire mieux paroitre 
le deifein pendant qu'elle y travaille; et voila laraifon pourquoi les Hol- 
landais attachent le nom de S$eldtmrks non feulement à cette forte d'otoe 

mais 



mais auffi à d'autres Coquilles dont la robe imite en quelque façon un 
Ouvrage à dentelles. 

Tigg. 6. 7* Les Porcelaines dont la robe eft parfemée de taches circu- 
laires , telles que font celles qui fe voient dans ces figures, s'appellent en 
Hollande du nom de Mazelen, rougeoles. Celle de la fig. 6. à taches bru- 
nés eft fort commune; l'autre au contraire, à taches rouges , eft plus rare. 
La première de ces deux fortes s'appelle Amplement Mazelen , la rou- 
geole , tandis que Vautre fe diftingue par Vépithe'te de rouge, roode Ma* 
zelcn. Pour la grandeur , elles font peu confiderables luné et l'autre. 

Ftgg. 8- 9- L'on nous apporte des Indes occidentales une efpèce de 
petite Nerite^ qui fe rencontre auffi fur les cotes de la Hollande, où elle 
eft connuë fous le nom âÏErweten, pois de mer, qu'on lui donne à caufe 
% de fa forme. Les fleures que nous avons fous les yeux, en offrent deux 
échantillons de couleur jaune, en Holl. Geele Weftindifche Erweten; elles 
font la plupart de cette couleur, furtout d'un jaune citron, tel qu'eft celui 
du N. 8- quelquefois Ton en voit aufli d'un jaune vif fonce' tirant fur le brun^ 
ou orangé comme jig. 9. qui prefente la bouche, tandis que l'autre Jig, 8* 
fait voir la partie de dellus avec les fpires applaties* 

PLANCHE XXIV. 

Fig. !♦ La conque peksiqub , que Von connoit en Hollande fous le 
nom de Rodolphe, eftfouvent appellée de celi.i de//^ dmond, Grande Gueule y 
ou Gueule ouverte ; mais c'eft peut être faute d'avoir viï de véritables uueules ou- 
vertes que des Curieux défirent de ce nom la première de ces deux fortes 
de Coquilles, Celle qui s'offre dans cette figure mérite ce nom dans toute 
fon étenduë, et pour s'en convaincre on n'a qu'à la comparer avec les 
Conques perpques de la Pl. H** fig. f. Paru III. et PL X\X fig. 1. Part. IV. 
et remarquer combien elle en diffère tant en dehors qu'en dedans Lesveri- 
tzblesGueules ouverte font d'une couleur brune, ou noirâtre, en dehors, ride'es 
et chargées de tubercules; et ce n'eft que parleur tête ou fommet quel. 

F 3 les 
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les approchent le plus des Conques perfiques. Dans l'individu que nous avons 
fous les yeux, la largeur de la bouche égale celle de la Coquille même, et 
des bords tranchans la terminent des deux côtés, celui qui enveloppe le fût, 
eft d'un rouge brun, Vautre, qui lui eft oppofé, eft comme doublé d'une 
lifiére formée par des Taïes transverfales noires; le dedans èft d'un incarnat 
qui tire fur le bleu. Cette forte de Coquille vient des Indes occidentales. 
La plupart des Curieux la rangent parmi les Rochers. Mr. de linne' au con- 
traire la met parmi les Buccins , (bus le nom de Buccinum patulum. L'on en 
voit des morceaux plus grands que n eft celui dont nous avons fait tirer 
cette copie. 

t. 11 y a, comme nous avons déjà eu occadon de remarquer, une 
efpèce de Coquille , que Ton connoit fousJe nom de la Mufcadc : Ton en voit 
de couleur brune auxquelles ce nom convient d une manière particulière, 
(voy. Pl. VII/* Part. III. et Pl. IV. *£ Part. V*) et des blanches , comme 
nous ferons voir dans la fuite; celle qui s'offre dans cette figure, tire fur le 
jaune, et eft en même temstrès rare, au rapport de Mr. dargbnvillb, à 
caufe des points faillantes et pliées dont elle eft garnie. Sa clavicule eft 
percée et comme plilTée; et la tête raboteufe. voj. d'augenville PL 15.1g. 
Lit.?. C. Elle porte en Hollande le nom de Cetakte geek Noote - Aluslust 9 

LA MUSCADE EPINEUSE IAUIIB. 

Fig. 3. Nous avons vûci-deflus, qu'il y a une efpèce de Coquille 
qui porte le nom de Rave, à caufe de fa forme ronde et bombée, voj.Pl. 
XlX.Jîg* f . Part. I. Ce rare morceau qui fe voit dans la figure que nous avons 
fous les yeux, et qui s'apelle en Hollande du nom de Langgeftaart KnoBetjc, 
en France la massue a' longue queue, eft de la même forme, et n'en 
diffère qu'en ce qu'il eft plus petit, garni d'une queuô d'une longueur ex. 
traordinaire, et que fa robe n'eft pas jaune, mais marbrée de taches et de 
points d'un brun jaunâtre fur un fond incarnat Le bord extérieur de fa 
bouche eft tranchant, et la tête fe termine en une pointe émoufle'e, de 
forte qu'en cela elle s'ecarte confidérablement des Raves ordinaires. Le 
dedans de la bouche eft blanchâtre. 
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"Kg* 4. f. L'on donne ordinairement , .comme il a déjà été remarqué 
ci deflus, le nom d' aiguilles, en HolL Naaldenpennetjes, aux Vis d'une 
forme très effilée, telles que font les deux qui s'offrent dans ces figures. 
La première eft marquée de ftries longitudinales rouges fur un fond blanc. 
L'autre eft chargée de ftries faillantes, ou côtes déliées, longitudinales, et 
reflèmble à une Ai%u\\lt fafciée ou cordonnée, telle qu'eft celle qui fe voit 
dans la Pl. XVIII. **£ de ce Volume. 

fîjf. Cette Coquille, qui fait un morceau fuperbe, porte en Hol- 
lande le nom de Platte Oliekoek , gâteau a l'huile applati. valentyn 
lui donne celui d'une efpèce étrangère de Buccin, et quoique Ton ne fauroit 
disconvenir qu'elle n'approche beaucoup de ce genre de Coquille, nous lui 
trouvons cependant plus de refiemblance avec les Gâteaux à fbuile, dont il 
fe voit un échantillon dans la féconde Partie de cet Ouvrage Pl. XX VIII.* 
Jfc. 1. Si on vouloit lui donner des noms empruntés de quelque autre forte 
de Coquille avec laquelle elle a quelque refîemblance, on pourroit lui ap- 
pliquer celui de crapaud a orties allonge s. Les petits tubercules dont 
elle eft parfemée en dehors fur un fond jaune tirant fur le brun, lui donnent 
un air fort gracieux, et lorsqu'on en tourne la bouche contre le jour, la 
transparance de la Coquille donnant partage à la lumière dans les parties 
interceptées entre ces tubercules, on diroit y voir un ouvrage à réfeau.. 
Deux côtes faisantes > dont Tune entoure en forme de bourrelet la bouche 
garnie également de gros tubercules , parcourent lonkjitudinalement fes or- 
bes, qui font au nombre de fept et d'une forme afsès allongée* 

Tig. 7. La plupart des Curieux rangent cette belle Coquille parmi les 
Mires; mais nous croïons que le nom de fraise, en HolL Braambooi^ lui 
Convient mieux, vu qu'elle diffère beaucoup, tant de la Mitre noire et corn- 
mne y qui fe voit Pi XXV. fi%. s Part. I. que de la blanche et jaune dont 
on voit des échantillons dans la quatrième Partie de cet Ouvrage. Elle eft 
herifsée au dehors de pointes faillantes, fa robe eft d'un jaune clair et 
blanchâtre , et fes lèvres d'une belle couleur de rofe, 
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PLANCHE XXV. *«* 

Pîjf. i. La Coquille qui s offre dans cette figure, quoiquafsès cormuë, 
ne laifïe pas d'être comptée parmi les pièces qui font honneur à un Cabi- 
net par leur rareté. Elle s'appelle l'oreille de mjdas, en HolL Midas- 
Oor, à caufe de fa forme qui n'imite pas mal celle d une Oreille d'Ane, 
et cette reflemblance fe découvre principalement lorsqu'on la regarde 
fous le point de vuë , fous lequel elle fe préfente dans cette copie > qui en 
fait voir la bouche avec fes lèvres couleur de chair. Son Kit eft replié, 
et c'eft à caufe de cela que Mr. de linnk' la range parmi les Volutes. Elle 
eft d'une forme allongée et telle eft auffi fa bouche. Sa robe eft ftriéc 
longitudinalement , et fur fes derniers orbes elle porte quelques petits tu- 
bercules. Sa couleur eft un marron luifant, excepté vers la pointe, ou 
elle eft ordinairement un peu ufée et blanchâtre. L'on en voit auffi de 
blanches et de jaunes. Elles le trouvent dans les Indes orientales , aux 
bords de certains fleuves marécageux: et les unes ont la bouche placée 
de droite à gauche , tandis que les autres l'ont de gauche à droite. 

Txg. a. Quoique le nombre de vis de tambour qui le voient déjà dans 
cet Ouvrage, ne foit pas peu confiderable, nous nefaurions nous difpenfer 
de leur joindre encore quelques unes, pour en faire remarquer les varié, 
tés différentes. L'on en voit h orbes faillans en vive- arrête ^ tandis que d'au- 
tres les ont d'une forme arrondie, telle qu'eft celle qui s'offre dans cette 
figure. Elle eft tachetée de brun fur un fond gris cendré, et fa belle mar- 
brure lui a fait donner le nom d'Agaate Trommclfcbroef , vis d'agate, vis 

DE TAMBOUR BARIOLE E é 

Ftg. 3. C'eft auffi une vis de tambour brune a' orbes arrondis, en 
Holl. Bruine ronde Trommelfcbroef. Elle eft afsés lifTe en dehors , et fa bon- 
che eft d'une forme circulaire, comme dans les autres. Sa robe eft, vers 
le bout le plus large, d'un marron luifant, qui devient toujours plus clair 
vers l'autre bout. Elle vient des Indes occidentales de même que celle 
qui précède. 
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ffg. 4. Cette Coquille porte le nom fmgulier d'enfant au maillot, 
en Holl. Gtbakerd Kinâjc, qui ne lui convient pas mal, de même que celui 
de Bjekorfjesj ruches d'abeilles, ou celui de Kinderwie^es ^ berceau. Elle 
paroit être fluviatile; fa bouche eft çarnie d'une dent» La couleur de fa 
robe eft un gris jaunâtre , et fa longueur n'eft pas au delà d'un pouce» 

Tigg. f. 6. Il y a des Coquilles que Ton defigne des noms de Crapauds 
et de Grenouilles ; elles reiïemblent beaucoup à celles qui s'offrent dans 
ces figures, auxquelles, à caufedeleur delicateflfe, nous ne faurions trou- 
ver de nom plus propre, que celui de crenouillets, en Holl. Voorfchen- 
poppiïï. fig f. en fait voir le deflïïs. Ftg. 6. tirée d'après un autre indivi- 
du, le deflbus. Leur robe imite Une peau de Crapaud en ce qu'elle eft 
mouchetée d'un grand nombre de taches. L'une eft fafciée de marron 9 
r autre d'aurore. 

PLANCHE XXVI. *** 
Kg. 1. Il eftune efpèce de Coquille à laquelle la couleur brune - noirâtre 
de fa robe a fait donner le nom de la Moresque. Celle qui s'offre dans cette fi- 
gure lui reflemblant à la couleur près, qui eft un fauve. roux, on a jugé 
que le nom de Tindien, en Holl de Indiaen, ne lui conviendroit pas mal, 
d*argenville , qui en donne une fort bonne copie Pi 9, (ri.) ut. A. la 
defigne Amplement du nom de buccin de couleur fauve, raie sur tou- 
te supERFiciBï et obferve, que les fept étages de fa clavicule, qui font 
aplatis , le rendent extrêmement rare. Cette Coquille vient des Indes 
orientales. 

Pig. 2. Ilfe voit dans la féconde Partie de cet Ouvrage Pl. VII* une 
Coquille que les Curieux appellent quelquefois du nom de foire sèche, en 
Hollande elle porte celui de Leeunrboofs , tete de lion; mais ce n'eft pas 
]a véritable poire sèche, gebraaden Peer de rumfhius, celle-ci s'offre dans 
la figure que nous avons fous les yeux, d'argenville la décrit dans les 
termes fuivans: „ Celui qui eft marqué B. Pi 13. eft un des plus beaux Bue- 
„ cins qu'il y ait, tout eft irregulier dans fa figure, des bofiages, des tu* 
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„ bercules, des pointes forrrent une tête en pyramide* fa bouche des 
>>:plus évafées, eft bôrdée d'un côté, d'un double rang de dents noires 
^ et blanches > fur un fond fauve; fa queue eft courte et recourbie.,, Ces 
bôffages, ces tubercules, ces dents qui bordent la bouche &c. fe diftm- 
guent auffi très bien dans la copte que nous en donnons ici, excepté feule- 
ment que dans ttndividu dont elle a été tirée, ces dents font brunes et blan- 
ches.. L'on y remarque auffi des bourrelets en forme de côtes longitudina- 
ès, femblables à celui qui borde la bouche, et qui paroiflent également 
avoir bordé autrefois la bouche de cette Coquille après les différentes ad» 
dirions que l'animal y a fait en étendant fa demeure. Toute fa robe eft 
d'une couleur jaunâtre; et dans fa forme elle a beaucoup de refTemblance 
avec une efpèce de Buccin que l'on connoit en Hollande fous le nom de 
foetbooren, Buccin pedif orme . de laquelle cependant elle diffère encore cotu 
fiderablement* 

Fig* 3* It a étéobfèrvé dans îadefeription des Coquilles de la Pl.XV. £ 
Part.V, que parmi les Aiguilles il y en a auxquelles on donne en Hollande te 
nom de Snuytpemen % à caufe de leur lèvres repliées et faillantes- en dehors 
en forme de bec. De ce nombre font aufli les faujfes Tbiare;, que Ion con- 
nok en France fous le nom de Chenilles , et parmi celles - ci peut fe rappor- 
ter la. fausse chenille cranuleuse en HolL gegranuleerit Snuytpc* r qui 
fe prefente dans cette figure. Dans, fa couleur, qui eft un blanc grifatre, 
elle n-offre îien de particulier, mais £a ftruflture eft fort jolie; un ruban 
chargé de grands tubercules , accompagné d'un triple ranç de cordelettes 
granuleutes, borde les révolutions de fes fpires et les fuit jusqu'au bouL 
Cette forte de faufle Chenille eft d'une largeur afsés confidérable qui égale 
du. côté de la bouche à peu . près lie tiers de toute la longueur de la Co- 
quille. Elle nous rient des. Indes occidentales* 

Fig. 4. Les François ont coutume de donner le nom ârsperow à ton- 
tes les Coquilles qui ont quelque reflèmblaace avec un éperon; Mais com- 
bien ces Coquilles différent les unes des autres, c'eft de quoi Ton peut 
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fr'afturer en jettant un coup d'oeil fur les échantillons que nous en avons 
donnés dans les PL IV.*** et VI.*** de la quatrième Partie de cet Ouvrage, 
et for celui qui s'offre dans cette figure. Ceft un morceau fuperbe de deux 
pouces de diamètre de l'efpèce que Ton connoit en Hollande fous le nom 
de Zontie • Hooren , en France il porte celui de grand éperon. Le premier 
de Tes orbes eft garni dans fon contour de grandes pointes > les fuivans tou- 
jours de plus petites, et les interftices qu'elles laiflent entfelles reluiflTent 
d'un jaune doré. Ce font ces piquans, confidérés comme autant de raïons, 
qui Pont fait appeller i.e soleil , car c'eft ce que veut dire le nom qu'on 
lui donne en Hollande. La bouche eft applatie et de la forme ordinaire à 
celle des Sabots. Sa bafe eft platte , et les Spires s'élèvent jusqu'à lui 
donner une hauteur égale à la moitié de la largeur de la bafe. Cette Co~ 
quille eft comptée parmi tes rares. 

Fig. 5. La Coquille qui vient s'offrir dans cette figure n'eft ni moins 
belle ni moins rare que celle qui précède. On peut la ranger, comme Ton 
veut, ou parmi les jliguiUes , ou parmi les Fufeaux; fuivant Nous, elle doit 
être mife parmi les Fufeaux racourcis et émoufsés , dont nous avons déjà fait 
voir plufieurs échantillons dans cet Ouvrage. Celui auquel ce morceau 
approche le plus c'eft le ïufeau orangé à fafcies qui fe voit Pi X. ** Part. V. 
fig. 4. quoiqu'il en diffère encore confidérablement. On lui a donné en 
Hollande le nom $Oran)e- Vlag-Spilletje, petit fuseau imitant le pa- 
villon d'orange. Il a une queue courte, les orbes chargés de petites 
côtes transversales, et ornés de cordelettes d'un brun luifant fur un fond 
orangé. Ce morceau vient probablement des Indes orientales. 

PLANCHE XXVI!. *** 

Ttg. 1. Des Coquilles que Ton connoit fous le nom de figuts il a été 
communiqué un très beau morceau dans la première Partie de cet Ouvra- 
ge. Ici nous en offrons un autre très fingulier dans fon deffein et fa ftru- 
Ckure. Sa forme reflemble afsés à celle des Figues , excepté que fes orbes 
font couronnés de tubercules faillans en forme de piquans qui diminuent 
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toujours en grofleur à mefure qu'elles approchent du Commet. C'eft ce 
qui lui à fait donner le nom de Getakte r<yg, la figue é pineuse» a caufe 
de ces piquans et de ces tubercules cette Coquille eft rapportée auffi à la 
Famille des Murex ou Rochers. Dans fa ftru&ure elle diffère des Figues en 
ce que fes parties ont d'autres rapports les unes aux autres, d'où il refaite 
une forme plus conique que n f eft celle des Tonnes parmi les quelles fe rap- 
portent tes Ftgues. L'individu qui s'offre dans cette copie, eft orné de jolies 
raies longitudinales brunes fur un fond jaune blanchâtre, croifées par une 
fafcie blanche; et ce brun des raies laiflê entrevoir par -ci par -là un mé- 
lange de bleu ou couleur de plomb. Mais toutes ces couleurs font un effet 
beaucoup plus fort et plus agréable dans ces grandes Figues épineufes qui 
portent jusqu'au delà d'un demi pied de long, et dont on voit qui font jau- 
nes bu orangées en dedans» des morceaux fuperbes qui font honneur à un 
Cabinet. 

Fîg. 2. Cette Coquille n'eft pas moins rare que la précédente, etpor» 
te à caufe de fa forme en Hollande le nom de Geftippelde Peer, la poire 
mouchetée. Que c'eft à jufte titre qu'on la rapporte parmi les Poires, 
dont on voit des tuberculeufes , des épineufes, des feches, des rôties, c'eft 
de quoi il n'y a pas à douter* Elle eft parfemée de points ou petites mou- 
ches d un fauve -roux luiiant fur un fond blanc, et le fommet eft contourné 
en forme de vermiflfeau de. mer de couleur brune, fingularité qui fe re- 
marquera dans fort peu de Coquilles , et le premier de fes orbes eft cou- 
ronné de gros tubercules. 

Fig. 3. petit fuseau que l'on dirait fait au tour, et que les Hollan- 
dois appellent pour cela du nom de Gedraaid SpiUetje. Le haut de fes or- 
bes eft joliment garni de tubercules, et des côtes faiilantes qui en fuivent 
les circonvolutions, ne fervent pas peu à en reléver la beauté, quoique fa 
couleur n'offre rien de particulier, n'étant qu'un jaune pâle tout uni, à 
l'exception des parties les plus élevées , où il tire d'avantage fur le blanc 
L'intérieur de la bouche eft d'un jaune brun» 



Fig. 4 # Ce qui diftingue les Limaçons que Ton connoit en Hollande 
fous le nom de Sooldaten, en France fous celui de fleuves , de ceux que 
. Ton defigne communément du nom de Turban Turc, c'eft, comme Ion fait, 
que les premiers font umbiliqués. Or fi la Coquille qui s'offre dans cette 
figure n'étoit pas umbiliquée , nous n'héfiterions point de lui donner le nom 
de turban turc a tubercules mais comme elle Veft, et qu'elle eft ba- 
riolée d'un rouge pâle , on préfère celui de Roodagtig Soldatje, la petite 
veuve rouoeatre. Il y a des Curieux qui rangent les Neuves parmi les 
Sabots , tandis que d'autres les mettent parmi les Limaçons à bouche ronde. 
Quelquefois on leur donne auffi le nom de Tigre , et celui de Pie , lorsqu'el- 
les font noires. 

Ftg. f. Les Culs de Lampes , ou Toupies, ainfi appellées à caufe de leur 
reffemblance avec cet inftrument ufité dans un certain jeu des enfans,font 
une efpèce particulière de Sabots. De ce nombre eft la Coquille qui fe 
voit dans cette figure , à laquelle le cordon bariole' qui en borde les Spi- 
res a fait donner le nom de gerand Tolletje, la petite toupie cordonne'e; 
fa couleur eft un gris tirant fur le rouge* Elle fe diftingue à plufieurs 
égards des Toupies d'un bleu célefte qui fe voient dans les Parties précé- 
dentes de cet Ouvrage» 

Ftg. 6. C'eft une efpèce particulière de tonne marbre'e, en Holl. 
Cevlami Bakje, que certains Curieux regardent comme une Porcelaine qui 
n'cft pas parvenuë à fa maturité. Si cela étoit, il auroit falû que dans fes 
accToiflemens elle paffàt encore par bien des changemens. Sa robe eft 
fort joliment nuée et marbrée de fiâmes brunes jaunâtres {ur un fond blanc. 
Le dedans de fa bouche eft violet, fon fût contourné, et fes orbes fe ter- 
minent en une petite pointe faillante. 

Tig. 7. La plus belle des différentes fortes de Figues c'eft la figue a 
fascies, en Holl. gebandeerde V%. Nous en mettons une fous les yeux des 
Curieux dans cette figure, qui eft d'une beauté qui remporte de beaucoup 
for cette de la Figue blanche , de la jaune, et même de cette à taches rou- 
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ges de la Pi XIX. Part, h Elle eft fafciée de cinq Zones blanches bario- 
lées de taches brunes , et les interfaces interceptés entre ces Zones font 
ornés de ftries transverfales formées par de petites lignes brunes fur un 
fond jaune. Sa forme et fa ftrutture eft celle qui eft ordinaire à toutes 
les Figues. Elle eft d'une coque très nrince , et violette en dedans. 

lïg. 8* Cette forte de lepas verdatre, en HolU Croenagtige PateQe % 
fe trouve fur différentes côtes de Y Europe, principalement fur celles de 
France, d'où il vient auffi qu'il eft appeîlé quelquefois le lepas François. 
Sa couleur, qui eft un verd chatoyant et plombé, lediftingue de presque 
toute autre forte de Lepas. Dans fon intérieur domine le bleu, et le fom- 
met tire fur le jaune. Les côtes qui partent du (ommet en forme de 
râlons, donnent au contour de la bafe à laquelle ils aboutirent, une forme 
angulaire. Cette Coquille eft afsés fréquente auffi fur les Côtes d'Angle- 
terre , où les Pêcheurs fe fervent de Y Animal qui Vhabite en place d'amorce. 

PLANCHE XXVIIL **£ 

Ag. i. La variété qui fe remarque parmi les Lepas raport à leur for- 
me, eft prodigieufe. L'on peiit s'en convaincre par les copies que nous en 
avons déjà fournies dans cet Ouvrage. Sans rien dire des différences qui 
refultent^de ce que les unes font à cotes les autres unies , nous nous conten- 
terons de remarquer ici, qu'il y en z d'une forme applatie tandis que d'autres 
font élevés et bombés. Les applatis font la plupart auffi de forme ronde, 
defignés fouvent du nom de Boucliers, tel qu'eft le Bouclier tigré. D'autres 
font à bafe allongée ou ovale et en même tems élevés et voûtés, et de 
cette forte eft entre autres le Lépas qui s'offre dans cette figure. Celai, 
ci eft appellé communément de geele Patelle of Kapje, lb lepas ou patel- 
le jaune, parceque c'eft par cette couleur qu'il fe diftingue principalement 
de la plupart des autres Lepas* A le regarder du côté interne fa cavité 
n'imite pas mal celle d'une nacelle , en dehors le profil en fait voir la lut- 
teur* Le fommet eft emoufsé, et blanchâtre. Le fond de & robe eft on 
jaune qui tire fur le brun , chargé alteroativemeut de Zones d'un jaune 
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plus clair et d'un brun plus foncé. En dehors il eft orné de (tries fines qui par. 
tent en forme de raïons du Commet vers la circonférence. Du refte le def- 
fem que nous en avons lous les yeux, fait voir fuffifamment qu'il eft d'une 
forme oblique , fon fommet le trouvant placé beaucoup plus près vers l'un 
j, des bouts que vers l'autre. Ce morceau vient des Indes orientales. 

Kg. i. Plufieurs fortes de Coquilles ont des Opercules qui fervent à 
fermer leurs ouvertures , et qui différent en plufieurs manières les uns des 
autres. Dans la cinquième Partie de cet Ouvrage PL XXII. nous avons 
fait voir entr'àutres un Nombril de Venus , confidérable par fa grandeur , et 
qoiafervi autrefois d'Opercule à une éfpèce de Limaçons a bouche ronde 
connue fous le nom tfolearia (en Holl. de bonté KnMelhooren + Reuze Oor\ 

[ De ces Couvercles * mais» beaucoup plus minces et noirâtres , ont auffi d'au- 
tres Limaçons à bouche ronde. Dans cette figure il s'en offre un , qui vient 

; del'efpèce de ces Coquilles que Ton connoit fous le nom de Soldat En 
Hollande on ne lui donne d'autre nom que celui de Rond Dtkzeltîe r petit 

^ opercule orbiculaiu. Il eft d'un brun noirâtre r avec une grande tache 
verd- foncée vers l'un des côtés. Du côté interne fe fait voir la ftruâure 
de toute la pièce , qui eft d'une fubftance cartilagineufe ou approchante de 
celle de la corne % tournée en fpirale. IL eft rare d'en voir de plus grands. 

t 3* opercule allonge' et papirace', en Holl. Langmtpig Dek~ 

f ukjty beaucoup plus mince que celui du N°« précèdent r et presque pas plus 

I cpaii que du» Papier de pofte , en quoi il fe diftingue auffi de celui qui fe 

jt wil pfc XXX. Part.. I. quoiqu'ils viennent l'un et l'autre de la même forte 

4 de Coquille. Il eft d'un marron lnifant, et transparant ft oa ïoppofe au 

I par* 

: Kg. 4. Le Limaçon qui fë voit dans cette figure eft probablement ter- 

£ ttfrty et à clavicule et fompnet fi élevés que l'onpourroit presque lepren- 

I dre pour un Sabot r ce qui fait qu'en Hollande on le met parmi les Coquil. 

I te que 1 on nomme getopte Slakhoorttr^ limaçon a x sommet e'levb^ H ne 

^ ien trouve de copie ni dans guamieri-, ni chés à* argentil^e; Sa robe 
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cft couleur de chair. Ses orbes font ornés chacun de deux fafcies , Tune lar- 
ge de couleur brune, l'autre étroite et bleue, très vives l'une et l'autre. 
Le Commet eit marron. La bouche a un petit rebord. 

Fig. 5. Dans VOuvragë de rumphius fe voit la copie d'un groupe de 
VermifTeaux de Mer, qui a beaucoup de reflemblance avec celui qui s'offre 
dans cette figure, Ceft un groupe de tuyaux minces de couleur brune, en- 
tortillés les uns dans les autres , auquel adhère un gros tuyeau Vermiculaire 
qui n'eft replié qu'une feule fois. Ces Vermiculaires portent en Hollande le 
nom de Hoenàtr Darmen; et il eft à remarquer, que ces Spires, ces replis, 
ces différentes inflexions, qu'on leur voit, ne (ont que purement acciden- 
telles , d'où il vient que , malgré la variété infinie qui en refulte par rap- 
port à leur forme, on leur donne toujours le nom de vermiculaires. 

Fig. 6. Lepas brun qui ne fe feroit guères remarquer, fans les grâces 
que lui donnent ces points d'un verd clair, qui fortent d'un fond olivâtre, 
dispofés fur des lignes en forme de râlons qui partent du fommet vers la 
circonférence , et faifant comme des bandes interrompues. Le fommet de 
cette Coquille eft peu élevé, et les bords font un peu endommagés. On 
lui donne en Hollande le nom de Grocngeftipt Kapjc, lefas pointillé' de 

VERD* 

Fig. 7. Dans la defeription des Coquilles de la Pl. VIL J*£ de cette 
Partie nous avons eu occafion de parler d'une forte de Cames que Ton con. 
noit généralement fous le nom de Tours de Bras, et il a été rendu en même 
tems raifon de cette dénomination* Ici nous mettons fous les yeux des Cu- 
rieux la copie d'un battant d'une Came de cette forte, qui furpafle de beau- 
coup, tant du côté de fes couleurs que du defîein de fa robe , celles qui fe 
volent dans la Planche que nous venons de citer. Intérieurement il eft bor- 
dé de dents très fines» Du refte cet individù fe fait remarquer auffi par fa 
grandeur. 

Ftg. 8. Cette Coquille fe diftingue auffi d'une manière très avantageufe 
par la beauté de fa robe ; un rouge de cinabre s'y répand doucement et 

coro. 
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comme en forme de bandes qui traverfent les ftries fines dont elle eft ra- 
diée. Elle s'appelle en Hollande de rood Stompje, la came coupée db 
couleur rouge; *et quoiqu'elle reflfemble beaucoup à une autre forte de 
Came qui porte en Hollande le nom de&ît, à caufe de fes bords dente- 
lés intérieurement, on n'a qu'à jetter un coup d'oeil fur la figure pour fen- 
tir en quoi elles différent. Chacun des battans de cette Coquille eft mar- 
qué dans fa partie concave de deux taches , Tune d'un violet éclatant, l'autre 
rouge , et tout près lune de l'autre ; et ces taches relevées extrêmement 
par la blancheur éclatante du fond diftinguent cette forte de Came de tou- 
te autre d'une manière particulière, 

fijf. 9. Ce morceau eft du nombre des Lepas à tête arrondie que Ton 
connoit fous le nom de Bonnets y qui leur a été donné à caufe de leur for- 
me ; ce qui le diftingue en particulier , c'eft fon fommet , qui eft d'un blanc 
de neige, et c'eft auffi pour cela qu'il porte en Hollande le nom de mit 
getopt Bonnetje, petit bonnet \ sommet blanc; dans le refte il eft d'un 
brun jaunâtre à côtes et ftries blanches les unes et les autres dirigées vers 
la circonférence en forme de raïons ; la tête eft cerclée de brun noirâtre. 

PLANCHE XXIX. *** 

lîg. 1. Dans l'explication de la Planche XVIIL ** Part. V. où il à été 
parlé des Poires couleur d'Agathe, on.s'eft refervé de donner dans la fuite 
la copie d'un des plus beaux morceaux que 1 on puifle voir dans ce gen- 
re; on s'en acquite, en offrant dans cette figure une poire, aoathe ou 
AttATHiNE, en Holl. Agaate-Pter % dont la forme juftifie afsés le nom, elle 
n'eft pas effilée , quoique fes orbes foient aisés allongés , fa queuë, quin'eft 
pas trop longue, eft d'une épaiflTeur afsés confiderable , et de tout cela il 
refulte une forme qui la fait rapporter parmi les Fufeaux. Les orbes de 
cette forte de Coquille font cerclés de ftries brunes, La robe en eft cou- 
leur de chair nuée d'un rouge- brun , et lorsqu'elle eft polie, comme l'in- 
dividu dont cette copie a été tire'e, fa marbrure imite celle des Tulipes, 
ce qui a engagé auffi Mr. d'ARG&NviLLB à lui donner le nom de Tulipe ; on 
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en trouve auffi qui ne font que d'une iêule couleur , rouge, jaune oubnu 
ne. Cette Coquille vient des Indes occidentales, et Ta grofieur égale fou- 
irvent celle d'un poing. 

Ttg. 2. Cette efpèce de Coquille, qui n'arrive jamais à une grandeur 
confidérable , eft rapportée quelquefois parmi les Pavillons d'Hollande, mais 
t'eft à tort, car non feulement elle s'en écarte par les couleurs, dont on 
peut s'aflurer, en comparant la fig. 7. Pl. XXX; Part. I. avec celle qui s'offre 
ici , mais auffi en ce que fa clavicule eft chargée de rides. Cependant à 
confiderer que fes orbes font ornés chacun de plufieurs fafeies jaunes, roo- 
geâtres et brunes, qui font un éffet très agréable fur un fond blanc, il faut 
convenir, que c'eil toujours une efpèce de pavillon, en Holl. rlaggetjc* 
Elle eft terreftre, à coque très mince, et vient &Jfriqtte. 

Fig. 3. Comme cette Coquille reflèmble par fes fafeies en quelque 
façon à ces Banderolles dont on pare les VaiflTeaux, et que Ton connoit 
fous le nom de flammes, nous l'appelions de ce nom, en Holl. bet Wîm* 
pcltje, pour ladiftinguer de celle qui précède immédiatement; Les fafeies 
dont elle eft ornée, font d'une couleur verte et bleuâtre fur un fond jaune. 
Sa bouche allongée, oblique , et à lèvre retroufsée en bourrelet d'une lar- 
geur afsés confidérable, ceft ën quoi elle diffère le plus du Pavillon duV° 2. 
Il n'y a pas à douter que ce ne foit également une Coquille terreftre ou flu- 
viatile. 

Kg. 4* Nous comparons cette belle Coquille à fafeies d'un brun clair 
à ce petit Pavillon échancré dont on a coutume de parer le mat de Bau- 
pré dans les VaiflTeaux, et qui s'appelle le gaillàrdet, en Holl. bet Geusjc. 
Sa bouche eft de forme allongée et chargée de petits tubercules/ 

Kg. s • Mr. d'AROENViLLB rapporte cette Coquille à la Famille des Bue* 
chu % fous laquelle il range auffi Jes Fufeaux. En Holl. elle s'appelle bet ge- 
groefte Kinkboorn^ lb buccin sillonne'. Par fa queuë, qui eft fort cour- 
te, et fa forme en général, il a en quelque façon l'air d'un Fufeau. Ses 
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orbes, ad nombre de fix, (ont chargés de filions étroits qui interceptent 
des côtes de couleur jaune. Sa lèvre extérieure eft repliée en bourrelet 
afsés épais, garni intérieurement de dents au nombre de 13. ou 14. et qui 
repondent à autant de côtes dont l'orbe qui fe termine à la bouche, fe trou- 
ve chargé. 

Jïg. 6. les Hollandois ont coutume de donner le nom de KameeLHoo- 
rcns y Chameaux , à certaines Coquilles chargées de bofles; telle eft celle 
qui s'offre dans cette figure , et comme fes orbes font chargés outre cela 
de côtes, il porte le nom de Ceribd Kameel - Hooren , le chameau a x côtes. 
Sa coque eft d'une épailîeur confiderable, à l'exception de la lèvre, qui 
eft afeés mince et garnie d'un grand nombre de petits tubercules en forme 
de dents écartés du bord à peu près de la diftance d'une ligne. 

Fig. 7. L'on donne en Hollande le nom de VaaÇen à un genre de Co T 
quille qui reilèmble par la forme à ces grands Vafes ou Pots à fleurs dont 
ils ont coutume de parer leurs jardins. Celle qui s'offre dans cette figure 
eft un vase V ramage, en Holl. getakte Vaas. Il s'écarte un peu ducom. 
roun des Vafes en ce que fa clavicule n'eft point chargée de rides , mais 
en échange il leur reflemble d'autant mieux par le refte de fa formel Or- 
dinairement ces Vafes font tout à fait blancs, tels qu'il s'en offrira un 
Planche XXXV. où nous aurons occafion de faire voir suffi en quoi cette 
efpèce de Coquille diffère de celle que Ton connoit fous le nom de Culottes 
de Suffi. L'individu que nous avons fous les yeux eft d'une couleur de 
chair fort vive , et chargé de grofles épines à pointes blanchâtres et creu- 
fes en dedans; du refte fa fur face eft unie et liflè. 

Fig. 8. Le Genre des Aîices renferme plufieurs efpèces difficiles fou- 
vent à diftinguer les unes des autres. Telles font par ex. les Oreilles £ Ane 
et les Ailées Américaines , que Von a de la peine à difcerner des Ailées truu 
têts et des Grenouilles , et même parmi ces dernières, lorsqu'on les confidé- 
re avec un peu plus d'attention, l'on découvre encore plufieurs variétés, 
ce de quoi Von peut s'aflurer en comparant les Ailées des Pi XIII.** et 
XXVI.** Part. 1U. avec celle qui s'offre dans cette figure. C'eft une Ailée 
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rouge, en UoW.Roode Kikvorfcb, grenouille kouob, que Ton pourroit re- 
garder auffi comme une Oreille d'Ane qui n'eft pas arrivée à fa perfe&ion. 
Elle eft d'un rouge tirant fur l'Orangé ; ion Aile eft mince , et le premier 
de fes orbes chargé de grottes pointes; Ton en trouve auffi d'incarnates, 
et à lèvres épaiffes; Le dedans de la bouche eft d'un blanc luifant* 

PLANCHE XXX. *** 

Kg. i. Nous aurions crû priver cet Ouvrage d'un ornement agréable, 
en le terminant (ans y donner quelque échantillon de ces jolis Bouqets corn, 
pofés de Coquilles que les Indiens et les Afriquains favent ajufter d'une ma- 
nière fi intelligente , que l'ondiroit voir des fleurs naturelles. Ce qui ajoute 
une grâce particulière à celui qui s'offre dans cette figure , ce font 
ces petits Ourfins de Mer verds furmontés de petites Coquilles marbrées 
de rouge , qu'on a eû foin de placer de diftance en diftance , et qui imitent 
des boutons de fleurs. Chaque fleur eft compofée d'un nombre de peti- 
tes Patelles couleur de rofe , ajuftées autour d'un petit Limaçon. La tige 
eft garnie d'une efpèce de Porcelaine que Ion connoit fous le nom de Cau- 
ris , de deux limaçons marbrés de rouge , et quelques jolies Vis en ornent le 
Commet» 

Pigg. i. 3. 4. Ayant jugé à propos de remplir le vrridede cette Plan* 
che par quelques lepàs peu communs , nous en offrons dans ces figures 
trois â cotes larges , en Holl. Ceribde Patelle*, qui refîèmblent par leur for- 
me en quelque façon à Yjiftrolepas qui fe voit Pl. XXX.** Part IIL L'an 
de ces Lepas eft d'un rouge de feu, un autre marron, le troifiéme mar- 
bré de jaune et de verd. Us viennent des Indes orientales. 

Bgg. 5. 6. Ces deux viennent probablement de quelque Mer de l'Eu- 
rope; ils font à bords tout à fait unis, à robe Klîè, et par leur forme ils 
reiTemblent à des Boucliers, d'où il vient qu'on les appelle en Hollande 
Effene Scbildjes , petits boucliers unis. L'un eft violet, l'autre couleur 
d'Olive avec un bord noir et blanc* 



Figg.7. %* En voilà encore deux, à côtes larges qui partent du Com- 
met vers la circonférence en forme de raïons, femblables à ceux des figg. 
2. 3. 4. mais un peu plus grands; la marbrure de leurs robes leur a fait don- 
ner en Hollande le nom de Get^gerde Patellen, lepàs ou patelles tigrées. 
Tous les deux font à fond jaune , très joliment marbrés de taches et de 
fiâmes , vertes dans l'un et brunes dans Taurre, Us nous font venus des 
Indes orientales. 

PLANCHE XXXI. **£ 

Comme il y a plufieurs fortes de Coquilles à robe d'un blanc de neige, 
peu propres par confequent à être reprefentées comme il faut fur un fond 
blanc , mais qui ne laiflent pas d'être très dignes de l'attention des Curieux, 
nous avons pris le parti d'en joindre ici quelques Planches à fond brun qui 
les relève, et de terminer par là ce Volume et en même tems cet Ouvra- 
ge. Les morceaux qui s'y voient font tirés du Cabinet de Mr. le docteur 
houttuyn £Amfterdam<ixiizexx la complaisance de nous les communiquer, 
avec leur defeription. 

Nous commençons par un très beau morceau de la Famille des JVfaa- 
tiles , qui diffère beaucoup de ceux qui fe voïent dans les Parties précé- 
dentes de cet Ouvrage. La première Partie Pl. I. offroit un Grand Nautile 
épais, Nautilu.s crajfusi îa Planche XXil.*** Part AV. un autre du même 
genre , dépouillé et par là nacré. Outre ce genre de Nautiles il y en a un 
autre , que Ton connoit fous le nom des papyracés > qui leur a été donné à 
caufe de la delicatelfe de leur coque, dont l'epaiffeur n'excède guéres celle 
du papier; et ceux-ci font, les uns h carinne étroite, les autres à carimt 
large; de ceux de la première forte Ton voit des morceaux qui ont jus- 
qu'au de là d'un pied de diamètre , ceux de l'autre n'arrivent pas à cette 
grandeur* Des échantillons de Tune et de Vautre de ces deux fortes de 
Nautiles papyracés fe trouvent déjà Pi II. Part, I. de cet Ouvrage, et 
Pl XL*** Part. IV. s'en voit un à carènne large d'une grandeur afsés con- 
fidérable. L'on trouve encore, parmi ceux à carénne large > une variété 
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dont les individus deviennent afsés grands dans leur efpèce, et qui fe diftin. 
gue en particulier, en ce qu'elle eft radiée de côtes chargées de petits tu- 
bercules en forme de grains de ris. Ceci, joint à la couleur de fa robe, 
qui eft d'un blanc de lait, lui a fait donner en Hollande le nom de Rjften- 
bry Nautilus, le nautile a' bouiilon de ius. Ces côtes, creufes en de. 
dans, forment dans l'intérieur de la Coquilles comme autant de goutiéres, 
et les tubercules autant de petites cavités. Du côté de la carenne les bouts 
de ces tubercules font la plupart gris cendrés, et cette couleur s'y répand 
auffi un peu fur la Coquille* Pour juger du refte de fa forme on n'a qu'à 
jetter un coup d'oeil fur la copie qui s'offre dans cette figure ; Des roor- 
ceaux de cette grandeur et d'une confervation fi parfaite font de grand 
prix. 

PLANCHE XXXII. **• 

tig. i. Ceft une navette de tisserand de couleur blanche, en HoU 
W\ttt WeverfpoeU qui eft repréfentée ici parce qu'elle diffère confidérable- 
ment de cette belle Navette qui fe voit Pl. I. J$ Part. V. Ses avances, moins 
longues à proportion du corps que celles de cette dernière, indiquent afsés, 
qu'elle eft d'une autre forte. Outre cela celle que nous venons de citer, eft 
d'un rouge pâle, au lieu que celle que nous avons fous les yeux, eft tout 
à fait blanche ; et les ftries, qui fe voient aux deux avances, et desquelles 
Mr. de linnb' fait un cara&ère particulier , prouvent fuffifamment que ce 
font deux éfpèces différentes; auffi viennent - elles de parages fort différens, 
favoir cette dernière des Indes occidentales , fig. i. fait voir combien le corps 
de cette Coquille a de reflfemblance avec un Oeuf; et dans la fig* 2. fe pré- 
fente la bouche avec fa lèvre extérieure qui eft d'une groffeur très con- 
fiderable. 

Jîg. i. H y a une efpèce de grand Limaçon terreftre applati , que Ton 
connoit en Hollande fous le nom de KarkaOen^CaracoBes; et Ton en voit 
qui font fort applatis , à bords tranchans , et d'une couleur brune , qui por- 
tent les noms de faujfes Lampes ou Lampes des Indes occidentales. Un échan- 
tillon 



tillon de cette dernière forte fe trouve Pl. V.** # Part. IV. Les vraies ca- 
kac allés au contraire, qui fe trouvent dans les bois de l'Allemagne, font 
plus convexes et à lèvres retroufsées. L'individu qui s'offre dans cette fi- 
gure eft tout blanc en dehors , et il ne fe voit qu'une teinte légère de brun 
dans rintérieur de la bouche du côté du fût. 

Kg. 3. Cette Coquille a ceci de particulier, qu'elle paroit comme 
tronquée aufommet, d'où il vient qu'elle porte en Hollande le nom de 
Geknot Hoorcntje y la vis tronquée. Sa Spirale cependant qui fe voit au 
bout prouve afsés que cette forme lui eft naturelle. Peut être que cela 
vient de ce que l'animal qui habite cette forte de Vis, s'étend dans fesac- 
croiflemens d'avantage vers le fommet que vers la bouche. Du moins voit- 
on des Coquilles de cette même forrre dans les Ouvrages de gualtieki, 
bonanni et d'autres , ce qui nous fait fuppofer , qu'on les trouve dans la 
Méditerranée, ou même en Italie y puisque le premier de ces Auteurs les 
rapporte parmi les Coquilles terreftres, 

Ftg. 4. Cette Coquille eft rangée quelquefois parmi les Porcelaines , et 
quand les François l'appellent la BoJJue^ ils veulent dire la porcelaine 
bossue. En Hollande ou lui donne le nom de Hoogrvggttje. Un autre 
morceau de cette même éfpèce, mais de couleur jaune , fe voit Pl. XIV. 
Pan. I. La bouche de cette Coquille n'a point de dents, ce de quoi Ton 
peut s'aflurer par la figure que nous venons de citer, et par cette railon 
on ne devroit pas la mettre parmi les Porcelaines. Ceft plutôt une éfpèce 
de Bulle , et Mr. de linne lui donne auffi le nom de Butta gibbofa. Il nous 
en viennent de couleur blanche des Indes orientales , telle qu'eft celle que 
nous avons fous les yeux. 

Kg. 5. Nous avons déjà eu occafion de parler dans cet Ouvrage de la 
variété qui fe remarque parmi les Opercules avec lesquels les Animaux qui 
habitent les Coquilles univalves ferment l'ouverture de leur demeure après 
s'y êtreretirées, Lesuns font de forme allongée (voy Pl. XXX. Part. I ) les 
autres orbiculaires, et ces derniers font connus fous les noms de Nombrils de 
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Venus et itlmbilics de Mer. Un beau morceau et d'une grandeur confidé- 
rable de cette forte d - Opercule fe trouve repréfenté du côté plat , qui eft 
celui de deffbus, dans la cinquième Partie pi XXII. tous ceux de cette 
forte font épais, d'un beau marron luifant, et la Ipirate qui s'y voit, marque 
l'endroit par où ils avoient été attaché au corps de Vanimal. Les Planches 
M. î*£ et XIV. 5*5 de cette Cxiéme Partie en offrent des échantillons 
de la petite forte, et du côté de deflus qui eft convexe et bofcû, et cette 
forte d'Opercule eft tantôt d'un très beau rouge, tantôt d'un verd fuper. 
be< L'on en trouve auffi de forme oblongue, et minces comme du parche- 
min ,*tels qtfeft celui qui fe voit ci-defsûs Pl. XXVIIL *** Celui qui s of- 
fre dans la fig. f. que nous avons fous les yeux, reflemble , par fon épaif- 
feuret fafuperficie platte, à ces opercules des Limaçons à bouche ronde 
que Von cormoit fous les noms à'Olearia et du Soldat, mais de l'autre côté, 
qui eft convexe et bofîu, il eft chargé de grains portés fur des petites ti- 
ges ; et ces grains qui font de couleur blanche et rellèmblent à du fucre, 
font ce qui contribué le plus à donner du relief à cette forte d'opercule. 
On lui donne en Hollande le nom de JVitt Kontlige Zeenavel, le nombril 
de venus a" crains blancs. Il s'en voit auffi un dans VOuvrage de rum- 
fhujs, où il eft dit que fa furface paroiflbit comme chargée de Perles. 

PLANCHE XXXIIL *** 

Fig. i. Cette Coquille porte généralement le nom de la porcelaine 
blanche, en Holl. Wïtte Klipboorcn , quoiqu'à parler julle, elle n'apartienne 
pas à cette Famille; le nom qui lui convient le mieux c'eft celui donuF, 
qu'on lui donne en France d'après rumphius, étant juftifié par (à forme, 
fa grandeur, fa couleur, qui lui donnent beaucoup de rellemblance avec 
un Oeuf; feulement elle a aux deux bouts ces avances ou prolongations des 
lèvres qui font ordinaires aux Porcelaines ; en échange fa bouche n'eft den- 
tée que d'un côté, et cela encore d'une manière afsés imparfaite, ce en 
quoi elle diffère beaucoup des vraies Porcelaines dont la bouche eft tou- 
jours garnie de dents des deux côtés. Plus U blancheur de cette forte de 
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Coquille eft parfaite , plus tuffi elle eft eftimée. L'on en voit Couvent de* 
individus dont la lèvre extérieure et épaifTe, qui dans cette copie fe 
trouve tournée vers 1e bas', aune teinte légère de jaune, ou gris -cendré; 
et le dedans de la bouche eft d'une couleur brune* L'animal qui l'habite 
eft , fuivant la defcription qu'en donne rumphius Tab. XXXVIH. fig. 2, noir 
comme la poix. Cet Auteur lui donne le nom d'Ovum , YOcttf, ' et obfer- 
ve que les bouts de la bouche étoient plus longs que la Coquille entière; 
par ces bouts il entend probablement la lèvre extérieure dans toute fon 
étendue, et dans ce fens il auroit raifon, puisqu'elle excède la Coquille des 
deux côtés; mais C cen'eft pas ce qu'il voulût dire, il doit avoir 'eu en 
vo€ la Navt tte de Tijferanâ, de laquelle d'ailleurs il n 4 a point parlé, lin. 
Naeus la rapporte parmi les Bulles. 

Fig. i. Il arrive fouvent aux Curieux de confondre les Mi/aines avec 
les Tourterelles 1 deux fortes d'Allées, dont la première eft plus ramafsée, 
à lèvre plus épaifle, et en général d'un air tout à fait différent de celui de 
la première, comme l'on peut s'enaflurer parcelle de la Pl. XVIIL PartX, 
Celle qui fe voit dans la figure que nous avons fous les yeux, s'appelle la 
misaine, enHolL Bezaantje, parce que la lèvre imite en quelque façon la 
Voile du Mât qui porte ce nom. L'on en trouve d'une couleur jaunâtre, 
fouvent auffi d'un blanc de neige, telle qu'eft celle de ce N -; une chofe 
qui s'y remarque auffi entre autres , c'eft Téchancrure vers le bas de la lèvre, 
qui fe voit auffi dans les Canaries , et qui fert probablement à faciliter le 
jeu de roitelet , dont l'animal qui habite cette Coquille, fe trouve armé 
dans cet endroit, et avec lequel il fe bat avec Ces ennemis. Ses orbes font 
garnis de jolis tubercules, 

F/£. h Cette Coquille, commune d'ailleurs et à coque épaifle, fe fait 
remarquer , en ce que fes orbes, fe recouvrant un peu les uns les autres, 
forment comme une fafeie qui règne tout le long de fes fpires. Sa queue 
un peu recourbée lui donne en quelque façon l'air d'un Buccin. En Hollan. 
^e elle s'appelle bet Geioomd Hoorentje, buccin a' rebord. L'on en trou- 
veà robe de couleur jaune, et tirant fur le brun, mais lorsqu'elle eft dé. 
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<pouillée , elle eft blanche tant au dehors qu'en dedans. Probablement et 
le vient de quelque Mer qui baigne les côtes de l'Europe. 

Tlg. 4. Cette PATELLE BLANCHE A* COTES SAILLANTES EN DEHORS 9 eQ 

Holl. Gerihde mtte Patelle , .a quelque reflemblance avec celles que Ton 
connoit en Hollande fous le nom de Medufa- Hoifd, Têtes de Medufe, (voy» 
PL XXX.** Part. III.) quoique ce foit une efpèce différente. Elle eft tocu 
jours de couleur blanche, ou tirant fur le jaune. Sa hauteur égale la moi- 
tié de fa longueur, qui excède tant foit peu la largeur* Cet individu eft 
chargé d'environ vingt grottes côtes Taillantes en dehors & quelques peti- 
tes. Le. dedans en eft d'un blanc terne, et en dehors fa robe eft ornée de 
quelques points jaunes, 

PLANCHE XXXIV,*** 

Ftg. t. Cette forte de Coquille fe rapporte en France à la Famille des 
Cames, et parce qu'au côté antérieur elle paroit comme coupée, on lin 
donne le nom de came couple. L'individu qui s'offre ici, eft un morceau 
ftoperbe , qui vient des Indes occidentales. Aujourdhui qu'on aime à chf. 
fifier les Bivalves d'après la conformation des charnières qui en réuniffent 
les battans , la Famille dés Cames eft dépouillée de plufieurs fortes qui s'y 
rapportoient autrefois , du nombre desquelles fe trouve auffi celle que nous 
avons fous les yeux, et qui fe range parmi les Conques de Venus de Ah\àt 
unne'* parceque le devant de la Coquille reprefente en quelque façon la 
vulve d'une femme. Et d'après cette cbflîfication les Vieilles ridées ne doi- 
vent également fe ranger que parmi ces Conques de Venus, (voy pl, 
XXVIIlf/fc.2.3. Part. Il Pl.XXlV.*** fig. 3. Part. IV. et Pl. VI *** die 
cette Part, Vi) à cette même famille appartiennent auffi quelques fortes 
de Coruues liftes en dehors, telles que h Tigrée Pl. XXVIII.* fig. y. Part. II 
et la Came a jouer Pl. IV. **J fig. 1. part. VI. C'eft à cette dernière qu'ap- 
proche le plus celle dont nous donnons ici la copie f feulement elle en 
diffère un peu par la forme du devant , par laquelle elle reflemble plus en. 
core à ces Cames coupées dont il fe voit un échantillon ci - deflus PL VII *** 
fig. 3. En Hollande elle porte le nom de Stompt Kous -Doublet, en France 
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celui de came coupe e. Si Ton confidére une Valve détachée de cette 
Coquille comme couchée fur fon plat, elle prefente la figure d'un triangle; 
les deux valves étant réunies il en refulte une Conque de répaifleur d'un 
pouce, dont la charnière fe trouve au fommet. Le devant de cette Coquille, 
qui paroit comme coupé, reiïemble en quelque façon à un coin de bas faillant 
en dehors et ftrié longitudinalement , (d'où il lui vient auffi le nom de Kous- 
Doublet qu'elle porte en Hollande). Sa couleur eft un blanc de neige , et la 
même que celle de ces Conques qui nous viennent de l'Islande, et qui font 
de la même grandeur et de la même forme, excepté que le devant de ces 
dernières eft arrondi 

Tig. t. Defaujfes Arches de forme ordinaire fe volent dans la premiè- 
re Partie de cet Ouvrage Pl. XXIV. figg. 3. 4. Celle qui s'offre dans cette 
figure, ne s'en écarte qu'ence que fes groflès côtes fe trouvent chargées 
de tubercules arrondis ou petits globules, placés à dés diftances égales des 
bords; & c'eft ce qui a fait donner à cette Coquille le nom de fausse 
arche a n tubercules, en Holl. Korrelige Baftard-Ark. 

Tig. 3. Ce Peigne mérite d'être confidére , tant à caufe de fes belles 
ftries heriflëes de petites tuiles, qui lui donnent l'air d'une Rape ou Ratif- 
foire, que par fa forme oblongue & évafée d'un côté. Un coup d'oeil jet- 
té fur la copie en fera mieux fentir la beauté que ne feroit une defeription 
plus détaillée. Onfe contente de remarquer encore, que l'un de fes côtés 
étant presque tout droit et fort long , on diroit voir une Coquille de S. 
Jacques coupée par le milieu* Elle porte le nom de Rafp- Doublet , la ra- 
ve OU RATISSOIRE, 

Fig. 4. f . Des Olives , dont il fe voit déjà un grand nombre dans cet 
Ouvrage, ne fe diftinguent celles Nque nous offrons içi que par leur cou- 
leur, qui eft un blanc de neige tant au dehors qu'en dedans, et c'eft auffi 
ce qui les fait appeller en Holl. fritte Dadels, olives blanches. Quant 
aux couleurs. & aux deiïeins qui fe voient dans les autres fortes d'Olives , 
& des variétés & dénominations différentes qui en refultent, il en a été fuffi- 
ûmment parlé dans les Parties précédentes de cet Ouvrage. 
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PLANCHE XXXV. 5£ 

ftg. u Les Coquilles qui fe voient dans les trois premières figures 
de cette Planche, font fort fujettes à être confondues enfemble dans leurs 
dénominations; les copies que nous en offrons içi jointes aux descriptions 
que nous allons en" donner , feront voir de la manière la plus évidente en 
quoi elles différent fïg. i # eft inconteftablement du nombre de ces Coquil- 
les que l'on connoit en Hollande fous le nom de Vaas , un vase , puis 
qu'elles refTemblent par leur forme à ces ornemens des batimens & des 
jard ; ns, que Ton a coutume de défigner de ce nom, qui eft français dans 
ion origine , & fe donne auffi à toute forte de meubles. L'on en voit 
qui font ornées de côtes, de tubercules, de boutons, de piquans, cou- 
ronnées de pointes, & dune forme fi élégante , qu'elle furpaflènt tout ce 
que l'Art de 1 Architecte pourrait imaginer* Leur clavicule eft chargée 
de quelques plis, & percée vers le bas à côté de la bouche d'un trou, qoj 
fait toujours un chara&ére qui leur eft propre. L'on trouve de ces Va. 
les qui ont deux fois plus de hauteur que celui, ci , mais il ne (ont pas com- 
muns, bonanni , qui eft le feu! qui en ait donné, une bonne copie, les 
appelle Murex marmot eu i , à caufe de 1 epaifleur et de la pefanteur de leur 
teft, qui approche de celle du Marbre ou de l'Albâtre» 

ffjr. 2. Cette Coquille eft proprement une cûlottb de suisse, en 
Holl. Switzer* Broek; les Curieux la rangent fouvent parmi les fa/es, quoi- 
qu'elle ne leur refiemble abfolument point. - Les côtes pliffées, et les tu- 
be rentes dont elle eft chargée dans toute fa longueur, loi donnent en quel- 
que façon f air de ces Culottes larges que portoient les Siiiiîes dans les an- 
ciens tems, et qui font ufitées encore de nos jours parmi leurs patfans et 
la Garde-Suifle du Prince Stadhouder. Les bords de (es orbes y furtout du 
premier, font garnis de gros tubercules, mais qui ne fe terminent pas en 
pointe; et c'eft ce qui la diftingùe tant des Cbtvtauxdt frife , que des rafes. 
V**). Pi H* P*n. H. fi%. i. 3. et el. XXDt J*J Part VI fig. 7, où fe voient 
des Vafei à ramages ou à piquons* 

fig. 
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Ftg. 3. Si la clavicule des Coquilles des deux N°*- précédens lé trouve 
Chargée de plis , celle-ci au contraire n'en a point, non feulement à la cla- 
vicule, mais auffi dans le relie on ne découvre ni côtes ni bottes qui foient 
fort fenfibles. Dans la troifieme Partie de cet Ouvrage P/. VII..** et Part. Y. 
P/.ÏV. *J fe voient des Coquilles de cette forte de couleur brune; pour diftin- 
goer de ces dernières celle que nous avons fous les yeux dans cette figure , 
nous lui donnons le nom de noix muscade klanchr , en Holl trttte Noote 
Mêfcbaat. Du refte Ton n y découvre au dehors que quelques rides très lé- 
gères, ou flries plutôt, tant longitudinales que transverfales, et les orbes 
font garnis de quelques épirtes, mais qui ne lui donnent pas cet air graci- 
eux, quidiftingue la Mufiade épineufe' jaune de la P/. XXI V. **J de cette 
Partie. Quand cette Coquille ell ornée de fafeies colorées, les Curieux lui 
donnent quelquefois le nom de Bedde-Teik, Toile à Matelas. 

4. f . L'on compte parmi les Lepas qui portent en Hollande le 
nom de Rapjes , ce qui veut dire flonnet , une efpèce qui s'appelle commu- 
nément yifchbuifje^ bonnet de pechbur , cabochon mlanc. Cette de- 
nomination leur vient de la reflTemblance qu'on leur a trouvée avec une 
efpèce de bonnets que les femmes des pêcheurs portoient autrefois en Hol- 
lande* rumfhius leur a déjà trouvé cette reflemblance, et c'eft à tort, 
lorsque certains Cutieux prétendent leur donner le nom de rtfcbkuifjes (ce 
qui fignifieroit des crêtes ou des ( ovrmnes de poijfon). La Jïg. 4. reprefente 
ce Lepas de profil, pour faire voir la ftrutture de fa coque qui paroit comme 
feuilletée. Dans la fi%, t. fe fait voir la cavité d'un autre individu un peu 
plus grand mais de la même efpèce ; l'on y découvre un appendice en demi- 
cornet de fubftance ofleufe qui defeend du fommet. Le dedans en eft liffe, 
le dehors d'un blanc mat. Ils nous' viennent des Indes orientales; on les y 
trouve attachés aux rochers de la manière qui eft ordinaire à ce genre de 
Coquille. L'on en voit encore pluûeurs variétés qui fe diftinguent tes unes 
des antres. 
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PLANCHE XXXVÎ. *** 



Vigg. i é 2. Le nom de Paarde Voet (Sole de Cheval) qui fe donne en 
Hollande à une Coquille que Ton connoit en France fous celui de Feuille de 
Chou, et dont fe voient les deux battans feparés dans la première Part 
Pl.XXll.fig. i. a. et réunies dans la Partie que nous avons devant nous 
' pl. IX. *** fe juftifie fuffifamment par ces copies que nous venons de citer; 
nous leur joignons dans ces figures celle d'un rare morceau , qui, outre 
qu'il offre tous les cara&éres de cette même efpèce de Coquille , fe diftin- 
gue encore en ce que fes côtes * qui partent du fommet et s'étendent jus- 
qtf aux bords , font hériflees d'épines d'une longueur très confiderable 
quoiqu' inégale; et c'eftce qui lui a fait donner le nom de Gedoornde Paarde 
Voet, feuille de chou epineusb* Dans les interfaces que les côtes laif- 
fent entre elles, la robe de cette Coquille eft comme picotée ou parfemée 
de petits points enfoncés. Sa couleur eft un blanc de neige ; et elle vient 
des Indes occidentales. 

rig. 3. Ce morceau qui fuit immédiatement dans cette figure, eft un 
battant ifolé d'un bivalve que l'on connoit en Hollande fous le nom de 
Nagelfcbulpje, en France fous celui de faîtière, il eft de la petite forte, 
qui s'appelle quelquefois auffi le bassin de fontaine. Dans la première 
Partie Pi XIX. fig. 3. fe voit une Coquille femblable mais à côtes chargées 
de tuiles. * 

Tig. 4. Petite vis à pas des fpires ornés d'une cordelette ou fafeie, 
d'une forme très gracieufe & fort effilée. On lui donne en Hollande le 
nom de Qekeperd Topboorntje. 

fig. Ce beau morceau, qui occupe le milieu de cette Planche, 
porte en Hollande le nom de Sniker-Pot , pot au sucre ; les côtes dont il 
eft chargé, lui donnent un air fort gracieux & qui furpafle toutes les pro- 
ductions de l'Art 
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PLANCHE XXXVH. *** 

Ftg. ï. La forme de la Coquille dont il s'offre ici la copie, fait d'abord 
voir, qu' elle doit être rangée parmi les Fu féaux, & en particulier parmi 
ceux qui font chargés de tubercules y dont nous avons déjà donné quelques 
échantillons dans les Parties précédentes de cet Ouvrage* Mr. linnjeus la 
rapporte parmi tes folutes, à caufe des trois plis qui fe voient du côté in- 
terne de fa clavicule , & en effet paroit elle approcher le plus près de 
fefpèce qu'il defigne du nom de Pyrum r la Poire. Ses orbes font chargés 
tout à Tentour de gros tubercules arrondis, La queue finit en une pointe 
Kflê & contournée en fpirale à la manière de certains tuyaux vermiculaires. 
Sa couleur eft un blanc de neige; & c'eft ce qui la fait nommer en HoIL 
Wtite geknobelde Spil, îusbau blanc a tubercules, 

lîç. 2. C r eft un battant ifolé d'une efpèce de Came qui s'appelle en 
Holf, S. Domingo Schulp, /a came oe s. domingue, parce qu'elle vient de cette 
kle. On lui donne auffi le nom de iVnie Vtnus -Labaar -, tours de gorge 
db vekus blancs, puisque c'eft de cette forte de Coquille, lorsqu' elle eft 
dépouillée & polie, que refultent les Tours de Gorge de Venus ordinaires. 
Lorsqu'on Toppofe au Jour, on y de'couvre ce teint iaune qui donne un 
air fi agréable à ces Tours de Gorge de Venus ; & ce bord couleur de rôle qui 
orne ces derniers , fe remarque quelquefois auffi dans ces C ornes de S. Do- 
jRi*girr,Iorsqu r elles ne font pas encore dépouillées. Dans cet état, qui leur 
eft naturel , elles fe trouvent chargées de côtes fines , tant longitudinales 
que transverfates, qui Tes font paroitre comme couvertes d'une efpèce de 
Rézeau. En dehors elles font tout à fait blanches, en dedans elles ont 
une teinte légère de rouge ou pourpre. Le contour en eft à peu près circu- 
laire, & on en trouve qui font deux fois plus larges. 

fjjr. j. Outre celle que nous venons de vorr, il y a encore tro ; s fortes 
de Cames auxquelles leur furface raboteufe a fait donner des noms parti- 
culiers* La première, qui fe voit dans la féconde Partie de cet Ouvrage 
Pi. IL # , s 7 appelle la Chagrinée. La féconde eft celle qui s'offre dans la figu- 
re que nous avons fous les yeux, & celle-ci fe diftingue de la première , 
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en ce qu'elle tfeft pas de forme oblongue nais circulaire , & à robe beau- 
coup plus rude; la troifiéme eft plus rude encore, & s'appelle la Langue de 
Chat , comme nous verrons dans l'explication de la Planche fuivante. Celle 
dont il s'agit ici, porte en Hollande le nom de Robbe.Tong, langue de veau 
marin , parce qu'elle rellemble à la peau chagrinée de cet Animal dépouil- 
lée de fes poils ; quelquefois on lui donne auffi le nom de Sagryne y la 
chagrines , ou bien auiïi la langue de tigre; ces noms lui viennent de 
ce qu'elle eft couverte de petites tuiles en forme de croiflfant tournées en 
dehors, qui diminuent vers la charnière, & en rendent la furface rès ra- 
de au toucher. 

Tigg. 4. f. Ces Coquilles, que Von ne connoit que depuis peu, por- 
tent en Hollande le nom de MageBaanfcbe Kievits-Eyeren , en France celai 
d' oublies de Magellan. Ce dernier nom leur a été donné à caufe de 
leur rellèmblance avec une efpèçe d'Oublié? roulées ; l'on doit le garder de 
les confondre avec la Coquille que Ton connoit depuis quelques années fous 
le nom de opgerolde Kaneel/mfel , espèce de gauffre avec db la ca- 
Nelle. Ces Coquilles appartiennent au Genre des Gondoles; mais fi elles 
reflemblent en plufieurs points aux efpèces ordinaires & communes , elles 
s'en écartent endautres; pour fentir ces différences , onn'aqu* à jetter un 
coup d'oeil fur celles de la Pl. VIII. Part. L & XXI. £** Part. VI. & en les 
comparant avec celles que nous avons fous les yeux dans ces figures f l'oo 
trouvera que ces dernières fe retréciflent d'un côté, tandis qtf elles s'élar- 
giflent de l'autre, au point que Ton y découvre toute la cavité. L'épaifleur de 
leur coque eft peu confiderable; elle eft ornée de ftries transverfales , & 
d'un blanc de neige; l'on en trouve quelquefois d'un teint jaunâtre. Au- 
tant que nous fçavons, on n'en a point eu de copie jusqu' ici 

PLANCHE XXXVIII. *** 

Kg. t. La Coquille qui occupe le milieu de cette Planche, reflemble 
parbîtement à cette efpcce de Peigne que Von connoit fous le nom de CoqriL 
U de S. Jacques i on rappelle en Holl. Spaanfcbe St. Jacobs Doublet , coquille 
m s. Jacques d' espagne. Les valves qui la compofent, font Tune convexe 

en 



en dehors & concavé en dedans, l'autre platte avec on léger enfonce- 
ment , & cette dernière eft d'un rouge pale et fe trouve en deflbus de 
celle qui fe prefente dans cette figure. Celle - ci, qui fe voit ici en dehors ou 
du côté çonvexe , eft chargée de côtes longitudinales creufès en dedans , 
de forte qu'au revers Ton y voit autant de cannelures qu'il y a de côtes» 
fingularité qui ne fe trouve pas dans les Coquilles de S* Jacques ordinaires* 
Sa robe eft d'un blanc de neige. Un morceau femblable, mais qui a un 
peu de rouge du côté de la charnière, fe voit dans la féconde Partie PL * 
XXIL* On peut la comparer avec les Coquilles de S. Jacques ordinaires , 
qui fe trouvent Pl. XIV. Paru L & par -ci par- là dans les autres Parties de 
cet Ouvrage, 

Flgg. %. 3. La gondola blanche, en Holl. Wxt KievUs-Ey^ dont il fe 
voit le deflbus fig. 2. et le deflus fig. 3. eft plus rare que les autres fortes 
du même genre, desquelles elle s'écarte auffi un peu dans fa forme. Elle 
eft d'une coque papiracée, transparente, & extrêmement légère. Sa cou- 
leur tire fur le bleu , ce qui vient de fa transparence. Sa bouche eft évalée 
& forme une lèvre faillante des deux côtés , & c eft en quoi elle diffère en* 
core des Gondoles ordinaires, 

Fig. 4. Cette tellinb blanche, en Holl. iritte Tettine^ n'a rien de 
particulier que fa couleur f & ce n'eft que celle-ci qui lui a fait donner ici 
une place; ce qui cara&érife en particulier les Tellines, c'eft à dire, leur 
forme allongée, y eft très fenfible. On pourroit lui donner auffi le nom 

de LANGUE BLANCHE, 

Bg» f • Cette Coquille appartient à la Famille des Peignes , quoiqu'elle 
s f en écarte beaucoup par fa forme extraordinaire. Depuis le fommet, où 
fe trouve une efpèce de charnière, fes bords vont presque tout droit jus- 
qu'à labafe qui eft circulaire. Sa robe eft rude au toucher, comme celle 
de la Chagrinée. Elle eft de couleur blanche, quelquefois Ton en voit 
d'un brun jaunâtre. On lui donne en Hollande le nom de Katte-Tong, lan- 
gue pb chat, & parce qu'en dedans elleparoit lifle comme la glace, on 
fapelle quelquefois auffi de celui d'YSDouBLBT. 

Sixième Partie, K PLAN. 
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PLANCHE XXXIX. **£ 
Tig. i. Le Buccin qui orne le milieu de cette Planche, porte en Hollan- 
de le nom pompeux d'Offerbooren , sjanco, buccin d'offrande, qui loi 
vient de l'ufage que les Nations idolâtres en failoîent autrefois dans leurs 
Sacrifices, ou dans le Sacre de leurs Rois ou de leurs Princes, et peut ~ être 
dans 1 une & l'autre de ces cérémonies. Il eft extrêmement rare , et un 
Buccin de cette efpèce , lorsqu'il a la bouche pofée à contrefens des autres, 
eft regardé comme un morceau de grand prix tant aux Indes qu'en Europe. 
Sa forme approche beaucoup de celle d'un Fufeau ou d'un Buccin - Poire à 
téte élevée; d'après Mr. de linne' il faudrait le ranger parmi les rolutcs % 
parceque fa clavicule eft chargée du côté interne de plis. Le long de la 
lèvre intérieure règne un fillon qui fe termine au bout de la queue. Parmi 
les plus beaux morceaux de cette forte de Buccin fe trouvent aufli de plus 
grands, d'un blanc de neige , et de la dureté du marbre. Quelquefois on 
lescreufe au tour, & les orne en dehors de gravures. Les Uniques qui 
font tournés à contrefens, portent aux Indes le nom de Sjanko , auffi bien 
que celui-ci, quoiqu'on leur donne en particulier celui de Buccins des Rois, 
à caufe de l'ufage dont il a été parlé ci - deflus* 

Tig. t. vis de tambour blanchb, en Holl. Wïtt Trotnmelfcbroefje, qui 
fe fait remarquer, tant par fa couleur, que parceque fes orbes ne font 
chargés que d'une feule ftrie en vive- arrête, tandis que d'autres de mê- 
me efpèce en ont plufieurs , telle qu'eft celle de la Pl. XK**j?g. f. Part.lVL 

Ftg. 3« FAUSSE SCALATA DES INDES ORIENTALES, en Holl. Oofttndifcb 

Wcnieltrapje. En quoi celle-ci diffère des Coquilles ordinaires de même 
efpèce qui fe trouvent fur les côtes d'Hollande près de Sçhcvemngtc, peut 
fe voir en jettant un coup d'oeil fur la Pl. XX.*** Part IV. où l'on peut dé- 
couvrir auffi en quoi elle s'écarte de celles &Amboïne qui s'y volent auffi, de 
mémeque fur les?/. XXIII. ** etXXIV. Part. V.c'eft qu'elle eft beaucoup 
plus longue à proportion de fa largeur, plus éffilée, & que fa lèvre n'a 
point de trou ; & c'eft auffi ce qui lui a fait donner le nom de Pouffe -Scalsta. 

*&4- 



4* Cette Coquille doit à fon air & à fa forme te nom iïÀmandel- 
Doublet^ l'amande. Lajîg. 3. P/.Ui *** de cette Partie fait voir en quoi 
elle diffère d'une autre forte de Came, qui porte en Hollande le nom de 
Rysdoublet. Cette Amande eft d'un blanc de lait en dehors , d'un jaune de 
fouffire en dedans , & reflèmble beaucoup à une Coquille qui fe voit dans 
GUALTiEKi Tab. 75, fig. C. La ftru&ure de fa charnière nous la fait rap* 
porter aux Cames en forme de Coeur. 

Fig. La petite oreille de mer, en Holl. iv\t Oorftelpje, qui (fe voit 
dans cette figure, femblable, à la couleur près, à celle de la Pl. XVIL*** 
Part. ÎV. eft de couleur blanche tant au dedans qu'au dehors , & plus rare 
que la jaunâtre de même efpèce que nous venons de citer. Foy. b'argen- 
vhxb pl. 3. Lit. C. 

PLANCHE XL. *** 

Kg. 1. l'arrosoir, ou pinceau de mer, en Holl. Mptunusfchacbt, qui 
fe prefente dans cette figure , étant orné d'une couronne beaucoup plus 
belle, quoique du refte plus petit, que celui qui fe voit datls la quatrième 
Partie de cet Ouvrage Pl. XXVIII.***, nous avons jugé d'autant moins inu- 
tile de l'inférer ici, que cette copie, comparée avec celle qu'on vient de ci- 
ter, fait voir d'une manière évidente, qu'un fond brun relève les Coquil- 
les blanches infiniment mieux qu'un fond blanc. C'eft tout ce que nous 
avons â remarquer par raport à cette Coquille. 

Tigg* a. 3. Ces nerites blanches, en Holl. Wittt balve Maan-Hoo- 
renS} fe rapportent parmi celles qui portent en Hollande le nom de Eyer- 
Doo^ers, Jaunes -tOeuf, dont la clavicule fe termine en une efpèce de Mam- 
melon faillant , qui leur a fait donner auffi en France le nom de Mammdons. 
Elles ne fe diftinguent de celles qui fe voient Pl. VI *** Part. IV. que par 
leur couleur, à laquelle elles doivent auffi le nom de tvitte Eyerfcbaalen 
qu'on leur dorme quelquefois. L'une de ces copies en fait voir la bouche, 
l'autre le défias* 

Ftgg. 
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Hçg. 4. ç. Deux fausses -chenilles, en HoIL JPttte Sntntpeïtnen, qui 
ne différent guéres dans leur forme des (triées & de couleur jaune qui fe 
voient dans la troifiéme Part. pl. XX.**fig. 3. Les bords de leurs orbes 
étant éebaner es, elles paroiflent en quelque manière un peu rudes au toucher. 

tfgg. 6. 7. Nous finiflbns par ces deux chicorées blanches, en HoIL 
lrtttt Kfullboorentjcs , qui fervent à confirmer , une chofe que Ton a déjà eû 
occafion de remarquer dans cet Ouvrage ; favoir qu'il y a une variété pro- 
digieufe parmi les Coquilles de la Famille des Pourpres. L'on en voit de 
brunes, de jaunes, de bariolées, & des blanches, on trouve des morceaux 
à ramage frifé, d'une force & d'une beauté furprenante, mais d'une gran- 
deur qui excède de beaucoup les bornes de ces Planches; cependant nous 
n'avons pas voulû laiflTer d'en donner ici un petit Echantillon , & d*y join- 
dre un autre, lequel, quoique à feuillages moins faillans, ne biffe pas de 
fe faire remarquer par les deux fafeies brunes - jaunâtres qui n'en relèvent 
pas peu la beauté. 

Et voila ce que nous jugeons fuffire pour avoir de quoi le fairetme 
dée des Coquilles blanches , par lesquelles nous avons voulû terminer cet 
Ouvrage , en fouhaitant à nos Lefteurs la (atisfaûion de goûter abondam» 
ment lesplaifirs délicieux que procure à fes Amateurs la Contempla» 
tion des Productions de la Nature* 
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TABLE SISTEMATIQUE 

COQ Ul L L E S 

REPRESENTEES 
DANS LES CINQUIEME ET SIXIEME PARTIES 
DE CET OUVRAGE SUIVANT LE SYSTEME 

Mr. G. E. E RUMPH* 

NB. Le Chifre Romain accompagné de quatre étoiles marque les Planches de la cinquième Partie 
& le moue Chifre avec cinq étoiles ic raporte aux Planches de 1* fixieme, 

ORDRE I. UNIVALVËS^ " 

Claflè 1. Coquilles contournées en Spirale. 
CochUa in fpirwn conforte» 
Famille L Nautile. Nautilus 

Genre i. Nautiies proprement dits. 

Nautile à fines chargées de grains de ris 

Genre 2, Efpéces. 

Cornet de Portillon à fafeies • 
Cornet de Poftiilon d'Europe • 
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Caracol brun bordé de blanc 
Caracol blanc • - 
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* Table. Ordre" h 'Claffe T. Univahes contournées en Spirale» 

Famille II. Cocble£ Lunares, Alykruiken. Limaçons à bouche ronde 
Genre i. Limaçons à bouche ronde. Cochka Lunares, 

Turban à tête jaune - - - - PL III *J Fig. i. 

Oeil de Bœuf — V ** — t. 

Oeil de Vache - - - - - — V £ — j/j 

Four ardent - - — XIII — 3. 

Limaçon- Sabot à fafeies - — XVII — 4. 

Limaçon à fommet élevé - - • — XXVIII *** — 4. 

Limaçon rouge - - - — XXII *** — 7, 

NB. Opercules des Limaçons a bouche ronde*. 

Umbilic de mer, ou nombril de Venus - — XXII £J — g. 

Fève de mer — XI *** — 6. " 

Oeil de Lune - - - - - — - XIV *** . — Ç. 

Opercule orbiculaire - - - — XXViil *** — ». 

Opercule allongé & papiracé - - - — XXVIII J*J — j. * 

Nombril de Venus à grains blancs . - — - XXXII *** — - j. 

Genre 2. Sabots. Trocbi. 

Turban turc à boutons - - - — XII — j. 

Petite Veuve rougeâtre - - — XXVil *** — 4. 

Petite Toupie cordonnée - - - — XXVil *** — j. 

Vis tronquée — XXXII *** — 3. 

Buccin à rebord - - - — XXXUI *** — 3 . 

Vis fafciée - - — XXXVI **J — 4, 

Pot au £ucre — XXXVI **J — y. 

Genre 3. Coquilles à fommet élevé. 

La vraie Lampe antique des grandes Indes «— XXVI — $,#,7 

Le grand Eperon, le Soleil . - - . XXVJ *** — 4. 

Famille M. 



Pl. 


III. - 


Fig. 


z. 




xiii 




*• 




«XIII 




7. 




xvii x 




8. 




XXIII * f * 




8. 




XXIII **J 




9» 




xl 




*> 3 



Td£/r. Ott/r* I. Clafiè I< Unwalves contournées en Spirale. 

Famille IIL Cocble* Setnilunares: Limaçons à bouche demi - ronde. 

Genre i. Cochlex va/vaU. Nerites. 

Quenottes faisantes - 
Nerite à bouche jaune 
Jaune d'oeuf - - «• ' - 
Nerite rayée de pourpre 
Pois de mer d'un jaune citron 
Pois de mer orangé - 
Nerite blanche - 

Genre 2, Cocble£ ftriatœ. Nerites cannelées, 

Nerite couleur de Rofe * - — XV — * 4# 

Le petit Camelot , Nerite ondée 1 

Nerite bariolée de blanc i: de noir | — ' XI11 *** — • * > 4 

Famille IV. Cajfides. Casques» 

Genre i. Cajfides tukerof*. Casques à tubercules* 

L'Efcalier étroit - - - - — III — 5 # 

Le Perron orangé - • • - — XVIII — 7, 

Genre 2. Cajfides verrucof£. Casques à mammelons. 

Le Cheval de Frife orangé - - - — XX £** — - 6, 

La Fraife — XXIV *** — 7 , 

Mufcade épineufe jaune - - - — XXIV *** — i t 

m 

Genre 3. Cajfides lœves. Casques lifles. 

Bezoard à lèvre épineufe - - - — XI *** — 3^ 

Petit Casque à bandes brunes - - — XVII *** — 9, 

Papier marbré - - - - XVIII *** — 1. 

(a 2) Genre 



4 Table. Ordre I. Gaffe I. Univalves contournées en Spirale. 
Genre 4. Murices. Pourpre*. 

Brûlée blanche nuée de brun - - Pl. IV • Fig. 1. 
Chau/Te - Trape brune à grandes feuilles fri- 

fées, ou le Cheval de Frife brun - — XI — 1. 

Pcurpre à fafeies noires - - • — XIII — 4. 

Rocher à robe granuleufe orangé -brune — XVIII ^ — 7. 

Pourpre à fafeies orangées - - - — XIX ** — 

Poire feche — XXI £ — i. # 

Grande BecaflTe épineufe ... — XXYIlg — 1. 

BecafTe à ramage - - - — XVII *** — 1. 

Chicorée couleur de marron bariolée • — XIX *** — 1 . 

Mafluë à longue queue - - • — XXIV *** — 3. 

L'Indien — XXVI *** — f . 

Poire feche — XXVI *** — z. 

Figue épineufe - - - — XXVII *** — 1. 

Poire mouchetée • ... — XXVII *.** — 2. 

Vafe à ramage - - - — XXIX *** — 7. 

Le Vafe - - . - XXXV ***. — 1. 

Culotte de SuifTe XXXV *** — x. 

Noix Mufcade blanche - - - — XXXV*** *" — 3. 

Chicorées blanches - - — XL •— 6, j. 

Famille V. Cochiez globofe. Conques fphériques. 
Genre 1. Tonnes, 

Noix Mufcade - • - — IV ™ — ». 

Perdrix brune - - • • — XII *£ — 1. 

Gondole bleuâtre - - — XVII — ©\ 

La Rave - - - - — XXI £ — 2. 

Petit Grelot à côtes - • - — XV *** — 7. 

Oublie pourprée - * - - — XXI *** — 1. 

Groflc 



Table. Ordre T. Gaffe l Univahes contournées en Spirale. 



Grofle Lèvre, ou Tonne à lèvre épailïe 

Mufcade épineufe j?.une 

Figue à fafeies • 

Oublies de Magellan 

Oublies blanches - . 

Genre 2. Cymbia. Gondoles. 

Couronne d'Ethiopie bariolée 
Tonnes d'Agathe nuées • 
La Tulipe - - 
L'Amiral des Agathes nuée* 
Gondole bariolée à mammelon 
Gondole à gros mammelon - 
Gondole brune rayée à fafeies 
Gondole mammillaire couleur de Citron 
Tonne marbrée - 

Viille VI. Bucèîna. Buccins, 

Genre 1. Buccins proprement dits* 

L'Argus fafcié — - 
Buccin à côtes brunes 
Trompe marine, ou Conque de Triton 
Ane raye , Ane du Cap, ou Zebrc 
Tarrierc jaune à pointe bleue - 
Rocher à robe granuleufe orangé - brune 
LaScalata d'Amboïne 
Buccin Magcllanique ftrié • 
L'Unique verditre 

L'Unique brune * - 

(a 3) 



Pl. XXIII 

— XXIV *** 

— xxvii II 

— XXXVII *** 

— XXXVIII 1*% 



Fig. 



2. 

7- 

^3. 





VIII £ 










VIII ** 




*, 










I, 


i. 




XXV £ 




5. 






XXVI II £ 




2. 






XXVIII II 




7. 










y. 






xxii 1*1 




1. 






XX Vil *** 




6. 





— xviii il — 

— XVIIi ** — 

— XXIII ** — 

— xxiii n — 

— XXIII ** — 

— XXIII £ — 



3. 

I. 
1. 

3< 
7. 
1. 
1. 
4- 
>• 



6 Table. Ordre I. Gaffe I. Univahes contournées en Spirale, 



Scalata d'Amboine 


Pl. 


XXIV 


Fig. 


6, 






XXV ** 

** 




4» 


Pomme grenade jaune • 




XXIII i*% 




3- 


Gâteau à l'huile applati - 




XXIV *** 




6. 


Oreille de Midas 




X X V 




i. 


Grenouillcts - 


r- 

t- 


xxv ;** 




5. 
6. 


Le Gaillardet - 


• ■ - ■ 


XXIX 




4. 


Buccin fillonnc 




XXIX ^k^, 




5. 


Sjanco, ou Buccin d'Offrande • 




XXXIX 




i. 


FaulTe Scalata des Indes orientales 




XXXIX *** 




h 



Genre 2. TurricuU. Vis -Buccins* 



Cornet brun à bandes 




Y ** 
A ** 






Aiguille rubannee à côtes • » 




xv- 




8. 


Aiguille à fafeies brunes fur un fond d'orange 




XVI £ 




h 


Aiguil'c marbre'c • - «- 




XVIII £ 




6. 


Aiguilles à fafeies blanchâtres & jaunes fur un 










fond brun ... 




XIX ^£ 




4. î. 


Aiguille fafciée de brun - • 




XII *♦* 




5- 


Petit Buccin plat à bouche dentée 




XIX 




»• ï> 


Arculairc blanc • - 




XXII 




?. 


\Arculaire brun • - 




XXII *** 




4. 


Arculaire boflfu - 




XXII *** 






La petite bofle - • • 











Genre 5. Fw/z. Fufeaux. 

Fufeau d'Orange à tubercules ou Tapie de 

Perffc - - - —.X — 4, 

Poire -Agathe brune ... — XVIII — f. 

Buccin 



1 



Table, Ordre I. Gaffe I. Univabes contournées en Spirale. 



Buccin de Tcrnatc 






Fufcau brun à tubercules 


- *v :< 


— S- 


Fufeau rouge à tubercule! - « 




— 7. 


Petit Fufcau imitant le Pavillon d'Orange 


- xxvi ;** 


— f- 


Petit Fufeau fait autour 


— XXVII *4 


— - 3. 


Poire- Agathe, ou Agathine 


— xxix £** 


— 1. 


Fufeau blanc à tubercules 


— xxxvn 1*1 


— 1. 


Genre 4« Harpœ. Harpes* 






Mufique bâtarde, ou bois -veine 


— xv y* 


— 1. 


Mufique fafciée de brun 


— xxm 1*1 


, Y 


La grande Gueule ou Gueule ouverte 


- xxiv ;** 


— 1. 


Camille VIL Strombi. Aiguilles. 






Genre i. Vis. 






Fufeau étoile épais • - 




— i» 


i— vu 


— 1 . 


Aiguille de Couleur brune 


- xxn H 


— 5. 


L'Enfant au maillot, Ruches d'abeilles^e Berceau — XXV *** 


— 4» 


Genre 2. Aiguilles proprement dites. 






Vis aîlée 


- xiii « 


— 8. 


Chenille b'ianche à bandes brunes 


- xv- 


— 6, 


Aiguille à pointe fafciée de noir 


-xv- 


~ 7. 


Aiguille rubannée à côtes 


- xv- 


— 8. 


Petite Vis bariolée - 


- xvi 


— 8. 


Vis cordonnées • - 


r_ xviii *4 


y. 




t- xviii 





I 



3 



Table. Ordre. I. Clafîe L Univahes contournées en Spirale. 

- PL 



Vis de Tambour 
Aiguille de ralingue 

Aiguilles • 

Vis d'Agate , Vis de Tambour bariolée 
Vis de Tambour brune à orbes arrondis 
Faufle Chenille granuleufc 
Le Pavillon - 
La Flamme 

Vis de. Tambour blanche 
Faufle Scalata des Indes orientales 
Faulïes - Chenilles 

Famille VIII. VoluU. Volutes. 

Genre i. FafciaU. Volutes à fafeies* 

Fromage verd 
Petit Cornet rouge 
Amiral d'Orange 

Amiral d'Orange des Indes occidentales 
Cornet à Zones orangé 
Vite - Amiral 
Fauffe Aîle de Pavillon 
Peau de Chagrin à fond jaune 
Le Roi du Sud , ou Cedo nulli 
Amiral d'Amérique 
Cornet de buis • - 
Cornet ponâué à fafeies 
Minime aurore à fafeies blanches 
Petit Cornet à Zones blanches tigré de jaune 



xix 
xix 

XXII *** 
XXIV *** 

XXV 



XXV 



*** 
*** 



— XXVI 
1 XXIX 
~ ■ XXIX 

— XXXIX *** 

1 r ^CXXiXl ^.^^ 

-XL*** • 



Fig.f. 

— 6. 

— 3, p. 

— 4, 

— X. 

— 3- 

X, 

— 3- 

— X. 

— 3» 

— 4, f. 





XVI £ 




X. 




XVII ** 




y. 




XXIV £ 




it 




XXIV £ 




X. 




XXIV ** 




h 




XXIV ** 




4. 




XXIV ** * 

** 




1- 




XX V 




h 




I V 




». 




I V 




x. 




I *** 




4. 




xiii**: 




6. 




XV *«.;• 




x. 




xvi X 







Genres, 



Table. Ordre I. Clajjfe L Univalves contournées en Spirale, g 
Genre 2. Coni. Volutes coniques fans fafeies. 

Chiures de Puces - Pl. IX** Fig. 6, 

La Tortue - - — XVJil ** — 4. 

Cornet marbre de brun - - — XXII ** — 1, 

L'Hébraïque - - — XXil ** — 3. 

Minime, ou bois de Chêne - — XXV j. 

Le Lion - - - — I *** — J. 

L'Amadis - - — I *** 5 . 

L'Efplandian, ou Toile d'Araignée - — IV *** — 4, 

Amadis jaune - - - — V *** "~- J» 

Pavé à l'Italienne ou Mofaique - — XI *** ^ 

Lion rampant graine - - — XIII *** — y. 

Genre 3. VoluU. Volutes cylindriques , Rouleaux. 

Amiral des nuages - - — XXV ^ 

Rouleau nué d'orangé - • — XI *** ^ 

Rouleau à réfeau couleur d'orange - — XI *** , y> 

Moire rouge - - •— - XVI *** . ^ 

Brocard de foie brun • E — • XVII •*** « ^ 

Famille IX. AlaU, Ailées. 

Genre 1. à pattes. 

Le Scorpion - - • — ■ VI ** ,-• 

Genre 2. à lèvre étendue. 

Pavillon d'orange - - . — 1 — 1", 

Ailée à bandes - • - — IX ™ J# 

Chameau rouge - - — XVI ** 4. 

Gueule noire ~ - — XVI ïï c 

0>) Arti- 



io Table. Ordre L Chge L UmvâHues contournées en Sfirtie. 



Artimon marbré 




Pl. 


xxin ™ 


Kg- 


1- 


Canaris à Fleur 






xv;.; 




** 


Ailée de Lape nie 






XI *** 




1. 


Canaris tacheté 






XVII X 




t. 


Chameau à côtes 


m 




XXIX 




6. 


Grenouille rouge 






XXiX *** 




8. 


Mifaine 






XXXIII *** 




2. 



Famille X, Porceïïati£. Porcelaines. 

Genre i. Grandes Porcelaines. 

Navette de Tiflcrand 

Porcelaine à flammes d'Orange 

Agathe nuée 

Porcelaine papiracce 

Ecriture Arabique 

Petite Vérole 

Peau de Tigre 

Grande Tete de Serpent 

Rougeole brune 

Rougeole rouge 

Navette de Tiflcrand blanche 

Porcelaine blanche, l'Oeuf 

Genre 2. Petites Porcèlaincs* 



*** 
*** 



T ** 
1 ** 

XXVIII £ 
XXVIII £ 
XVIII £** 
XX 
XX £** 
XXI 

*** 

XXIII 

xxiii *** 

xxxii l* 
xxxni *** 



— XXI 



*** 

*** 



— i, 3. 

— i» 

— ?• 

— z. 

— t. 

— $♦ 

— 4. 

— 5. 

— 6. 

— 7. 

— î. 

— i. 



Kakerlaques 

Petit Grelot à côtes - 
Taupe rouge 

Porcelaine rayée ta Ziczacs 



r 

• 

i — 



XTY** 
XIV 



*** 
*** 



— xv 

— XVII *** 

— xvn *** 



— 6. 

— 7' 

— 7» 

— 4- 

— 5» 



Ton 



Table» Or ire I. Gaffe h UnwaJves contournées en Spirale. n 



Fou tacheté 


- PL 


XVII *„* 


Fîg. 6. 


Kauris - 




xx :4 


— 4« 


Petite navette de Tifferand 


m 1 1 ■ 


XX i^f^. 


— 5. 


Petite Perfenne 


m ■ ■ ■ 


xxi *** 


— 6. 


Petit Bouton lifTc 




XXI 


— 7. 


Porcelaine boflue 




XXXII *** 


— 4f 



Famille XL Cylindri. Olives* 

Genre i. Grandes Olives, 

Olive brodée - 
Olive rare - 
Olive à fafeie jaune - 
Drap mortuaire, ou Funérailles du Prince 
Olive fafcie'e à robe imitant le bois de chene 
Moire ou Satin - - - 

Olive noire - 

Genre 2. Petites Olives. 

Olive à gouttes bleues 
Petite Olive marbrée • 
Olives blanches - 

Ordre I. ClafTe IL Univalves non contournées. 



familk l. Soieries univalvi. Tuyaux de Mer# 

Grand Vermifleau noir • — XXII — i # 

Le Boyau - - — XXVIII *** — ? f 

L'Arrofoir, ou Pinceau de mer, - - — XL £** — 1. 

(b*) Famille 



IV** 4, 

XVIII £ — i, 1. 

XIX «— r» 

xxvi « -3,4. 
XXVII £ — 4 . 

xxvii £ - y. 

XXVIII^ — 6. 



XXIII *** — 4. 

XXIII J** — y, 

XXXIV M - 4, y, 



12 *Table. Ordre l Clajfe IL Univatves non contournées. 

Famille II En forme de Baffîn 

Genre I. Oreilles de mer. 

Oreille de mer à ftries en forme de feuilles Pl. XX Fig. 
Petite Oreille de mer non perce'e - — XXXIX *+* — 5, 

Genre 2. Patelle. Lepas ou Patelles. 



Patelles couleur de Rofe ftriées - 




VIII ™ 




4» 5»*. 


Tête de Médufc 




XIII £ 




y. 


Lepas à tête couleur de Rofe, radiée et mar- 








brée de brun - 




xix » 




*. 


Lepas à larges rayons rouges fur un fond jaune 




XIX 




3. 


Pantoufle bigarrée 




■ XI *** 




f. 


Cabochon - - - 




xvi 




3» 


Sandale - 




XXI **• 




3^ 


Petit Bonnet ï fommet blanc - 




XXVIII **£ 




?♦ 


Lepas verdître [• 




XXVII *** 




8. 


Lepas ou Patelle jaune 




XXVIII J** # 




1. 


Lepas pointillé de verd 




XXVIII *** 




6. 


Lepas à côtes larges - 




XXX ■ ^.^^ 






Petits Boucliers unis » - 




XXX 






Lepas ou Patelles tigrées 




X!XX ^.^^ 




7,«. 


Patelle blanche à côtes faillantes en 'dehors 




XXXIII *** 




4. 


Bonnet de pécheur, Cabochon blanc 




XXXV *** 




4>ft 



ORDRE IL BIVALVES. 



Famille 1. Cbama. Cames. 

Genre 1. Cbama afpera. Cames ridées et feuilletées. 

Feuille de chou , foie de Cheval - - — IX *** - «— j"; 

. Feuille 



Table. Ordre H. Bivabes. 13 



Feuille de Chou épineufc - • 


Pl. XXXVI V* 


Fie. 




Faitière - • • * • 


— XXXVI *** 






cnre 2. Chaîna Uvis, Cames liffes. 








Came en forme de Coeur- couleur d^nrano"*? 








Came ftriée ou radiée • - 


XV ** 






Feriture arahirnip h5fnrH#» - _ 








Came tigre'e - . 


— XX ** 




4.» 


rame dp RarafTan d'un rnuerp Tnîldnf" _ 


. YYT ** 

— ** 






Vaincs a unes dirigées en îens ûiîterens • 


— ÀAVl ^ 






Petite Came de même pfnprp _ 


YYVÎÎ ** 






Xame a jouer du Japon 


- iv *** 


— 


U 


Came raye'e ... 


— v M 




I* 


Came bleue triangulaire 






2* 


Coeur oraneé ... 


— vi ;** 


L 


I» 


Conque de Venus à lèvres bleues 


— vi *** 

* * 




T' 


Came à TA grec 


— VI *** 






Ecriture arabique - • 


— vi 




6. 


Came à caractères des Isles de Xulan 


— VII *+*- 


-, 


*. 


Came coupée - 


— vu 1*1 


_ 


3^ 


Tours de Bras 


f_ vil 

1- xxv i» 




4, 5« 
7. 


Came coupée jaune - 


- VII % 




7» 


Came coupée de Couleur rouge - 


— XXVIII *** 




8. 


Boucardc ou Coeur de boeuf 


- vin 




1. 


Came unie de Rivage à fafeics - 


v Ti** 




y. 


Came à Refeau - 


x *** 




1. 


Came coupée en bec de flûte - 


Y * * 




3» 


Came ftriée ou radiée 


~~ ^ *** 




5- 



(b 3) Bignet 



TabU. Ordre IL Bivalves. 



Bignet lifle - , 
Ecriture Arabique marbrée 
Bignet pale 

Bignet à flammes jaunes - 
Came coupée 

Came de S, Domingue, ou Tour de Gorge 
de Venus blanc - 

Langue de Veau marin 

Langue de Chat , lTs Doublet - 

Amande - 

Genre- 3. Conques de Venus* 

Vieille ridée à dents - 
Vieille ride'e, ou Levantine 
Conque de Venus à lèvres brunes 

La Pucelie, ou Conque de Venus a lèvre* 

bleues - 

La Vieille en treillis - 
Vieille bigarrée • • 

Genre 4* Coeurs, 

Coeur de Venus triangulaire • 
Coeur de Venus couleur deKofe 

Famille IL Peignes. 

Genre 1. Manteaux. 

Gibecière jaune - - • 

Gibecière , 

Gibecières bariolées de brun - 
Manteau ponctué - 



PL XII*** 

— XIV 

— XIV £** 

- xiv 

— XXXIV 1 



— XXXVII 

— XXXVII 
XXXVIII 

— XXXIX * 



* *** 



viî*ï 

VI 



*** 



VI *** 
V1 *** 



— X 



*** 



X *** 

A *** 



XI 



***■ 

* Jfc * 
*** 



«S 

XI 



TâbU. Ordre. IL Bîvahxf. 



Manteau d'Orange tacheté - 
Coraiine 

Manteau à fafeies d'Orange - 
Sole rayonnéc de rouge - 
Manteau Ducal à côtes d'orange 
Peigne marbré 
Manteau d'Orange - 
Manteau jaune 

Coquille de S. Jacques d'Efpagne 



— xjfl 

- xiii 

- xv ^ 

— XXI ** 



— XXVII 



•** 

— xxvin *; 

— XXVIII ^ 

— xvi 

— XXXVIII *** 



— t, 
~ 9* 

!♦ 

2. 

— 3- 

— 4« 

— i. 



Genre 2. Pétoncles. 



Bignet 
Fraizc brune 

Conque de Carthagcne 

Bignet tacheté 

Coeur de Boeuf épineux 

Pétoncle àjjrains de ris 

Pomme rouge 

Fraifc jaune 

Coeur de pigeon 

Peéloncle ou Coeur jaune 

Pétoncle bariolé 

Pétoncle bleu 

Noix de mer 

La Rape, ou $atiffoire 



— III 



xx ** 

XXX 
XXX y ^ 

«i ;*; 
*** 



— m 



*** 



vu ;** 
vin 

*** 
* w * 

***- 



VIII > 
VIII z*l- 



xiv j* 



— 4- 

— 5» 

— ï. 



3* 



— 4- 

— 5- 

— 6. 

— i. 

— ?• 

— 4- 

— i. 

— xxxiv ;** — 3. 



Genre 3. 



»6 Table. Ordre IL Bivalves. 

Genre 5. Arches. . 

Faute Arche à tubercules ' - - Pl. XXXIV J 

Famille III Tellin*. Tellines. 

Genre 1. Tellines proprement dites. 

Telline radiée couleur de rofe - - IX ** 

*•* 

Telline radiée de BacalTan - ' - — XI ** 

Langue d'or - - _ XXIX g 

Soleil levant à robe couleur de Rofe radiée 

de blanc - - - . v V 

Feuiile de Rofe - - . — XII *** 

Langue bleue ' - - — XII *** 

Telline blanche - - - — XXXVIII 

Pince de Chirurgien , Gouttes de fèves - — II ** . 

Genre 2. Solenes bivalvi. Manches de Couteau. 

Manche de'Couteau - - — VII *** 

Famille IV. Afufculi, Afjtuli. Moules* 

Hirondelle - - - 
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391. au ris miux • - 


YYV *J* 
*** 


— 1» 


393* Auris juu<g» ^ • 


XIX *** 




9 ai. tornatilis » » • 
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534. pilcarc 45g. 
538. reticularis 461* 
540. Ricinus 464. 
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